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Un français de Paris
et la crise d'Europe

M. Raymond Gavalda dit que les Français sont tenusdans l’ignorance.—Un petit fait significatif.

A ST-GEORGES
wet

J NOUVEAU
NECTEUR DE

L’UNIVERSITÉ
choix tombe sur Mgr Alexan-

Leoo vachon de I'Ecole de Chi-

mie. — Un savant et un éduca-

teur de première force.

 

Les Français sont moins au cou-
rant gue nous quant a ce qui re-
garde la situation européenne, si
on en croit un Français de Paris,
de passage à St-Georges en fin
de semaine. Voilà à peu près ce
qui ressort des remarques faites
par M. Raymond Gavalda, de Pa-
ris, qui, accompagné de son épou-
se, a fait un court séjour a St-
Georges. M. et Mme Gavalda ont
été les hôtes de M. le docteur
Georges Cloutier et de Mme Clou-
tier. Incidemment, disons que
Mme Gavalda est la soeur de Mme
Cloutier. Les visiteurs ont aussi
rendu visite au docteur Victor
Cloutier et à Mme Cloutier.
M. Gavalda a déclaré que les

Français sont tenus dans une
ignorance quasi totale concernant
les développements de la situation
là-bas. Evidemment, l'homme de
la rue ignore tout à fait ce qui se
passe en haut lieu et la radio
française, au chapitre des nouvel-
les, est loin de se montrer aussi
prodigue que la nôtre.

, Un petit fait que nous a racon-
té le docteur Victor Cloutier suf-
fit à nous le démontrer. L'an der-

Mer Auxendre Vachon, direc-

teur de | Fo iv de Chimie, a été

élu avant-hier soir, recteur de I'U-

niversité Laval et superieur ge-

péral du Serimaire de Québec,

Mgr Camille Roy, P.A.V.G., a été |

réélu vice-rvet-ur et supérieur du

Grand Séminaire, tandis que M.

le chanoine Cvrille Gagnon de-

vient deuat ie assistant du rec-

teur et supérieur du Petit Sémi-

naire. CL

Ces nonvnalions ont été faites

par le con«e:1 des trente-deux

prêtres agr ges du Séminaire de
Québec. qui à siégé sous la prési-|nier en septembre, lors de la cri-
dence de Mgr Camille Roy. se de Munich, nous apprenions

/ Le recteur de l'Université est|que la mobilisation venait d'être
: nommé pour (rois uns. Après un |décrétée en France. La famille
/ deuxième terme, il n’est plus éli-| Cloutier adressa un cablogramme

gible. Ce * iv cas de Mgr Camil-jà M. Gavalda. Celui-ci fut tout
le Rov qui u dirige l'Université étonné d'apprendre cette nouvel-
pendant : x uns. Le regretté Mgr
Robert lur «vuit succédé le 17 juin
dernier
Les mi -curs du Séminaire, le

corps professorai de l'Université
ainsi que les étudiants se réjouis-
sent du choix de Mgr Vachon
comme leur recteur. Chacun se
plait à reronnaître en lui l'éduca-
teur distingue au développement
de l'enseignement scientifique à
Laval. Continuateur de l'oeuvre
de Mgr Camille Roy et de Mgr
Robert qui ent Mis tout leur dé-
vouemet.t a faire de Laval “une
Ecole de ut savoir”, le nouveau

J recteur -«ppliquera à la tâche
avec l'initlative et l'énergie qui
ont assure le succès de l'Ecole de
Chimie dont il avait la direction.

_ pres

IN GLORIEU
ANNIVERSAIRE

Le 21 jum. le Quebec Chronicle
Telegraph cciébrera le 175e anni-
versaire de la fondation de la
Quebec Carvite”, journal auquel

le Chronicie-Telegraph a été in-
M corpore. en 1874,

Les proprictaires de cette feuil-
le québecoise ont l'intention de
féter dignement cet anniversaire.
Et ils ont :aison, car ce ne sont

\ pas tous les pupiers qui atteignent
cet age rexpoctable,
Tous ceux qui ont l'intention

d'achever ur numéro de l'édition
speciale qu. sera publiée sont
priés de lv tire savoir immédiate-
ment à la direction,

A UNE FORME LUI
IN ECRASE LE PIED

LP de »-s employés, M. Adé-
Jd Latulippe. a été victime d’un
ouloureux accident, en fin de se-

Maine. M. L'tulippe, qui est pres-ser, allait p Lun Tu

 

 

i oer. alla lucer ‘une forme de| : aclere duns 1'élévateur quand| 1 l'échapp soudain. La forme,“Une pesanteur d'environ 300 li-- pres, li taba sur le pied droit,oy Causa! de douloureuses bles-

L'accidenté est sous les soins
du docteur Armand Beauchesne,

tong.re vile, Nous lui souhai-
. 1 brompt € \ sta.

blissemneni pt et complet réta

—_——

CONTRE LES
DÉMOCRATIES

Au ministère
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, des Affaires étran-
mari d« Berlin, on a annoncé
tolérer 44 l'axe Rome-Berlin ne
mocrate t pus de la part des dé-
que dan ine ingérence quelcon-
os Allo le sud-est de l'Europe.
dans une nds seraient entrés
nant ue Sainte colère en eppre-
ce pre 1c l'Angleterre et la Fran-
Protege. ,!t des précautions pour
edit lestatu quo de la mer

pourraitCe et que la premiere
“it bien garantir l'intégrité

€ la Grèce © ARurquie t de sa voisine, la

I S¢-

(S
pe
orst-
vert.

 

George

le. Ce n’est que quarante-huit
heures après qu'il fut officielle-
ment averti de se rapporter. Heu-
reusement, deux jours plus tard,
l'accord munichois lui permettait
de retourner à son foyer,

Ceci nous démontre à l'évidence
que les Européens ne connaissent
pas la situation exacte. Et quand
on nous dit que les Français et
les Anglais sont des plus calmes
alors que nous, nous sentons l'é-
moi nous envahir à la seule pen-
sée d'un conflit possible, il ne fau-
drait donc plus en être surpris et
en chercher la cause dans le fait
que les Européens, habitués aux
situation périlleuses, ont fini par
s’y faire. S'ils savaient que Ma-
rianne et John Bull jouent avec
la mort, ce calme plat se change-
rait peut-être en une atmosphère
de vive inquiétude.

Il y a tellement de différence
‘dans l'information que lors de
leur séjour a St-Georges, M. et
Mme Gavalda ne manquaient pas
une émission de radio-journal,
non seulement parce qu'il s'agis-
sait de leur pays, mais aussi parce
qu’ils étaient tout surpris de voir
le nombre des nouvelles qui nous
sont transmises, chaque jour, par
la radio et les journaux.

Hélas, les Européens se révoil-
leront peut-être en sursaut un de
ces quatre matins. En attendant,
cela n'empêche pas M. et Mme
Gavalda de poursuivre leur voya-
ge. Ils s'embarqueront pour l'Eu-
rorpe samedi, avec l'espoir de
voir la situation s'améliorer.
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LA POPULATION
DUGLOBE

Les derniers chiffres relatifs à
la situation démographique du
monde remontent à 1937: ils ont
été publiés par le bulletin de sta-
tistique mensuelle de la S. D. N.

monde était estimée à 2,134 mil-
lions d'habitants, ce qui représen-
te une augmentation de 18 mil-
lions par rapport à 1936.

Plus de la moitié de cette popu-
lation vit en Asie, 375 millions
aux Indes, environ 450 millions
en Chine, 72 millions au Japon.
L'Europe ne représente que 397

millions d'habitants, dont 178 vi-
vent en U.R.S.S., 79 en Allemagne.
47 en Angleterre, 43 en Italie, 42
en France, 35 en Pologne. La po-
pulation des Etats-Unis d’Améri-
que dépasse un peu 130 millions
et l'Amérique du Sud compte 90
millions d'habitants, dont 45 au
Brésil.

arrtrpt rs

NAISSANCE
M. et Mme Philippe Doyon, de

St-Odilon, font part à leurs pa-
rents et amis de la naissance de
leur deuxième enfant, une fille.
née le 6 avril et baptisée le ‘7.
sous les noms de Maric. Thérèse,
Germaine. Parrain et marraine.

M. et Mme Wilfrid Doyon, de St-

Joscph de Beauce, Porteuse, Mlle
Flora O'Connor, de St-Odilon.

Nos félicitations.

 

 
   

En fin 1937 la population du.
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Si l’indépendancede la Grè-
ce et de la Roumanie est
menacée, Déclara-
tions de M. Chamberlain
et de M. Daladier cet
avant-midi. — L'accord
anglo-italien n’a pas été
respecté.

 

La Méditerranée

 

M. Neville Chamberlain, pre-
mier ministre de l'Angleterre, et
M. Edouard Daladier, président
du conseil des ministres ‘de Fran-
ce, ont déclaré, cet avant-midi,
que leurs pays entreraient certai-
nement en guerre si l'Italie et
l'Allemagne tentaient une agres-
SION soit contre la Grèce, soit con-
tre la Roumanie.
On s'attendait à des avertisse-

ments aussi sévères, si on tient
compte du fait que M. Chamber-
lain avait convoqué une réunion
d'urgence de son cabinet.
Ces faits vont peut-être, pour

le moment, améliorer les relations
puisque Mussolini, de son côté, a
promis à la Grèce qu'il n'attente-
Trait pas à cette indépendance à
laquelle les Hellènes tiennent
tant. La déclaration du premier
ministre anglais avait, sans doute,
pour but de répondre à l'ultima-
tum lancé par la Roumanie qui
lui demandait de se prononcer en
cas d'agression.
M. Chamberlain, aux applau-

dissements du parlement, a dit
que leduce avait violé l'accord
anglo-italien et ainsi modifié le
Statu quo de la Méditerranée. On
remarquait parmi les auditeurs
plusieurs personnes de marque
dont le duc de Kent. Le premier
ministre a encore déclaré que
l'affaire de l’Albanie était incon-
cevable et qu'elle avait pris le
monde par surprise.

“Il est évident, dit-il, qu’une
puissante nation a décidé d’asser-
vir un petit pays sans défense. En
terminant, Chamberlain a expri-
mé l'espoir que Rome donnera drs
preuves de sa bonne volonté:
De son côté, Edouard Daladier

a fait une déclaration tout aussi
vigoureuse, sinon plus, disant que
les frontières de la Pologne, la
Roumanie et la Grèce, entre au-
tres, seraient respectées même
s'il fallait employer la force,
Pendant ce temps, le grand con-

seil fasciste se réunissait pour
approuver définitivement l'entrée
en possession de l'Albanie tandis
qu'à Berlin, la presse nazie s'at-
taque violemment à l'Angleterre,
afin de dissuader Varsovie de si-
gner un pacte anglo-polonais.

FUNÉRAILLES DE M
PIERREGOSSELIN

M. l'abbé Jos. Houde, curé, fait
la levée du corps. — M. l'abbé
Paul-Emile Gosselin chante le
service. Beau témoignage
d'estime.

 

 

A ST-JOSEPH

Un émouvant hommage de sym-
pathies a été rendu mercredi ma-
tin, le 5 avril, à la mémoire de M.
Pierre Gosselin, huissier de la
Cour Supérieure, de St-Joseph de
Beauce, époux de dame Marie-
Louise Perreault, décédé à l'Hô-
tel-Dieu du Précieux-Sang, de
Québec, le 2 avril, inhumé à Scott-
Jonction.
A l'église , la levée du corps fut

présidée par M. le curé J. Houle,
tandis que le service était chanté
par le cousin du défunt, M. l'abbé
Paul-Emile Gosselin, professeur
de Philosophie, au Séminaire de
Québec.
La croix était portée par M. Ar-

thur Lagueux. MM. P. Vachon,
P. Lizotte, À. Lessard, Ch. Doyon,
J.-S. Gastonguay, J.-A. Drouin
portaient le cercueil.
Conduisaient le deuil : Son fils

M. Raoul Gosselin; ses frères MM.
Louis Gosselin, de St-Louis de
Kamouraska; J.-B. Gosselin, de
Scott; Narcisse Gosselin, de Qué-
bec; son beau-frère, M. J.-Arthur
Giroux de Scott; son gendre, M.
Josaphat Poliquin, de Québec; ses
petit-fils, Jean-Louis Beaudette,
Jacques Poliquin et Marc-Eugène
Lemay, le Rév. Frère Rémi, de
Québec.

Suivaient dans le cortège : Wil-
frid Gilbert, Odilon Faucher, Ed-
win Gendron. de St-Gcorges,
Louis Poulin, de St-Gceorges, J.-A.
Delage, Beauceville, Georges La-
rochelle, Elzéar Cliche, Ernest
Doyon, Thomas Drouin, Valére
Labonté, Emile Doyon, Odilon
Lessard, J.-L. Vachon, Antoine
Gilbert, Jean Giguére, Omer Va-
chon, Wilfrid Giroux, Dominique
Doyon, Arthur Poulin, Louis
Champagne, Henri Drouin, Wil-
frid Poulin, Ernest Drouin, Vital
Nadeau H.C.S. Horace Talbot,
Ephrem Poulin, Wilfrid Gagné,
F.-X. Dufour, avocat, Philippe Bé-
langer, Louis Morin, avocat, Fer-
nand Morin, avocat, Elisée Garon,
Stanislas Lagueux, Jos. Perron, Marcel Champagne. Aurèle Gagné.

(suite la page 10)

  

BEAUCEVILLE, JEUDI LE 13 AVRIL, 1939.

    

 

 

dans un JOURNAL,

lorsqu'elle est bien

faite, VAUT

Une Mîne d’Or 

  

 

GEORGES BONIN, Rédacteur
 

 

SON APPEL TOUCHERA-T-IL LES ENDURCIS? ,
mi ETIA       

PreTEEes

   

   
   

 

Francel'Angleterre sont prêtes à se battre

 

BEL_ HOMMAGE
À FEU MADAME

A.TASCHEREAU
L'inhumation a lieu samedi. — M.

l'abbé Gosselin, oncle de la dé-
funte préside.
 

A ST-JOSEPH

_ D'un seul coeur et d'une seule
ame. la Beauce entière a rendu
lundi matin, à St-Joseph, un
émouvant hommage à la mémoire
de madame André Taschereau
(née Bernadette Lacourcière), dé-
védée mercredi, le 5 avril, à l’âge

die souffrante avec une parfaite
resignation

Les funérailles eurent lieu lun-
di, à 9 h. au milieu d'un immense
concours de parents et d'amis.

À l'église parée de ses tentures
de deuii, la levée du corps fut pré-
sidée par M. l'abbé Gosselin, du
collège Ste-Anne de la Pocatière,

l'abbé Albert Moisan. Le chant du
libéra suivit, puis l’inhumation au
cimetière paroissial,

MM. les abbés J. Houde, curé,

Ths-Philippe Cloutier, professeur
de philosophie au collège de Sille-
ry, prenaient place au choeur.

La croix était portée par M. Al-
phonse Giguère et la bière par
MM.Léonce Cliche, avocat Valère
Cloutier, hôtelier, Oscar Gagné,
Archelas Perron, Rosario Bégin et
Jos. Gagnon, tous marchands.

Le deuil était conduit par son

de 43 ans, après une longue mala-.

oncle de la défunte, assisté de M.'

Omer Poirier, Edgar Nadeau et|

   

Les esprits sont remplis
de crainte,dit Pie XII

Comme si les hommes étaient à la veille des jours les
plus épouvantables.—Le Prince de l'Eglise récla-
me le retour des âmes à l’enseignementdivin.

JUSTICE, EQUITE, PAIX

LE SYSTEME
MONETAIRE ET LE
CREDIT SOCIAL
Qu'on me conne le con-

trôle de la monnaie et je
mefiche de qui fait les lois.

(Rotschild)

L'esclavage exclusif à la race
noire s'étend à toutes les races

en 1872

Les lignes suivantes sont ex-
traites d'une circulaire adressée à
tous les banquiers d'Amérique,

| C'est un souhait et un augure de ainsi qu'à chaque sénateur et à

paix qui a été prédit dans les siè- {chaque membre du congrès des
‘cles qui ont précédé la venue du | Etats-Unis, en 1862. À remarquer

‘Prince de la Paix dont la naissan-jque cette circulaire venait‘ de
(ce a été accompagnée par les mots, Londres. Le tout se passait à l’oc-

angéliques : “Gloire a Dieu dans casion de la guere de Sécession
‘les Cieux et Paix sur la terre aux aux Etats-Unis, sous la présiden-

“hommes de bonne volonté”. Lelce de Lincoln. Lincolnétait aux

Divin Sauveur, suivant l'image de prises avec la finance internatio-

 

 

Voici le texte du Pape Pie XII
qui parla en lutin. Nous donnons
“une traduction du texte italien
publié dans l'’Osservatore Roma-
no”.
Puisque la solennité du jour de

! Pâques nous offre la joie de vous
, présenter nos voeux paternels, à
vous, membres du Sénat de l’Egli-

:se, à vous les représentants de
il'épiscopat de la prélature, du
clergé et des ordres religieux; à
!vous tous, mes fils bien-aimés.
l dont la dévotion a rempli ce tem-
 ple immense, nous ne croyons pas
que nous pouvons mieux faire que
de répéter les mots du Divin Mai-
tre à ses apôtres après sa glo-
;rieuse résurrection : ‘Que la Paix
‘soit avec vous”.

 

! “Pax vobiscum”    époux, M. le notaire André Tas- l'apôtre Paul, était le héraut et|nale et il en mourut sous le poi-
‘le porteur de la paix: “Il précha

® Sa Sainteté © Pape Pie XI qui a prononcé, dimanche dernier, une al-
tocution sur la paix, en marge des récents événements qui se sont pro-
duits sur le front européen, La parole du successeur de Saint Plerre fi-
ulra-t-etle par coucher les coeurs endurcis? Chacun l'espère et le veut.

Les députés sont evidemment
revenus frais ct dispos après le
congé de Pâques. Ils se sont re-
mis a la besogne avec tant d'ar-
deur qu'ils ont complètement ou-
blié l'heure de la clôture habi-
tuelle des séances. Ils ont siégé
jusqu'à minuit et demi, avant-
hier.

Une quinzaine de nouveaux
projets de loi ont été présentés et
une dizaine d’autres ont subi leur
troisième lecture. Parmi les bills
qui ont été adoptés, quelques-uns
étaient assez importants. Citons,
entre autres, la loi modifiant le
code de procédure civile, qui
transforme complètement la loi
Lacombe.

Un autre projet de loi qui sou-
lève un intérêt considérable n'a
pu franchir sa dernière étape.
mais il a provoqué un vigoureux
débat. Il s'agit de la loi modifiant
les cercles agricoles pour favori-
ser les Cercles de l'U.C.C. L'hon.
M. Dussault a répliqué que le

ON GRAINT POUR
LESSOUVERAINS

D'après une nouvelle qui cireu-
‘le et ne paraît pas sans fonde-
ment, les autorités policières et
militaires de la ville de Québec
auraient été invitées ;
des mesures de protections parti-
culières pour sauvegarder la vie
des souverains lors de leur visite
au pays au cours du mois de mai.
On sait que, dernièrement, des si-
gnaux étranges ont été captés, les-
quels signaux apparemment ve-
naient d'Irlande où les républi-
cains ont commis une série d'at-
tentats pour protester contre la
politique anglaise.

On croit, sans en avoir la cer-
titude, que des membres affiliés
à ces républicains pourraient bien
profiter de la visite des souverains
de l'Empire britannique pour met-
tre léurs sinistres projets à exé-
cution. .

De toute façon, mêmesi le dan-
ger n'est pas imminent, il semble
que rien ne sera laissé au hasard
en ce qui regarde la protection à
donner à nos illustres visiteurs.
——

‘ECLIPSE
Si la température le permet, les

québecois assisteront, mercredi
prochain, le 19 avril, à une éclip-
se de soleil. Le phénomène com-
mencera vers 11 h. du matin. Il y
aura quaire éclipses, en 1939, et;
c'est la seule que nous auronsl'oc-
casion de voir, |

 

 
   

a prendre;

re

chereau; ses fils, MM. Jacques, E.
E.D, et Gustave, étudiant au Sé-
minaire de Québec, son père, M. le
Dr Henri Lacourcière, de Québec;
ses frères : MM. J.-Emile Lacour-

Ant. Lacourcière. avocat, de St-Jo- 
À l'Assembléelégislative

gouvernement n'avait d'autre but
que de mettre toutes les organisa-
tions agricoles sur le même pied
et de rendre service à la classe
agricole.

On peut dire que la journée a
été la journée de l'agriculture à
l'Assemblée législative. Tous les
crédits de ce département, sauf
un, ont été adoptés. On a voté un
montant total de $2.763,110. La
discussion provoquée par chacun
des item à l'étude a été longue et
animée. Elle a porté tout parti-
culièrement sur les dépenses du
service de l’agronomie. l'achat des
grains de semence et le prix du
beurre.

Le chef de J'opposition a fait
une charge contre l'office des
grains. Il a parlé de spéculation,
de scandale et a mis le ministre
de l'Agriculture en garde contre
ceux qui se font ses inspirateurs.
L'hon. M. Dussault a longuement
expliqué toute cette affaire de
grains de semences.

SE

VOYAGE EN
PALESTINE

Vendredi, le 21 avril, à 8 h,, tous
les Chevaliers de Colomb du sous-
conseil de Beauceville. feront un
joli voyage en Palestine. Ah! ne
tatez pas vos goussets, il ne vous
en coûtera pas grand'chose puis-
que le Révérend Frère Anselme,
professeur du collège du Sacré-
Coeurde notre ville, vous y trans-
portera sans bourse délier.

En effet, sur demande, le R. F.,
Anselme a bien voulu accepter de
parler de la Palestine et des trou-
bles continuels qui ensanglantent
ce pays. Les Anglais ne parvien-
nent pas a pacifier les belliqueux
Arabes et il ne se passe de jour
sans qu'ils ne soient appelés à sé-
vir contre les soulèvements des
aborigènes.

C’est donc un thème Intéressant
au possible et dont les accords de-
yraient enchanter tous les Cheva-
iers.
ft

DES ELEVATIONS
A LA PRETRISE

Parmi les séminaristes qui se-
ront élevés à la prétrise au mois
de mai par S. E. le cardinal Vil-
leneuve, on remarque les noms
suivants: Adrien Cloutier, de l'En-
fant-Jésus, Beauce: Gérard Dion,

 

 
 

d'East-Broughton; Rosario Doyle,
de St-Pierre de Broughtorf: Léo
Dubord, de St-Evariste et Rodol-
phe Mercier, de St-Anselme.

 

 

re des Escoumains, et Luc Lacour-

get, de Rigaud; ses beaux-frères :
; MM. le Dr Rudolphe Auger, de
| BL-Joseph, Séraphin Bolduc, de
Beauceville, Dr Jean Lacerte, de
Québec, Dr Albert Couture, de
East-Angus; son oncle, M. l'abbé
Joseph Gosselin, de Québec; ses
neveux: MM. Omer Godbout, avo-
cat, de St-Joseph, Dr Gustave Au-
ger, de Quebec, Maurice Auger,
étudiant a l'Académie Commer-
ciale de Québec, André Couture,
East-Angus, ses cousins: l'hon.
juge J.-H. Fortier, de Québec
Etienne Lacourcière, de St-Victor,
Henri Lacourcière, agronome, de
St-Ephrem, Gérard Lacourcière,
avocat, Mégantic, etc, etc.

Dans l'imposant cortège figu-
raient des représentants de toutes
les classes de la société et du mon-
de professionnel et des affaires.
Notre journal offre à la famille

Taschereau, de même qu'à Mme
Séraphin Bolduc, l'expression de
ses plus sincères sympathies.

—e  

A

UNE FETE

Une cinquantaine de personnes
ont pris part, lundi soir, à la par-
tie de sucre organisée par les
Chevaliers de Colomb, sous-con-
seil de Beauceville. Les gourmets
ont dégusté avec grand plaisir la
tire dorée et les autres friandises
préparées selon des recettes dont
le marmiton Gilbert esi seul à
posséder les secrets. Tout le mon-
de s'est régalé et a pu apprécier
une fois de plus que nous sommes
privilégiés de demeurer dans le
pays des érables.
Nous devons les plus sincères

remerciements à M. Majorique
Gilbert et à ses compagnons pour
Ja ‘veillée... savoureuse qu'ils
nous ont fait passer.
rer

ENCOREDELA NEIGE
Les jours succèdent aux jours

et la neige à la neige. Une neige
immaculée et rutilante recouvre
le sol ct emmitoufle les arbres.
Depuis une couples de semaines,
il est tombé environs trois pieds
de neige. Il en est fondu, il est
vrai, mais rien n'empêche qu'il
en reste encore passablement...
même trop. Ce matin, on dirait
que le printemps est aux environs
mais le soleil a de la difficulté à
percer les nuages.
Les récentes giboulées ont fait

perdre de fortes sommes aux pro-
ducteurs de sucre et de sirop d'é-
rable ct plus la saison avance,
plus on a la certitude qu'elle sera
mauvaise.
Par ailleurs, aucun indice de

débâcle prochaine. C’est tout jus-
te s'il commence à y avoir un
peu d'eau sur la glace, qui est
très solide. Personne ne veut
plus conjecturer sur le départ des
glaces, car on se demande s'il
n'aura pas lieu en juin... 
 

cière, professeur au collège Bour-

BIEN RÉUSSIE

la paix”. Non une paix sans con-
‘flit ni bataille, mais une paix con-
quise par un combat admirble en-
‘tre la vie et la mort; la paix, fruit

du sang depuis qu'il

croix”.

‘Ils, crient : Paix ! Paix !..

; Ces considérations nous sem-
blent particulièrement utiles pour
réjouir nos esprits, alors que la
paix est si proclamée, si invoquée

,et si désirée de tous. La paix est,
enfait, nous le disons avec
‘saint Augustin, un bien si
grand que rien ne doit être plus
doux à l'oreille, rien de plus cher
{dans nos voeux, bref, rien de meil-
leur ne peut être obtenu.
| Mais, malheureusement, jamais
; peut-être comme dans les jours
ique nous traversons les mots du
prophète ont pu micux s'appli-
|quer : “Ils crient Paix et Paix,
mais il n’y a pas de paix”. Si, en
effet, nous tournons nos regards
sur le monde, un triste spectacle
s'offre à nous. ll y a, de par le
monde, un sentiment d'agitation
et de mécontentement; des signes
avant-coureur des pires volontés
semblent régner en plusieurs ré-

| gions; les esprits sont remplis de
craintes commesi tous leshommes
étaient à la veille des jours les
"plus épouvantables.

| Luttes fratricides

Tout cela est très loin de la se-
reine et sûre “tranquillité dans
l'ordre” qui constitue la vraie

| Paix. Mais, comment peut-on
‘avoir une paix vraie et complète
! lorsque les hommes du mêmesol,
oublieux souvent de leur commu-
ne origine et de leur patrie com-
mune, sont si profondément divi-
sés par une lutte implacable entre
les partis et les intérêts? Comment
peut-on avoir la paix lorsque tant
de milliers d'hommes manquent
de travail du travail honnête
qui permet non seulement aux in-
dividus de se garder la vie mais
qui représente l'explication néces-
saire des énergies complexes que
la nature a exercées et dont l'étu-
de a augmenté et honoré la digni-
té de la personne humaine ?

Exploitation des masses

Qui ne voit pas que de la sorte
des masses énormes se forment
dans la pauvreté ct la misère —
plus exaspérantes encore à cause
de leur confrontation avec le luxe
et le confort excessif des privilé-
giés qui ne ressentent pas le de-
voir d'aider ceux qui souffrent —
ces masses rendent aisée la prédi-
cation de mirages décevants pro-
posés insidieusement par les pro-
mulgateurs de théories destruc-
tives ?

Violation des traités

Comment peut-on avoir la paix
si, malheureusement, même parmi
les nations il y a souvent manque
de compréhension mutuelle qui,
seule, encourage et force les peu-
ples à se diriger vers les voies lu-
mineuses des progrès civils?
Comment peut-on avoir la paix
lorsque les traités signés solen-
nellement et la parole donnée ont

(suite à la page 10)
 

HOTEL MONTCALM
163, RUE ST-IEAN, QUEBEC. Tél.: 2-1287
chambre avec eau courante $1.00; deuches, $1.25: avec bain, $1.50. Re à la cart
et table d'hôte, v0.5. pas ne

gnard doré d'un assassin.

Extrait de la circulaire : “L’es-
clavage de la personne sera pro-
bablement aboli par la force de la
guerre. Mes amis d'Europe et moi-

cière, avcent, de Timmins Ont, de notre victoire gagnée au prix|même favorisons ce résultat, car
À pacifia le {l'esclavage n'est que la

seph, le docteur Victor Lacourcié- ciel et la terre par le sang de sa\sion du travailleur et comporte
posses-

pour le maitre l'obligation de
nourrir et faire vivre ses esclaves
pour profiter de leur travail; tan-
dis que le plan européen, conduit
par l'Angleterre, c'est le capital
(Je prêteur d'argent) qui contrô-
le le travail en contrôlant les sa-
laires,” (C'est le plus ou moins
d'argent en circulation qui déter-
mine en définitive le niveau des
salaires).
“Ce résultat s'obtient par le

contrôle de l'argent. Les préteurs
d'argent verront à ce que la guer-
re entraine une grosse dette qui
permettra de contrôler le volume
de la monnaie. Pour cela, il faut
que les débentures servent de
base à la banque. Nous attendons
Maintenant que le secrétaire du
trésor fasse cette recommandation
au congrès.”
“Ce n’est pas bon de laisser cir-

culer tant soit longtemps la mon-
naie nationale (les greenbacks),
car nous ne pouvons contrôler cet-

( Suite à la page 5 )

OEUVRE NOUVELLE
DEMGR PEROSI

L'auditoire du poste CBF de
Radio-Canada aura le privilège
d'entendre, par la N. B. C., le di-
manche, 16 avril, de 11 h. du ma-
tin à midi et demi, une oeuvre
nouvelle de Monseigneur Perosi,
directeur du choeur de la Chapel-
le Sixtine, intitulée “Résurrec-
tion”. L'orchestre symphonique de
la cité vaticane accompagnera le
choeur. C'est le compositeur lui-
même qui dirigera.

Perosi a composé nombre d’oeu-
vres comprenant des oratorios,
des messes, des motets, de la mu-
sique de chambre, etc. Il dirige
le choeur de la Chapelle Sixtine
depuis 1898.

UNE. RETRAITE,
PAR RADIO

Une retraite sera prêchée à la
radio pour les malades au cours
de la semaine de la Quasimodo.
11 y aura aussi prédiction au poste
CBF de Radio-Canada de 4h 30 à
5 h. de l'après-midi, les mardi, 18
mercredi, 18 et jeudi, 20. Ces ex-
ercices sont également destinés
aux vieillards, aux infirmes, à
tous ceux qui à cause de leur état
de santé ne peuvent visiter les
églises.
———

FIANÇAILLES
Dimanche dernier, 9 avril, ont

eu lieu, à Beauceville, les fiançail-

   

— |les de Mlle Jeannette Nadeau, fil-
le de M. et Mme Odilgn Nadeau,
à M. Ernest Poulin, fils de M. Er-
nest Poulin et de Mme Poulin, dé-
cédée, de St-Georges. Nos félicitations.

 

 

s aura-t-il du baseball en 19392 (Lire en page 8)
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lon son mois de naissance, l'ho-.
roscope détaillée du 9 au 16 avril,
inclusivement.
JANVIER. — Attendez patiem-|

ment lu réalisation de Vos projets:
({ lu journée de demain sera parti-

culicrement belle. Votre liberte
et votre succès personnel peuvent,
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mille Sovez modeste et écoutez’
les Cunstils que vous donnera un
umi. Une journée fuvorable à vo-

  

 

 

    

  

 

subir quelque contrariété en fa- -

L'ECLAIREUR BEAUCEVILLE, JEUDI LE 13 AVRIL, 1939.

Le thé à son meilleur

THÉ

SALADA—— _ ‘sissez pas une robe entièrement

JUPES PLISSÉES
On les voit, on les admirepar-

toutelles sont si pimpantes, si jeu-
nes: elles prêtent leur grace sans

 

) 81F préférence à la robe simple ou

{ Voie: pour chaque personne, se- tailleur. .
pe Que pe Elles sont généralcment trés

courtes. Une robe trop longue et
plissée n'est pas très séante. Si

me contentez-vous d'orner votre
robe d'un panneau pliss¢ ou me-
nagez quelques plis dans la jupe

 

“7 |plissée. Ne le faites pas non plus
‘si vous êtes un peu forte des han-
ches, ce qui évaserait tres fâcheu-

 

 

 

 

 

      

  

vous n'avez pas vingt ans, mada-

de votre tailleur, mais ne chois-;
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R T N E U E tre succes personnel. Les amis se- sement les plis. I

IL FAUT SAVOI E R C ront généreux. Vous aurez des: ” . Parfois, les plis sont retenus par z

messages Importants, Ce Soir. Je to salue avec ferveur, avril vermeil. une figure sur une certaine hau-

L'ON PROMET AUX EN FANTS FEVRIER. -- Vous aurez beau- Mois béni désiré par la nature austere, teur ou montés à un empiècement
coup d activite,ime ot qui tires les bois, Ios flots, de leur sommeil. plat. de. si {

— — demain, une Dette nee calme, Èt qui d'un lon ; : -ssailli ere | Cette mode, si en faveur pour
cL coc on | ress terre. ; : i

Le: {noire obtenir de bons ces sont vases, 1 en conclura évi- Gt agreuble. Ayez confiance en q @ frisson fait tressaillir la terre les robes en luinage, l'est aussi’

et top. + - 1 ultuts dans l'éduca- demment que ses parents parlent YOUS-METE- Soyez sérieux dans: . . pour les robes d'apres-midi ou du

MN iis enfants, dl fault pour ne rien dire et ne prendra les questions d'urgent et soyez Quele rayonnement de ton joycux soleil soir.

uen 1e Eulme (1 surtout unitplus tout à fait wu sérieux lus dis- ‘(Tes franc avec Votrepatbon| Qui crible de brillants la rosce. ©mystère. | À ce propos, il est très commo-
pr-evérante. Au jeune cours et les recommandations CE fon fit a al! Vous asserez Qui colore la nue à l'heure du réveil. de. si vous n'êtes pas mondaine, 1

Ve eonnaît pus encore qu'ils pourront lui faire. Pis enco- NUS. trolitez-cil, 5 pass ; Fasse éclore l'espoir au fover solitaire ‘d'avoir dans son trousseau une;
te- de la Vie sociale. re, peut-être les jugera-t-1l sévè- UNe bunne soirée. Les relations, S53 p ver © . — Co oo _ ;

Get : tes po : . avec votre partenaire sont ro-: 7
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PAera a NTC nde mensonges muntiques, artistiques et d'une Afin que l'oublié, l’orphclin. le banni, et-ils vous parviendront dans une . jupe de satin souple ou de crèpe Monsie ENQUETE _

Po 22pontrer aux unis de = ‘ beauté subtile. Vous aurez des Retrouve à son getour, comme l'oiseau son nid: enveloppe discrète ne comportant, léger entièrement plissée et mon-; aouvellesde ma Siu appr des €

La tratecous un jour aimable 1 est facie de se rendre Comps messages Importants, ect après-| Afin que monte un chant de tout coeur misérable aucune indication d’origine. On tée sur une brassière. Vousla por-‘ROUVEC5, pauvre t.. + qui I
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TRE Gud au SRE >llsconti qu'il u générulement en vous. De quelle vous pouvez avoir des sa- Grisant comme la sève exquise, y D érables : ] { ‘

Lint Bx Lilet i ment inop: Même,si l'enfant à désobél, la ME- tisfactions si vous évitez la con-| ; > « Churles-Marte Boissonnault ;

ives Qennees Lun moment P* nace de punitiondoit ¢tre mise a fusion, les complications et les’ Montréal. P. Q.

poplin coun. mais on n'a. CXécution. Aussi sera-t-il indis- responsabilités en matière de cré- ]

ENGR up. ‘distr.buait pensable de ne promettre qu'à bon dit, Une autre journée remplie;
'

gl BH > for ‘ co 0x de vi. tient et très rarement, Le plus d'opportunités. Voyez des person-| }

Wu eeJ et =eus QUI ne souvent, 1l suthit de bien marquer pes étrangères et sachez vous lier
€

pe ue 2 I bengamin re e rait “A satisfaction à l'enfant a obéit avec elles, Votre travail est mo-' à
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rene Code et Ut oe pour lui donner le désir de méri-_notone: quelqu'un vous aidera, RS

care Pratade utan, ter a nouveau dus compliments, mais ne soyez pas ingrat. Voyez La colonne de beauté f

poutres mins md PN balles pro qui seront sa plus belle récompen- une personne nouvelle, ce soir.
J pan

rend bit me Ae Co lu re. — RIL E lques con- iri
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2 prit en alerte et évitez les specu- de Paris I
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: votre tempérament, ce soir, Vous
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oo i _ “uurez une après-midi très plaisan- |
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. 0 ; ite, vous irez probablement au,
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“DE MAL EN PIS
eta

Les acrobaties auxquelles les comparses

Hitler et Mussolini se livrent sur l'axe Ro-

me-Berlin font que l’Europe va de mal en

. Tcllement qu'il ne serait pas surpre-

pe, de voir la guerre se déclarer dans

el ues jours, quelques semaines tout au

que’ Actuellement, le chancelier Hitler,

dans la solitude de sa villa, rumine des pro-

jets qui assureront la continuité de | expan-

sion allemande vers l’est. Et pendant qu il

se repose, tout en machinant avec son état

major, son alter egoen profite pour mettre

la main sur I’Albanie, petit pays sans dé-

fense, comme pour donner le change au

dictateur et reprendre dans une certaine

mesure Je prestige que les récents coups de

force allemands lui avaient fait perdre.

La chute de l'Albanie serait en soi bien

insignihante si elle n’indiquait Pas que les

partenaires de l’axe ont l’ambition de pous-

ser leurs conquêtes plus loin. Malgré ses

protestations, Mussolini n’a pas “fascisé”

les Albanais parce que ceux-ci étaient ex-

ploités par Zogou et ses satellites. Non, c’é-

premiere

 

plus-

tait d’abord pour protéger les capitaux ita-

liens engagés dans ce petit pays et surtout

pour renforcer ses positions sur l’Adriati-

que. L'Italie, maître de l’Albanie, domine

I'Adriatique en obstruant le canal d’Otran-

te qui sépare la péninsule des Balkans de

l'Italie. Malheur donc à l’envahisseur qui

irait se risquer dans ces parages. Il serait

vite coincé entre deux forces diamétrale-

ment opposées.

La preuve, c’est que la Grèce se sent con-

sidérablement menacée. Le dictateur de ce
pays a déclaré cette semaine que son pays
se défendrait avec la dernière opiniâtreté.
Le dictateur de l’Hellène compte donc sur
la protection des puissances occidentales

pour mettre l’ennemi à la raison. De son
côté l'Angleterre, commeles milieux diplo-
matiques l’espèrent, donnera aujourd’hui
à la Grèce l'assurance de son support en cas
d'agression. S'il en est ainsi, ce geste pour-

rait bien retarder de quelque temps l’acca-
parement rêvé par l'Italie.

Avec la Grèce, la Turquie sent ses posi-

tions fort ébranlées. Elle craint, elle aussi,
le péril italien et voudrait bien voir un mur

protecteur se former au plus tôt.

Il y a encore la Yougo-Slavie et la Polo-
gne dont on ne connaît pas au juste l’atti-
tude. La première voit l'Italie à ses portes

et cette présence l’émeut d'autant plus qu’-
elle ne peut plus compter sur la collabora-
tion des grandes démocraties en cas de be-
soin. La Yougo-Slavie a encore présent à la

mémoir. le traitement infligé à la Tchéco-
Slovaquie par l’Allemagneet la satisfaction
béate avec laquelle la France et l’Angle-
terre on! invoqué le fait accompli. Sa posi-
tion n'est guère enviable et, pour le mo-
ment, elle semble étudier la situation afin
de pouvoir, le temps venu, se ranger du
côté du plus fort.

Reste le cas de la Pologne. Toute com-
plication dans ce secteur constituera un ca-

tus belli Comme la Yougo-Slavie, la Polo-

gne hesite a signer le pacte que l’ambassa-
deur Beck est allé négocier a Londres la
semaine derniére. L’Allemagne, sachant
que parcil accord serait de nature a conso-

lider sensiblementla position de sa voisine,
cherche a Pen dissuader par tous les
Moyens possibles. La Pologne sait qu’une

entente de ce genre irriterait fort Berlin
mais d’un autre côté, elle compte sur l’ap-
pui de l'Angleterre pour défendre victo-

Hleusement son corridor. Quant a la ville

libre de Dantzig, J! est assuré qu’elle passe-
'a sous peu aux mains des Allemands.

Qu'adviendra-t-il de tout ceci? Nous ne
Yoyons d'autre issue qu’un conflit sanglant.
Lest patent que les peuples, pour le mo-
ment, refusent de parler de paix. Les rela-
tions sont tellement tendues qu’une simple
Éscarmouche pourrait être le prélude d’une
guerre mondiale. La moitié de "univers ou
Presque est dressée contre l’autre moitié,
or 8!on examine la carte de I'Europe (cel-
fe Qui n'est pas encore publiée) on a vite
ait de constater que le duo diabolique
Rome-Berlin cherche à creuser un fossé in-
ranchissable entre les Europes occidentale

et orientale,

J reste à prendre la Grèce, la Yougo-
Avie, ct, plus au nord, la Pologne,la Li-tuani , !
Unie et la Lettonie. Lorsque tout ceci sera
greffé a |

dera pas

pas, comme le disait le ci-devant monarque
de l’Albanie, cet axe deviendra quasi in-
flexible et, pour avoir été tardive, toute ré-
sistance sera vaine alors.

Toutefois les dictatures n’annexeront
Pas ces pays sans coup férir. La France et
l'Angleterre ont perdu du temps a vouloir
former un bloc qui aurait été la réplique de
l’axe Rome-Berlin. Encore là, il était trop
tard, et la manoeuvre a raté parce que la
Russie ne se montrait pas assez empressée.
Il n’en reste pas moins vrai que Paris et
Londres entendent dire et prouver à Rome
et Berlin que la comédie à maintenant trop
duré. C’est là que doit se produire le choc
fatal.

Pour quand? Peut-être demain, peut-
être dans six mois, peut-être dans un an.
Une évidence cependant nous crève les
yeux, celle du proverbe : il n’y a pas de
feu sans fumée. Or, depuis quelques jours,
il se fait dans tous les pays des mouvements
de troupes et de flottes capables d’émou-
voir les plus optimistes. Il se prend des me-
sures qu’habituellement l’on n’adopte qu’-
en cas d'extrême urgence. Pour que l’état-
major français et les diplomates anglais se
réunissent subitement le jour de Pâques,il
fallait que la situation fut grave.

Une seule chose pourrait désormais sau-
ver le monde des affres de la guerre : un
miracle. Oui, un miracle, un miracle opéré
par Celui dont nous venons de commémo-
rer la mort. Le Christ a donné sa vie par
amour pour les hommes et, pendant ce
temps, les hommes cherchent à s'entretuer
par haine et vengeance. L’humanité semble
atteinte d’une crise d’hystérie collective.
Les appels à la paix, même s’ils viennent
du prince de l'Eglise universelle, sont reje-
tés, parce que désuets. Comment? Parler
de paix alors que toutes les nations sont ar-
mées jusqu’aux dents? Quelle ironie!

La situation présente est peut-être l’oeu-
vre d’un fou; elle n’est pas celle d’un jour.
Elle est la conséquence logique d’un amon-
cellement de bévues et trouve son origine
dansle désordre des consciences, lequel dé-
gordre s’accompagne toujours de désordres
dans la conduite. Aujourd’hui, on cherche-
rait en vain les vestiges de cette gentilhom-
merie qui faisait les peuples grands et no-
bles. Il n’y a plus que la bouche des canons
à laquelle on puisse se fier et encore. . .

En effet, depuis le 11 novembre 1918,
quels accrocs n’a-t-on pas faits aux traités

que l’on s’était engagé à respecter! Ver-
sailles, St-Germain, Trianon, Neuilly, Lau-
sanne, Munich nous rappellent des épiso-
des douloureux. En 1932, le moratoire
Hoover met fin aux réparations. En

mars, 1935, Hitler proclame la conscription
en dépit de sa promesse de s’en tenir à une

armée de terre de 100,000 hommes. Quatre
mois plus tard, Hitler obtient que les res-
trictions navales imposées à son pays soient

adoucies. En mars 1936, la zone du Rhin

est occupée par les Allemands contraire-
ment à un accord signé de plein gré. Peu
de temps auparavant, la Sarre était enle-
vée à la France et rentrait dans le giron de

la grande Allemagne. Il y a un an, Hitler
mettait la main sur l’Autriche sans seule-

ment crier gare. Puis vint les Sudètes, la

Tchéco-Slovaquie, Memel et l’Albanie, sans

parler de l’Ethiopie. Et l’ogre ou plutôt les
ogres ne sont pas encore rassasiés.

Voilà, à larges traits, les tableaux super-

posés sur l’échiquier européen. Si ce n’est
pas là l’oeuvre d’écervelés, c’est assuré-

ment celle d’iniques ambitieux. Toutefois,
ces ambitieux ne doivent pas porter seuls le
poids de ces monumentales erreurs car, à

notre sens, les démocraties ont tenu à l’en-
droit du vaincu une politique d’encercle-

ment condamnable. À notre avis, il eut fal-
lu se montrer plus sévère au point de vue
armements et plus juste dans le réglement

de la question territoriale. Les vainqueurs,
assoifés qu’ils étaient de se partager les

lambeaux de l’Allemagne, ont tout pris
sans se soucier de l’avenir. Ils ignoraient,

les malheureux, que pas plus que l’atmos-
phère, un peuple ne peut être comprimé à
l’infini. Arrive un moment où le couvercle,

sous la force de la pression, saute et brise
tout. Le même phénomène est à la veille

de se produire, malheur à ceux qui se trou-
veront dans les parages.

On ne fut donc pas assez tolérant d’a-
bord pour, ensuite, l’être beaucoup trop.

Pour comble de malheur, quand on vit que
les choses se gâtaient, on n’eut pas même

le courage de recourir à des actions qui au-
raient pu rétablir l'équilibre alors qu’il en

était encore temps. La France et l'Angle-
terre ont continué de marcher dans les sen-

tiers battus et de croire à la politique chère
au vieux Chamberlain, celle du laisser-fai-

L'ECLAIREUR

par Alain
(Suite)

REVES DU PROLETARIAT
SOVIETIQUE

Non moins édifiante la lecture
de la Legkaa Industria, organe du
Commissariat du Peuple à l'In-
dustrie Légère.

lo Quel est votre principal ob-
jectif à l'usine dans les mois à ve-
nir ?
20 Comment passerez-vous vos

vacances?
3o Quelles études désirez-vous

faire et comment les ferez-vous?
4o Quels livres avez-vous l’in-

tention de lire, quelles pièces vou-
driez-vous voir et dans quels
théâtres ?
5o Que désirez-vous acheter ?
60 Quel est votre rêve le plus

cher ?
Il serait trop long, et d'ailleurs,

sans intérêt, de rapporter ici les
réponses touchant les quatre pre-
mières questions, Nous nous con-
tenterons d'examiner quels peu-
vent être les désirs et les rêves
les plus chers des ouvriers et
techniciens des usines soviétiques.
Prenons d'abord le cas de Fédor

Fitilew, contremaitre en second a
l’usine textile Kasnokholmskaya,
de Moscou:
“Avant tout, je voudrais une

belle chambre. Le comité d'usine
m'a promis son concours; deuxié-
mement, je veux acheter une
mandoline pour moi et une gui-
tare pour ma femme; troisiéme-
ment, une petite bicyclette pour
monfils.”
Plus d’un prolétaire français

n'aura-t-il pas le coeur serré de
constater qu’un contremaître so-
viétique — donc un ouvrier déjà
classé — n'a pu encore trouver
une belle chambre pour abriter sa
famille, ni pouvoir faire assez
d’économies sur son salaire pour
s'offrir une mandoline !

Yerchov, directeur d'atelier à
la Grande Manufacture de Chaus-
sures de Leningrad voudrait a-
cheter à ses enfants l'uniforme de
l'école secondaire, faire quelques
réparations dans son logement et
posséder le téléphone, qu’il décla-
re “indispensable a un directeur
d'atelier.”

Son réve, enfin est de pouvoir
donner a ses enfants une instruc-
tion supérieure.
Nous espérons que l'U.R.S.S. a

déjà fourni, à ce bon père de fa-
mille, les moyens de vêétir ses en-
fants d'un uniforme et de renou-
veler ses papiers-tenture.

A. Joukova, ouvrière de “choc”
d'un tissage de la région mosco-
vite, rêve d'établir un record de
travail, et d'acheter un piano
“pour apprendre à en jouer”.
Ambition légitime certes, mais

que les voisins ne sont, sans dou-
te, pas disposés à favoriser.

T. Obedkov, directeur des tis-
sages de coton de Nijnaseredskoye
(région d’Iranovo) désire faire de
son établissement une usine mo-
dèle... et il voudrait bien encore
une bicyclette, dont il déclare
avoir le plus urgent besoin,
La camarade Choumiatskaya.

dessinatrice à l'usine textile
Triokhgornaya (Moscou) souhai-
te un album des oeuvres des vieux
maîtres et un appareil photogra-
phique.
L'ouvrier de chez nous nourrrit

d’autres ambitions.
Sans doute, ayant touché du

doigt la plaie cachée sous les
fleurs de rhétorique soviétique,
sera-t-il moins pressé de faire
connaissance avec un paradis qui
ne saurait convenir à ses aspira-‘
tions et encore moins à son tem-:
pérament.

LA FRENESIE DE LA PIERRE

On trouve actuellement dans le
personnel administratif de l’U.
R.S.S. des sujets issus d’anciennes
classes dirigeantes. C’est peut-
être là la meilleure force de l'ar-
mature soviétique.
On ne boude pas pendant vingt

ans un pouvoir établi, surtout

BEAUCEVILLE, JEUDI

LA RUSS
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Chanteroy -
Il y a certes des résistances mo-

rales, et des oppositions latentes,
dans une grande partie du peuple
russe, Mais auront-elles jamais la
possibilité de s'extérioriser ?

Un nouveau Moscou est sorti de
terre, et cela est à peine croyable
pour ceux qui ont connu les quar-
tiers lépreux où, dans de miséra-
bles maisons de bois, grouillait ja-
dis une population pitoyable. ‘

Un peu partout s'élèvent main-
tenant d'immenses bâtisses à huit,
dix, douze étages, et plus, dont les
appartements reçoivent le jour
par de larges baies vitrées.
Chaque individu a droit à dix

mêtres carrés superficiels, et il
peut, si son salaire le lui permet,
louer des mètres carrés supplé-
mentaires. Néanmoins, trop d'ê-
tres humains vivent encore entas-
sés péle-mêle dans des taudis,
surtout dans les villes que n'abor-
de parl'étranger.

L'orgueil de Moscou est dans
son plan d'embellissement.
Les architectes ont rivalisé d'é-

mulation, et l'on peut voir dans
les Vitrines de 200 magasins, rue
Gorki (bottiers, charcutiers ou
pharmaciens) d'innombrables pro-
jets, plus audacieux les uns que
les autres.

Staline prétend faire, avant dix
ans, de lu cité mère du bolchévis-
me, lu plus belle capitale de l'Eu-
rope. i
Qui vivra verra.
L'exaltation des forces matéri-

elles a atteint ici son paroxysme.
On a remplacé le veau d'or par

la machine.
Mais il ne semble pas que la

condition humaine en ait été tel-
lement améliorée.

J'ai rencontré beaucoup de pau-
vres gens à l'ombre des palaces et,
parmi tout ce peuple accouru pour
participer aux défilés de la gran-
de réjouissance nationale, j'ai re-
marqué beaucoup plus de joues
creuses ct de regards enfiévrés
que de visages épanouis.
Beaucoup de poudre aux yeux.
Notre guide nous apprend, non

sans fierté, que l’U.R.S.S. va cons-
truire un palais soviéteque gigan-
tesque. Cet édifice aura une hau-
teur de 415 mètres et sera le bâ-
timent le plus élevé du monde,
I'“Empire Building” de New-York
n'a. en cffet, qu'une hauteur de
407 metres,
On consacra un soin tout parti-

culier aux sculptures dont le pa-
lais sera décoré. Aux différents
étages. on trouvera dix-huit mo-
numents représentant les ouvriers
des pays les plus importants du
monde. En outre, lepalais sera ri-
chement orné de mosaïque et
d'oeuvres d'art,

L'ADORATION DE L'HOMME

Nous descendons de voiture
pour admirer le Kremlin qui a vu
passer tant de gloire ct couler tant
de sang.
Après quelques explications

obligées sur l'histoire de cette en-
ceinte, et des palais qu’elle ren-
ferme : Evocation de Pierre Le
Grand, d'Ivan le Terrible et de
son fils assassiné, de Napoléon et
de Rostopchine, nous nous diri-
geons vers le mausolée de Lénine.
Ce monument, situé au centre

de la place Rouge, et adossé au
Kremlin, est d'aspect massif, d’'u-
ne sobrieté de lignes qui lui don-
ne l’aspect d'un temple inachevé.
Son marbre sombre détonne dé-
sagréablement dans ce décor de
couleurs fraîches. Il ne manque
cependant point d'une certaine
grandeur.
Deux sentinelles, comme petri-

trifiées, montent la garde à l'en-
trée. .
Une foule, que nous évaluons a

un millier de personnes, déroule
ses méandres jusqu'à la cathédra-

1939.

   

 

Moscou beaucoup de musées se
rapportant aux conquêtes ou à
l’histoire de la Révolution.)
Mademoiselle Sonia, notre gui-

de, nous fait savoir obligeamment
que nous aurions tort de nous ins-
crire parmi les derniers arrivés.
Nous n'avons, en notre qualité d'é-
trangers, qu’à prendre tout sim-
plement la tête de la colonne.
Nous suivons ce conseil sans

soulever une protestation, et nous
descendons, entre les parois d'un
escalier de marbre vert, dans une
crypte où, sous la lumière crue
d'une rampe électrique, nous ap-
paraît, en ses habits de ville, le
premierdictateur de l'U.R.S.S.
On sait que Lénine a été em-

baumé par des spécialistes.
On rapporte qu'à deux reprises,

le corps donnant des signes in-
quiétants de décomposition, l’opé-
ration a dû être renouvelée.
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paraît dormir. Il ne présente au-
cune des caractéristiques de la
mort. Les mains, aristocratiques,
semblent avoir été modelées frai-
chement.

Deux soldats, l'arme au pied,
veillent sur le dernier sommeil de
l'idole, et hâtent l'écoulement des
visiteurs. (Il n’est pas permis de
s'arrêter).

Voici donc le fondateur du nou-
vel évangile... Voici l'homme qui
s’est vanté d'avoir fait reculer le
christianisme.

Pauvre chose !...

Combien de temps encore résis-
teras-tu au décret de ton inéluc-
table destin : “Tu es poussiére et
tu retourneras en poussiere.”

Chantre de la matiére, quelle
durable espérance as-tu apportée
aux hommes de ta race?

(Suite a la page 10)

   

  

 
 

   

Voici Pâques, c’est le
Printemps!

Ce jour de fête, célé-
brons gaiement

Surtout n’oublions pas
de commander

La Bière Boswell chez
l’épicier!

Bière

OSWELL

Avant o._m assurer

Confederation

Uné des g
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ELIE-L. BOULANGER,
GERANT DE DISTRICT
LINIERE, Beauce

 

     

 5 atmese le de Saint-Basile, aujourd'hui  lorsque ce pouvoir, après les an-
nées tragiques, tend à revenir aux
anciennes disciplines.
Ce qu’il y a peut-être de plus

étonnant dans l'aventure bolche-
vique, c’est qu’après avoir laissé
le peuple se livrer à tous ses ins
tincts, les dirigeants aient pu si
facilement le reprendre en mains.
Ce bon peuple, dans le fond, est

né pour l'obéissance passive, et je
pense que si le gouvernement ne
se lance pas dans de pétilleuses

pour que cela change.

 

enfants, orphelins. Qu'ils

pensent aux millions de vies
humaines et de dollars jetés

dans le gouffre; qu’ils n’ou-
blient pas les années terri-
bles d’après-guerre, la crise
matérielle et morale que

nous avons traversée ou plu-
tôt que nous traversons, puis-
qu’elle n’est pas encorefinie.

Oui, que les peuples pen-,
sent à tout cela et ils cesse-
ront de vouloir se mesurer.

Sinon, tout est perdu et nous

optons pour la guerre.
i

Georges BONIN
  re. Ah! il y eut bien des protestations mais

l'envoi de notes diplomatiques n’a jamais

rien changé, sauf qu’elles ont empiré la si- |
tuation.

En terminant, exprimons de nouveau le
voeu, encore que cela semble utopique, ex-

primons le voeu que le Ciel nous garde
d’une catastrophe mondiale. Prions pour
que les peuples se rappellent les affres d’il
y a vingt ans, les foyers dépeuplés, les mè- axe Rome-Berlin, ce qui ne tar-jres frappées dans ce qu'elles avaient de|

si les intéressés ne se réveillent plus cher, les épouses rendues veuves, les

   
   SCOTCHWHISKY|

 

OISTILLE, MÉLANGE CT EMOOUTEILLÉ EN CCOSSE

80-2/3 en. $3.40 40 ox. $4.65

    

 

aventures, il n'y a aucune raison J
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DOMAINE DES BAS PRIX" —c
Pontiac “Chieftain”, la seule de sa classe de
prix qui ait des roues avant à genou méca-
nique redessiné et amélioré, une nouvelle
suspension arrière à ressorts à boudin et
autres caractéristiques exclutives.

—"

POURQUOIPAS Une Pontiac ?
RB’. .ses prix sont

parmi les plus bas /

Hlustré—Sedan Pontiac “Arrow”

“L'AUTO LA PLUS AVANCEE DU
‘est la

Vendeurs :

MORIN AUTOMOBILE
St-Georges

LES PRIX de la Pontiac sont plus bas que l'an dernier,
jusqu’à $100 de moins dans certains cas . . . au nombre
même des plus bas! Mais à voir la Pontiac vous croiriez
qu'elle coûte des centaines de dollars de plus que son prix.
C'est une grosse voiture, une belle voiture . . . ses plan-
chers sont sans protubérances . . . et ses intérieurs luxu-
eusement aménagés sont si spacieux.

Les manoeuvres de conduite et de changement des
vitesses s’exécutent sur le bout du doigt . . .
le fonctionnement de l'embrayage est ““ve-
louté” . . . freinage hydraulique perfectionné
. . . Vous prenez vos aises au volant . . . les
commandes sans effort sont de la plus grande
docilité. Un moteur débordant d'énergie . . .
construit pour une économie incomparable.
Le fameux roulement ‘““newrest”’ qui aplanit la
route . . . vous garde frais et dispos durant
les longs voyages!

Vous avez tout intérêt à voir et à con-
duire la Pontiac “Arrow”—et sa fameuse
compagne, la Pontiac “Chieftain”, la voiture
la plus avancée du domaine des bas prix.
L'une de ces detx voitures est l'auto qu'il
vous faut. Termes commodes suivant le mode
General Motors de paiements à termes.  

    

ANTONIO LABBE
Vallée Jonction
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NO Sasa" ECONOMISEZ S23.00
ï SUR CE BEAU >

MOBILIER "CHESTERFIELD” 3 MEUBLES
Exactement ce qu'il faut pour le petit vivolr. Beaux appuls-bras REC. £59.00

roulés et jolis motifs rectanguisires dans, les dossiers, rendent ee

mobilier tres attrayant.

- 45 0F DEPOT — La promière Monsualité Assure le Livraison —, $ 00
274 MENSUALITES de $1.50. Pas d'intérêt, Pas de supplément

mini| p LENouveURADIQ
 

STEWART-WARNER

8 LAMPES ONDES LONGUES ET COURTES
MODELES 1939.
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Voici la meilleure offre que nous
avons encore faite cette année. Radio
8 lampes — Syntonisateur à rayon
‘mbre — ondes longues et ondes coor-

tes, trois bandes. Nouveau haut-par-
leur dynamique Phototone 16”, assurant
une sonorité absolument incomparable.

Ce radio est un produit de la Ste-
wart-Warner, l'un des plus importants
manufacturiers de radios.

3

 

Prix au comptant

1590"
PAS DE DEPOT

La premiere mensualité assure la livraison

24 mensualités de $4.73

MATELAS DOUBLE POUR SOFA
Matelas doubles, bien rembourres, recouverts de rr A ï

pr ” v - - =

 Deétésetrei
r
i
s
t
e
n
t
e

           

 

    cretonne. Plusieurs jolis dessins et couleurs au
choix. Venez de bonne heure afin de profite
de cette remarquable aubaine. :

PRIX REG. $6.50

$395
FEE SOE REE ETEY® TABS RE LADD EINREEDNE-.

SOLDE DE BICYCLETTES “GOLD MEDA'
Les bicyclettes ‘ Gold |.'z-
dal” sont d'un genre nou-
veau — elles sont plus jo-
lies — plus confortables—
les garde-boues sont plus
longs et plus larges — les
freins sont meilleurs à cause

de leur action centrale —
la large selle est montée sur
de souples ressorts hélicoï-
daux et assure tout le con-
fort désiré. Emaillées en
bleu ou rouge vif, ces bicy-
clettes, aux bas prix annon-
cés ci-dessous. sont suné-
rieures à toute autre. Nous
vous offrons les bicyclettes
‘Gold Medal" à de réels bas
prix tout en vous accordant
jusqu'à 18 mois pour paver

Pas d'intérêt — Pos de s'n-
plément.

BICYCLETTES À UNE BARRE

Pneus Haute Pression

 

 Rouges ou bleues

e

j PAS DE DEPOT
La première mensualité assure la

livraison.

: 18 MENSUALITES DE $1.56

0 Pas d'intérêt. Pas de supplémeal.
   

REG. $38.50

opr725
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AUBAINE EN FAIT DE MOBILIER—=—

Sept diamants parfaits dans la bague de fian-
calles et trois diamants duns l'anneau nupxial
dans cet ensemble d'une qualité et d'un dessin
pareils. Vous pouvez choisir la monture en or
blanc on naturel de 14 carats,

=. 849.50
AUCUN DEPOT — La première mensualité assure la livrai
son — TB versements hebdomadaires de 64c ou 18 men-
sualités de $2.75 — Pas d’intérét — Pas de supplément.

  

ENCORE DE VENTE

2

VR

(2
(£3

Participez a celte grande verte et prévalez-vous des offres extraordinaires à des ra-

hais radicaux En plus, a quiconque achétera au moins un vétement su Rayon des

Vétements pour bommes, nous donnrrons absolument gratuitement une paire de souliers

se qualité supérieure.

COMPLETS DU PRINTEMPS À 2 PANTALONS
Modeles droits et croisés à dus sport, dernières créations en ce qui concerne la coupe,

les nuances, les patrons et les rayures. Falts de façon experte de tissus tout laine:

worsteds anglais, (weeds, cheviotes et croisés. Tailles 34 à 46,  Ajustement parfait

garanti pour tous. Rég. jusqu'à 557.50.

AUCUN DEPOT

$ ) 50 Livraison au ler versement. 40 VERSEMENTS

 
HEBDOMADAIRES DE .62 ou 10 MENSUALITES DE

$2.45. Sans intérêt ni supplément.

Unie valeur épatante’ Et precisément le genre de paletot que vous désirez pour le

$ 1 72 Livraison au Îer versement. 40 VERSEMENTS

SOULIERS GRATIS

cette Vente.

Complets 4 articies, à devant droit, croisé et

printemps. Modèles Raglans, ajustés ou Balmacaans. Ne manquez pas de les voir.

Taiiles 34 a 46 Valeurs régulières, $23.00.

AUCUN DEPOT

HEBDOMADAIRES DE .45 ou 10 MENSUALITES de
$1.80. Sans intérêt ni supplément.

Recevez ABSOLUMENT GRATIS une solide paire de soulfers avee

tout achat d'un complet ou paletot de $i0.00 ou plus durant

Complets à 2-pantalons pour éfudianis el adolescents

EPeiauGra,Bs $
Poudre, Brun quadriilé et Fauve et Vert. Tailles 9

31 a 37. Agr: 13 à 19.

La première mensualité assure —
Pas de dépot
8 livraison eu versements hebdomadaires de
13 ou 10 mensualités de $1.70 — Pas d'intérêt
- Pas de ‘inpiement.

PALETOTS POUR JEUNES GENS
Tweeds toit Lane de fantaisie dans les plus
élégants modrir- du printemps. Modèles Balma-
caan, Ragin ¢ Tubulaire. Tailles: 32 a 37

Age. 14 a 19 ur

Pas de dépôt — La première mensualité assure
A livret. sv versements hebdomadaires de
45 ou It mensualités de $1.30 — Pas d'intérêt

Pas de ‘1.1 iement,

COMPLETS POUR CARCONS
Excellent, 1. - tout laine Chic modeles à
devant dro.! croisé et genre Sport. Tons de
Brun. Gr Virte: Bleu poudrr. Tailles: 28 à 33.
Ages. 10 à 15 uns.

Pas de dépôt - La premivre mensuaiité assure —
la livraison - 40 versements hebdomadaires de
10 eu 10 mensualité de $1% — Pas d'intérêt

Pas de supplément.

 

& CIE LIMITEE
65 DE LA COURONNE, QUEBEC

London, Birmingham, Liverpool, Manchester, Leeds, Nottingham. Huli, Neweattie-on-tyne,
Southampton, Middiesborough, Sunderland, Bristol, Cardiff, Edinburgh, Beifast, Dublin.

10 solvants oamanrs
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AUCUN.DEPO
LA PREMIERE MENSUALITE ASSURE LA LIVRAISON

24MOIS POUR PAYER
PAS D'INTERET . :* - ©. PAS DE SURCHARGE ,

MOBILIER DE CHAMBRE A
COUCHER--4 MEUBLES

 

 

   

    

  

   

 

 

 
LA PLUS

RECENTE CREATION
“CASCADE”

Voici un tres beau mobilier de
chambre a coucher fini noyer ve-
louté satiné, 4 meubles. Bureau et
Coiffeuse avec glace circulaire,
grand chiffonnier à spacieux ti-
roirs et grand lit. Venez de bonne
heure afin de profiter d'une aussi
remarquable occasion. Le Mobilier
est exactement comme l'illustra-
tion.

 
RECULIER $72.50

   
PAS DE DEPOT

La premicre mensualité assure la livrai-
son — 24 mensualités de $2.04 — Pas
d'intérêt — Pas de supplément.

 

NOUVEAU|

POELE PONTIAC
La meilleure valeur jamais offerte dans ces priv,
Falt avec les meilleurs muccriacx qui soient par un
des plus importants fabricants de poéles du Canada
Prenez note de ces particularités toutes nouvelles
Nouveau foser oval avec briques de fonte bien ver-
tilées et grille eslindrique a trols barres pour assures
l'uniformité de chaleur et l'économie de combustible
Four de 16 x J%2 x 20 avec fond ne gauchissant
pas. Cadres des portes du four et du foser en nickel
brillant et panneaux en émall-porcelaine ivoire luisant,
Nouvelle base nickelée avec égaliseurs de pleds régia-
bles. Surface à six ronds et polie à la machine. Spas
cieuse tablette élevée.

SPECIAL

49”
PAS DE DEPOT

 

La première mensualité assure la livraison,
—24 mensualités de 82,07—Pas d'Intéret—

Ni supplément.

 
 

 

  

 

 
MOBILIER DE SALLE A MANGER-NEUF MEUBLES
Une aubaine tout à fait remarquable. Un mobilier de salle à diner REG. $109.00
de neuf morceaux, style “Cascade” et genre “Credence”. Construc- $ 75

4 LE

tion solide et riche fini noyer.

PAS DE DEPOT—Votre première ‘mensualité assure la livraison.—
24 MENSUALITES DE $3.15 — Pas d'intérêt — Pas de supplément
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Maison Ulric BEDARD Ltée
ais, ST-V VLLIER, — Tél: 38-2254

QUEBEC
«rand assortiment, ma-

t jour”

Apermanents sans fils, telles

ue nouveiles machines “Lido au-

omatique Acmé, Junior, Paristyl,

machines 118, usagées ou neuves,

séchoirs toutes sortes ameublement

des plus modernes. Prix défiant

Renseignements sur
compétition.

demande.

MAGASIN A VENDRE
ASIN GENERAL à vendre à

MAGASEN
LENE AL àvendre

à

glise, cou + avst, au bout du pont.

Saudresser + ALFRED FORTIN,

peaucevitle-Guest,
P. Q.

 

fieaucevitie
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Hommes demandés

à domicile 225 pro-pour Lon fre
quits dutueues, Tous nos pro-

duits sont cb = névessités, Aidons à

heonve et les frais de
logue GRATIS.

payer la

transport 4
prerivez

DR N.-A. SIROIS ENRG'
STE-ANNE de la POCATIERE,

Qué,

7paîtes twa oot plus par semal-

pour distribue de l'onguent ou de

vrdint thé, café, épices,

jun produits, 30 jours

risques, petit dépôt

ne en

et, plus cb

d'essiti
requis,

J-A. Renaud
752 RAVCHELSEST,

Montréal, Qué.

 ETES-VOUSCET
HOMME-LA?

Lable, entre 25 et 50 ans,
r-quis fmiumédiatement

de J'onguent où de

GILATTIS, sur une rou-

<inante, et approvi-

«lientèle établie, de

rentaires, épices, es-

sure à pâte. savons, re-

oirs minéralisées pour

volailles. Expérience

Expérience de la
cexsuire, Débutant de-

fut d'un revenu heb-
lanta £40.00 au debut, Cré-
valle vivez immédiatement,

La Compaznice J, RR. Watkins, Mont-
al PE Dept. "Q-B-2°,

Homie

ne

peur ol:

insect.

+ fut

sonner

neon

“épées, te

nt

atone

pode,

bostion

Arend.

vente p +

LA ét

POURQUOI PERDRE DU TEMPS
tehere- position? Soyez in-
depend oc cides les Produits

Hawlere 0 territoire disponible

dans di ns, Chiffre d'affaires

plus ét unnée. Perivez au-
nibh Hawleigh, Dépt. ML.

183-DD, Montréal, Canada.

Proj vendre ou à louer,
Sse A +ville-ouest, De bon-
nes con “vont fuites à tout
acheteur “xX. Pour plus amples
inforn. "adresser à Mme
FRANÇOIS ROLDUE, Beauceville-
ouest,

Gagnez plus chaque jour et
soyez indépendant dans
votre propre commerce.

Nous Ta
pour por,
tisque. I...

Dénsable 5;

 

lonnons l'aide voulue
Travail facile sans

‘onnue, aimée. Indis-
toute maison. Meil-

UrE Vas 5 Nos offres spéciales
Vous Gus ten, toutes les portes. Gra-
titentent + ae jeg détails et catalo-

re “ur demande aux ambi-JAMILEX, 570 St-Clément,
Montréal,

 

marché

 

M, Napoléon
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i Lenon.

faut et à

lernard rappelle
easing deo seconde main
« tout le public. Si vous
vubaînes, allez le voir,

‘ns tout ce qu'il vous
Faites une à, prix ridiculement bas

Vaineus Visite et vous serez con-

Pay: I. Done si c’est une affaire
Poe Vous voulez conclure,
LEON. BL 1 Magasin NAPO-
AE RNARD, de Benuceville-
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SAINTE-ANNE 

Th 30 et 9h 30, a été prononcé par
M. l'abbé A. Dussault, vicaire.
Le programme de chant exé-

cuté sous la direction du maître
de chapelle, M. Gaudias Bolduc,
était le suivant:

2ème messe de Ed Marzo:
Christe . . M. Rodrigue
Qui tollis . . Valére Colutier
Et in carnatus est . J.-E. Landry

Benedictus . . B. Rodrigue,
J. Doyon et Irénée Jolicoeur

Agnus Dei
. . J.-E. Landry et Alf. Lessard

A I'Offertoire :
O Filii . . Réal Bernard, soliste

Cantique : “Chantons Victoire",

L'effort de notre société-chorale
a été hautement apprécié et M.
Bolduc, de même que ses chan-
tres, méritent les plus chaudes fé-
licitations.
—Nos rues sont en fort mau-

vais état. Le long printemps que
nous avons y est pour quelque
chose, Les citoyens ont hâte que
le soleil vienne mettre un peu
de propreté dans nos artères.
Nous ne recommandons jamais
assez aux conducteurs d'automo-
biles d'user de clémence envers
les piétons, toujours exposés à se
faire éclabousser.
—Tous nos écoliers et écolières

ont pris le chemin de l'étude,
après de joyeuses vacances de
Pâques.
—Madame Odilon Nadeau pas-

se la semaine à Québec, l'invitée
de sa soeur, Mme J.-P. Ferland.
—M. et Mme Albert Jolicoeur

sont de retour d’un court voyage
à New-York, où ils ont rendu vi-
site à leur fils et à leur bru, M. et
Mme Ernest Jolicoeur.
—M. Josaphat Poulin, de passa-

ge à Beauceville, avant-hier. Le
maire de St-Georges était en
route pour Montréal, où il se ren-

$35.000.00
DE MARCHANDISES

Montreal Jobbing
21-211 St-Joseph, Québec

Voulez-vous faire de l'argent ce
printemps? Si oui, n'hésitez pas,

achetez de Montreal Jobbing. Notre
maison est la plus considérable à
Québec et pour renseignements au

sujet de la responsabilité de notre

malson informez-vous-en a nos
clients qui demeurent duns votre

place. Nous avons reeu quatre chars

de marchandises neuves et de se-
conde-main. Des milliers de man-
teaux et robes pour dames et fillet-

tes, des milliers de paletots, d'ha-
bits pour hommes et jeunes gens.

Nous avons tout le linge d'euvrage
désiré tel que: chemises, pantalons,

overalls, windbreakers, bas, ete,

ete. Toutes sortes de coupons des

plus nouveaux, Il ne faut pas ou-

blier aussi que nous avons a l’an-
née Un assortiment de beaux capots

curs, aussi de belles robes de car-

violes, Si vous venez à Québec ren-
dez-vous directement à 21-214 St-
Joseph et vous serez certain d'avoir

satisfaction tout en ayant les plus

bas prix en ville de Québec. Eeri-
vez pour notre catalogue 1939, en-

voyé gratis, Soyez notre client et

vous ne le regretterez pas.

MONTREAL JOBBING,

21-2115, St-Joseph, Québec

 

 

 

 
 

POurquoi laisser tomber vos cheveux quand il est si
facile d’en arrêter la chute pour toujours par

le traitement “Sno-Go”

Prix: $1.00 la bouteille Franco
S'ADRESSER A

La Compagnie “Jamais-Gris” Enrg.

TERRE À VENDRE

Nous offrons la seule ferme de
terre noire de la région consistant
en 225 acres environ avec bâtisses
comme suit: 3 lirges granges, dont

une de 140 pieds de longueur, capa-
ble de recevoir plus de 90 têtes de
bétiul, plancher de ciment dans l’é-
table. eau courante, Maison de dix
appartements, bonne fournaise À
air chaud, système de calorifères,
robinets à eau chaude et froide
aux étages supérieur et Inférieur,
chambre de bain au deuxième plan-

cher, maison en hon état. Les au-
tres cotistructions comprennent

une dépendance pour machinerie,

un garage capable de loger deux
autos et une laiterie. Cette ferme
est située dans un rayon de 3 mil-

les de Sherbrooke et nous considé-
rons qu'il y a un bon marché à
faire parce que la compagnie Car-

nation Milk est À édifier une usine
À Sherbrooke même et qu'elle aura
hesoin de 15,000 lbx de lait par

jour. Voilà pourquoi c'est In ferme

la plus avantageuse de tout le dis-

trict,
Pour inspection et autres infer-

mations, s'adresser à:
Jos, V. Ames, Real Estate,

King St. W., Sherbrooke, Qué,

COIFFEUSES
Une machine permanente sans-

fils Acmé usagée avec tous ses au-

cessoires et un séchoir Shelton

usagé, Ces deux machines sont cre

parfait ordre et nous vendons led

deux pour :

$75.00
Une machine permanente à fils,

24 chauffeurs avec tous ses acces-

soires. Aussi un sèchoir en par-

laire dans la province et coopé-

pour:

$75.00
S'adresser à :

Parfumerie Grimard Enrg
t401g Côte d'Abraham. Québre:

Tél.: 2-8389
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FEMME VIEILLIE PAR
LA SCIATIQUE

Louange maintenant
Kruschen

Lorsque la sclatique s'attaqua à
cette femme, il y à aix ans, elle ne
pouvait se mouvoir sans éprouver
les plus grandes douleurs. Les trai-
tements de toutes sortes qu'elle sui-
vit ne purent lui procurer le moin-
dre soulagement. Mais il n'en fut
pas ainsi de Kruschen. Lisez sa let-
tre :

“IL y à six ans, je souffris terrl-
blement de sciatique. J'essuyai tou-
tes sortes de remèdes, muils sans ré-
sultat. Un jour juchetul des Sels

Kruschen. Je fus soulagée dès les
premières doses et, au bout de
quelques semaines, ma sciatique
avait complètement disparu. Au-

Jourd'hul, je commence toujours la

Journée avec une pincée de Sels

Kruschen dans un verre d'eau.
Comme je suis veuve depuis quatre

ans et que j'ai un fils à élever, non
existence est très remplie. Je tiens
Une maison de pension, Lebout à 6
heures le matin, je ne puis guère
me coucher avant 11 heures du
soir, J'ai 52 ans mais on m'en don-
ne 4 peine 32 — griice aux effets
blenfaisants de  Kruschen'.
(Mme) F, E. lt.
Les douleurs aigues qui caracté-

risent la sclatique sont souvent oc-

cuslonnées par la présence de cris-
taux acérés d'acide urique dans
l'enveloppe du grand nerf sciati-
que, Deux des ingrédients de Krus-

chen dissolvent ces cristaux, tandis
que d'autres ingrédients en favori-
sent l'expulsion par les voies natu-
relles,

  

 

dait dans l'intérêt de la St. Geor-
ge Woollen Mills, compagnie dont
il est le gérant.
—M. Henri Duval, avocat, de

Québec, a passé la fin de semai-
ne dans sa-famille, a Beauceville,
—MM. Gérard et Clermont

Veilleux, de Drummondville, ont
passé quelques jours à Beaucevil-
le, à l'occasion de Pâques.
—M.Gilles LaCombe, employé

au bureau de la Fonderie de Ples-
sisville, passe quelques semaines
chez son père, M. P.-E. LaCombe,
gérant de la Banque Canadienne
Nationale a Beauceville,
—MM. Jos. Brulotte et Rosaire

Beaumont ont passé la fin de se-
maine a Québec.
—M. Marcel Bergeron, de Lé-

vis, a rendu visite à son frère,
Rosaire, et à son oncle, M. Alon-
zo DeBlois.
—M. C.-E. Clément, publiciste

de l'‘R:zlaireur”, est à Québec
pour la semaine.
—M. Paul Renault est retourné

à Québec, après avoir passé quel-
ques jours chez ses parents, M. et
Mme Henri Renault.
—M. G.-M. Boucher, de Qué-

bec, a passé la fin de semaine chez
M. et Mme Alfred Fortin.
—M. Ernest Poulin, de St-Geor-

ges, a Beauceville, dimanche.
Liniére Dumas, de

Haughton, Maine, passe une quin-
zaine à Beauceville, l'hôte de son
amie, Mlle Laurette Veilleux.
—Mlles Hélène et Laurette

Veilleux, de passage à St-Geor-
ges, lundi.

NL
Dimanche dernier, jour de Pa-

ques, eurent lieu les fiançailles de
Mlle Paula Delage, G.MG. de
l'hôpital St-Luc de Montréal, fille
de M. J.-A. Delâge, de’ Beaucevil-
le, au docteur Léonard Gouin, chi-
rurgien, également de l'hôpital
St-Luc, fils de M. Albert-Jean
Gouin, de St-Lambert, surinten-
dant de la Metropolitan Life In-
surance Company à Montréal.

Dimanche soir, M. et Mme Al-
fred Fortin, dans une réunion de
caractère intime, ont reçu à l’oc-
casion des fiançailles de leur fille,
Hélène, à M. André Lacroix, fils
de M. et Mme Edouard Lacroix,
de St-Georges.
Nos sincères félicitations

heureux fiancés.

L'OBSERVATOIRE
DE L’EBRE

UNE VICTIME DE LA BARBA-
RIE ROUGE

aux

  

Pendant deux ans, sur l'ordre
du Généralissime, l'aviation na-
tionale avait épargné le fameux
observatoire de l'Ebre, bien que
celui-ci touchât l'ancien Collège
de Saint-Joseph, transforme en
caserne par les rouges, et qu’un
peu plus loin, se trouvat un parc
de tanks russes. En revanche, les |
carabiniers l'ont détruit en un|
instant et, qui plus est, les rouges
ont eu le cynisme de filmer ce
qu'ils avaient détruit eux-mêmes
et de projeter le film en accusant
les Nationaux d’avoir commis ces
dégâts. Ceci se passa les jeudi ct
vendredi saints de l'année derniè-
re. C'est pourquoi le directeur a
pu dire que pendant la Semaine
Sainte, lui aussi avait dù gravir

  
Pour CULTIVATEUR

ECONOME

NOUS avons à votre disposi-

tlon des dessous d'automobiles.
lesquels vous placez vous-même,
sans DIFVICULTES. Pour difré-
rents (rivaux et voyages que
vous avez À faire. vous avez
soit une voiture, camion où ex-
press (rès économique, suivant
votre BESOIN et DESIR. De
plus, sur vos “pneus”. tubes, 

  
  

  

 

  DE BEAUPRE

  

vous faites UNE ECONOMIE
DE HO,

VENEZ, Messicurs les ealti- |
vatenrs, vous renseigner 8 notre |

maison SANS AUCUNE CHAR-
GE. Nos prix sont reconnus
TRES BAS. '
Pour toute commande impor-

tante nous payons les frais de

passage.

LUDGER FERLAND,
88 à 103, 1ère AVENUE

QUEBEC    

emmener

  

7
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HUDON, président
i & 7

® M. Louis-D.
de la Maison Légaré, Ltee, dont
nous avons, reproduit, récemment,
une conférence intéressante pré-
sentée devant la Jeunesse Indé-
pendante Catholique, et dont le
sujet était : “Comment les commis
de bureau se préparent à devenir
chefs de services”,

COMMENTAIRES ~~
- DU MARCHÉ

Fournis par C. J. DWYER & Co.
Inc, 215 rue St-Jacques Ouest,
Montréal.

 

  

Le marché a eu une nouvelle
réaction, la semaine dernière,
causée sans doute par la présente
condition européenne. Quoique
étrange à dire, le montant tou-
jours grandissant d'argent étran-
ger placé en sûreté, au Canada
et aux Etats-Unis, préserve le
marché d'une baisse certaine. Un
autre fait à noter est celui-ci : les
valeurs minières canadiennes sont
remarquablement bonnes et sur-
tout en grande demande. Ceci
prouve que les stocks canadiens
sont plus que jamais les favoris
et une amélioration de la situa-
tion mondiale occasionnera une
hausse rapide des prix.
Un grand nombre de travaux

ont été entrepris dans la partie
nord de notre province; même
pendant la dernière guerre, les
mines furent en opération jus-
qu'à ce que le manque d'hommes
force les dirigeants à arrêter les
travaux.
Nous insistons sur la valeur

réelle des stocks canadiens. Spé-
culateurs, vous ne pouvez faire
de meilleurs placemnts, car ils
vous rapporteront de beaux bé-
néfices. Consultez votre courtier
pour de plus amples détails.

IN MEMORIAM
En toute sympathie à

M. et Mme Norbert Lessard,
St-Frédéric, Beauce.

 

Chers éprouvés,

Mon coeur de mère comprend
le vôtre et je suis sensible à vo-
tre douleur.

Pour comprendre l'acuité d’un
chagrin, il faut avoir repassé, non ‘
seulement devant le chagrin lui-
même, mais devant toutes les
souffrances antérieures qui l'ont
constitué; je dis les souffrances,
je devrais apporter les joies qui
ont construit le passé et lui ont
donné une force que l'on est quel-
quefois seule à savoir comme a
éprouver. J'essaie en vain de
trouver dans votre douleur la
consolation dont vous avez besoin.
Je suis une maman et je ne peux
faire outrement que de vous com-
prendre... J'ai déjà touché à la
misère humaine... J'ai connu les
deuils... c'est pourquoi je pleu-
re avec vous, chers amis.
La solitude de vos coeurs éplo-

rés est profonde comme l'abime
et je comprends votre détresse. Je
voudrais trouver le mot de sym-
pathie pour l'apaiser.
 

un pénible calvaire. Alors, jaillit
de sa plume une protestation indi-
gnée que les troupes libératrices
trouvèrent dans son bureau. Telle
est la raison des souffrances phy-
siques et morales dont il est enco-
re malade un an après.

Ainsi a été détruit cet Observa-
toire magnifique, gloire de la
Science espagnole et de la Compa-
gnie de Jésus.
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DISTILLE ET EMBOUTEILLE AU CANADA
25 ox. $1.90 40 oz. $2.85

 
 

‘Dr L. P.
DENTISTE

BUREAU A BEAUCEVILLE : Mercredl-Vendredt
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| EST PLUS RICHE E

‘PLUS DÉLICIEUX

GRATIS!
Chaque paquet d'une
livre et d'une demi-
livre de thé Lipton
contient des coupons
de valeur, échangeables

 

pour de la superbe ar-
enteric Win. Rogers
£ Son. Ecrivez pour
la liste des primes à
Thos. J. Lipton Ltd.
Immeuble Lipton,
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   “La forme le plus pute sous laquelle
le taboc peut être fumé”

LE SYSTEME
MONETAIRE ET LE
CREDIT SOCIAL

(suite de la première page)
te monnaie-là. Mais nous pouvons
contrôler les débentures et, par
elles, les émissions bancaires”,
Dix ans plus tard, c’est-à-dire,

 

cn 1872, voici ce que pouvait
ecrire un M. Greeley: “Nous
avons brisé les liens ‘de quatre
millions d'êtres humains et placé
tous les travailleurs sur le même
palier, non pas tant en élevant les
anciens esclaves qu’en réduisant Toronto.=o

ee a’

THE LIPTON
x=e
ROUGE ; ORANGE

 

   
  JAUNE

   

Que vos coeurs vivent de cette
espérance et de cette pensée qui
vous rapproche de votre cher
petit Jean-Luc: “l'immortalité,
n’est-ce pas l'assurance du re-
voir ?” (
En effet, la douleur a une main

de maitre, et elle vous a doulou-
reusement meurtris, mais que vo-
tre blessure ne se creuse pas da-
vantage... souriez à son bonheur,
car petit Jean, avec de blanches
petites ailes, plane sur vous, sur
votre foyer, pour vous chanter les
douces joies du ciel où il vit.
Mon amitié qui vous suit depuis

longtemps ne pouvait faire défaut
à cette heure de deuil et vous sa-
vez avec quelle chaude sympathie
j'écris ces lignes.

Chers amis, à titre de grande
soeur, je souhaite que votre cou-
rage reste vaillant en face de la
profonde douleur.
Je demeure toujours la soeuret-

te très attachée.
FLEUR de LYS

—————ape.

NAISSANCE
M. et Mme Emile Veilleux ont

le plaisir de faire part à leurs pa-
rents et amis de la naissance d'une
fille, née le 6 avril et baptisée le
7, sous les noms de Marie, Aga-
the. Yolande. Parrain et marrai-
ne, M. et Mme Jos. Poulin (Séra-
phin). Porteuse, Mme Rose-Anna
Quirion, grand'mère.
Nos félicitations.
  

|
}  

_ oaTION
CON DEPRIME
® Rien n'est plus déprimant que
cette sensation de lassitude, de dé-

goût qui résulte de la constipation
ordinaire due à un manque de

“volume'. Vous étes taxable de

négligence coupable si vous ne réa-

gissez au plus tôt contre tous Ces

malaises quand vous avez à votre

disposition ALL-BRAN qui contri-

bue a produire le “volume” néces-

saire au fonctionnement régulier de

i l'intestin et le ranime, grâce aux

i vitamines B, (le tonique intestinal

| naturel) qu'il contient. Mangez

‘ ALL-BRAN chaque jour comme

| céréale ou sous forme de délicieux

muffins, buvez beaucoup d'eau,

prenez des habitudes ‘régulières
qui vous rendront la vie plus inté-

ressante.

 

 

ALL-BRA
YY,

   

 

Fabriqué en Canada par Kelogg. Chez tous les épiciers.

GAGNON

ATTENTION
Messieurs les Cultivateurs

Expédiez votre crème à In crèmerie Beauceville. Vous obtiendrez
le plus haut prix du marché,

Nous payons 2¢ de plus la livre pour la
Crème Spéciale

CREMERIE B EAUCEVILLE
JOS.-E. CLOUTIER, prop.

 

‘ceux que je représentais

NIME!

: pratiquement toute la population
jvuvricre, les blancs\ " comme les
noirs, à l'état de servitude. Tout
en nous vantant de nobles actions,

| nous avions soin de dissimuler
june plaie sociale purulente : par
| notre système monétaire inique,
NOUS avons nationalisé un systeme
d'oppression qui, s'il est plus raf-
fine, n'est pas moins cruel que
l'ancien esclavage de la personne.
Voulez-vous savoir pourquoi

les banquiers internationaux sont
contre toute monnaie nationale et
pour le contrôle par des particu-
liers (cux-mèmes) ? Lisez cet ex-
trait du ‘London Times” de Lon-
dres, publié en mars 1863 :

“Si la politique financière inau-
gureepar le gouvernement de
Washington se perpétue, ce gou-
vernement fournira sa propre
monnaie sans frais, il éteindra sa

| dette publique et n'aura plus ja-
‘mais de dette publique. Il aura
toute la monnaie nécessaire à son
commerce. Il acquerra une pros-
Périté sans précédent dans l'his-
toire des peuples civilisés. Les
cerveaux et les fortunes du mon-
de iront en Amérique. Il faut dé-
truire ce gouvernement ou il dé-
truira notre monarchie,”
Comme conclusion de tout ce

qui précède, laissons la parole à
Bismark (bien placé pour savoir
ce qui se passait).

“La mort de Lincoln fut un dé-
Sastre pour la chrétienté, écrit
Bismark. Il ne se trouvait pas,
aux Etats-Unis, d'homme as.
sez grand pour chausser ses bot-
tes. Les préteurs d'argent ont re-
pris l'offensive pour s'emparer
des richesses du monde. Je crains
que les banquiers étrangers, avec
leur astuce et leurs trucs tor-
tueux, viennent à contrôler com-
plètement les richesses de I'Ame-
rique et s'en servent pour cor-
rompre systematiquement la civi-
lisation moderne. Ils n'hésiteront
pas a plonger la chrétienté tout
entiere dans les guerres et le
chaos pour que la terre devienne
leur heritage.”
~ Bismark

~

et Lincoln voyaient
Juste. Ernest Seyd bouc-émissaire
des financiers de Londres, nous
dit, en quelques mots, commentil
manoeuvra pour réduire l'Améri-
que à l'esclavage:

“J'aullai en Amérique (il parle

 
 
1873 pour essayer de faire passer
une loi pour démonétiser l'argent,
parce que c'était dans l'intérêt de

les
Gouverneurs et directeurs de la
banque d'Angleterre. J'emportais
uvec moi 100,000 livres sterling
($500.000), avec instruction que,

,si le montant était insuffisant, j'en
pouvais tirer une autre fois au-
tant, même davantage. Les ban-
quiers allemands étaient aussi in-
teressés à Mon succès. Je vis les
comités de la Chambre et du Sé-
nat; je payau l'argent et je demeu-
rai en Amérique tant que ce füt
nécessaire. J'eus assez de la som-
me prise avec moi”.

L'ignorance dans laquelle on
était des questions monétaires
dans ce temps-là a rendu facile
l'action des financiers. Aujour-
d'hui, les choses ne se passcraient
pas ainsi sans qu'il y ait de la
casse.

Le public est de plus en plus
renseigné sur le sujet, et dans un
avenir prochain, tout le monde
réalisera, à sa grande surprise,
l'état d'esclavage dans lequel nous
vivons.

Eugène FORTIN, M.D.

—St-Victor, Beauce.

COIN DU COUVENT
Déjà finies les belles vacances

pascales ! Dans la joie du revoir,
les émotions sont vite effacées, et
puis, il y a du nouveau ! Oui, les
ouvriers, pendant la semaine sain-
te, ont jeté deux murs à terre,
afin d'agrandir la salle de musi-
que. Maintenant, le couvent aura
donc le plaisir de recevoir les pa-
rents des élèves et les amis de l’é-
ducation, aux petites séances ré-
créatives données par les enfants.
Dimanche soir, pour inaugurer

‘la salle : dominicale de Pâques.
‘Comme nous l'avons déjà dit, ces
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à Londres) durant l'hiver de 1872- |

ruur

il aide à éviter
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EVITER des RHUMES
Au moindre reniflement ou irritation du nez,

mettez du Vicks Va-tro-nol — quelques gouttes

seulement dans chaque narine. Employé à temps,

complètement nombre de rhumes.

Vicks VA-TRO-NOL
 

 -

réunions sont destinées a faire
connaitre et aimer la belle langue
française et à encourager les ef-
forts des élèves en cette matière.!
Lecture des meilleures composi-
tions du mois, récitations, gym-
nastique labiale, dialogues ins-
tructifs, chants du folklore (tou-
jours en grand honneur chez
nous) morceaux de piano, com-
poseront les différents numéros
du programme. dimanche soir,
Les vaillantes dans le travail du,
bon langage recevront aussi un
encouragement pour leurs efforts.
Honneur aux vraies mérilantes.
De plus, l'on y verra les jécistes
et les croisés en costume. Ces
deux mouvemnts d'Action catho-!
lique existent en notre couvent
depuis l’année dernière, et déjà,|
ils ont produit les résultats les
plus heureux; mais n'oublicz pas,
chers parents, que vos enfants
doivent trouver en vous, non pas
un obstacle, mais une aide dans|
l'accomplissement de leurs de-:
voirs de jécistes ou de croisés.
Après une journée des plus

joyeuse passée à la cabane à su-
cre de l'Ecole Normale, toute la
jeunesse ardente se remettra au
travail qui devient de plus en plus
intense à mesure que se poursuit
l'année scolaire. Les élèves de 6e
et de 8e frissonnent déjà en pen-
sant à leurs examens. Qu’elles se
rappellent bien que le succès est,
à l'ordinaire, le couronnement du
travail, mais que si parfois il n’en
est pas ainsi, il reste à celles qui
n’ont pas craint de peiner, la sa-
tisfaction du devoir accompli.
— emt

DEMANDE SINGULIERE

 

 

La jeune maman demanda au
laitier:
—Avez-vous des veaux ?
—Oui, madame.
—Alors, apportez-moi une pin-

te de lait de veau pour le bébé,
le lait de vache est trop fort pour
ui.

 

 

ACTIVITES DE
L'UNITÉ SANITAIRE
DU COMTÉ BEAUCE

aess

Semaine du 16 au 22 Avril 1939

Toute la semaine, dans leur
territoire respectif et en plus du
travail spécial des cliniques, les
infirmières feront des visites à
domicile aux endroits suivants :
East-Broughton, St-Victor, St-
Côme, St-Ephrem et Beauceville.
Comme travail spécial, il y

aura :
Lundi, le 17 : Inspection médi-

cale scolaire.
Mardi, le 18: A.M. East-

Broughton-V. — De 10 h. à 11h 30,
à la salle du Couvent, clinique
pour les bébés et les préscolaires
et séance d'immunisation anti-
diphtériqua
P.M. East-Broughton Sta. — De

2 h. à 4 h,, a la salle publique, cli-
nique pour les bébés et les pré-
scolaires et séance d’immunisa-
tion antidiphtérique.
Mercredi, le 19 : Inspection mé-

dicale scolaire.
Jeudi, le 20 : Inspection médi-

cale scolaire.
Vendredi, le 21 : Beauceville, —

De 2 h. à 4h 30, dans les bureaux
de l'Unité Sanitaire, clinique pour
les bébés et les préscolaires et
séance d'immunisation antidiph-
térique.

Dr C. Pomerleau, D.H.P.,
Médecin hygiéniste.

Esprit de parti.
Mieux vaut, cent fois, ne jamais

tenir un rôle public que de prosti-
tuer sa plume, sa parole et son ta-
lent, par des actes que la conscien-
ce réprouve où que l'intérêt du pays
condamne.

Mgr L.-A. PAQUET

 

 

   
   

Bureau tous les jours cxcepté let

EN FACE

 

Dr ANTONIO RENY
CHIRURGIEN - DENTISTE

Beauceville-Est
nardi, absent jusqu'à 3 hres p.m
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LA METROPOLITAN
PROGRESSE ENCORE
AU COURS DE 1938
Pour la septieme année consé-

cutive, un demi-billion de

dollars est versé aux dé-

tenteurs de police.

OTTAWA, le 3 avril. — D'après
le svixunte-louzièime rapport annuel,

Qui «st pulnié aujourd'hui mène, les
Verseivents effectués aux détenteurs
de police de da Metropoatan Life et
à leurs bendticiaares, out dépasse,
pour ls septième aunée consécutive,
el 103s, da somite de un deusi-bil-
anti de doilars. le wide rapport
indique que des dividendes Cpaes

AUX <detepteurs de pouce au cours
de Fatihes dernière, se Luotitaieut à
ÉLUSATESS, e 1 QU'UDE sanlne encor:
pus cousJérutble, à auvoir Slls-

VSLNIL. avant été Mise de côté afin
« payer les Jivslendes répartis en
anne res de sa motes de celle
colada sut SOTRO 10, ra puyée
OX usa res à Ia Brunehe lndus

rares a0TAST4 seront Versés
CaN asses a Lt Bronche Ordinaire,

POSUSIIUISS seront payés aux as
“rés à su Branche Ac dent et Mae

sue Dans ua sotuite sifecte au

ceurelt de chvdendes aux assures
Bran he Piotistrenie en 1568,

«tr Ne NN Rookitait he x 200000

Po sel ened à fuelre à exéen-

ton le prozratilne que lio Compa
eo SIO ene os Jtsen PS ahibides et

qui a peur effet duvroitre js bé-
’ Veftent nu Titre des

dees Procces Tndustrieiles, Jars.

  

floes qui

bed ute aes LA dendes de 1935

aN tres et un X dividendes payés
terTéelceht H0X uSSTÉS, ON ar-

five outoal de ST 149$ 4S0400 Ta
fupport unloel insiste sur le fait
que du Meropoutan et une compu-
ste Lote se dont l'unique objet est
de rettre serene à Res 2060000 000)
le détenteurs ce police: de même
fupjert in fige éruletnent que, au
ones cde TS pos de trois quarts
de bon de degiurs ant été versés
HUX ASsstrés or ajoutés un fonds
Jestité à Larantir les obligations
Por frnetées envers (Ce8 nSSuPés,

 

MH HARRY 1 WRIGHT,

Deuxième Vice-Président et Gérant

de la Metropolitan Life Insurance

Company, au Canada, Il révèle

l'accroissement des placements ef-

fertués au Canada pour parantir les

vhligations contractées envers les

détenteurs de police.

A propos des affuires réalisées
un Canada par lu Metropolitan, M.
Harry D. Wright, Deuxième View
Président, et Gérant de la Comp
gnie, au Canada, a fait remarquer
que le montant total des atfaires en
cours indique une augmentation sa-
tisfaisante qui u été obtenue au
cours de l'année, “Ce progrès cous-
tant,” dit M. Wright, “obtenu, d'un
née en année, est l'indice de la con-
fiance stable que le peuple de cette
contrée net eu notre industrie de
l'Assurance-Vie"la Deuxième Vi-
cePrésident fit encore remarquer
que les placements que la Metropo-
litan fait au Canada, y compris des
obiigations du Droinirion, des Pro-
vinces et des Municipalités, conti-

nbuentl à augmenter et qu'ils attei-
gtent uctuellement la sole de

$LOTTS10H0. Au sujet de ces pla
celnents, M, Wright ajouta que de
puis le commencement des opérations
de In Compagnie au Canada, en
1872, le total des versements effve
tués par la Coinpagnie à des Cuna-
diens, plus les sommes qui sont ue
tuelletnent placées au Canada, pour
surantir les obligations contractées
envers des Canadiens, dépasse de
total des primes encuxsées au Cana
Be d'un Inontant de s13S500,000
l'ussunt à luctivité que la Compa:
znie déploie, au Canada, dans le do-

uuauibe de lu santé et du bien-étre, en
luveur de ses assurés et dans l’inté-
rèt de lu santé du public en général,
M, Wright a révélé que, au cours de
l'année dernière, la Metropolitan
avait pris part à guatre-vingt-onze
vatoqpueer 5 diverses dans le but de
protnouvoir l'hygiène, qu'elle avait
distribué près de 3,500,000 d'exem-
plinres de publications relatives ù
Vhyxiène, et que, pur l'intermédiaire
de son Service d'Infirmières Visiteu-
ses, elle uvait fuit 355,604 visites à
des ussurés malades, suns que ces
derniers eussent à débourser quoi
que ce fût pour ces visites.

Sous le rapport du volume total
des affaires transigées au Canada
et aux Etats-Unis, le relevé de l'ex-
ercice financier fait voir qu'à la fin |
de 1938, la Compagnie avait atteint
un nouveau chiffre d'affaires-vie en |
cours, car elle comptait un capital
assuré de $22.612,463,594. De cette

somme, H177, soit $11.556.261.130 |
constituaient le montant d'ussuran-
ce couvrant les assurés à la Bran-
che Ordinaire: 337/, soit $7.560.-
316,755 couvraient les assurés à la
Branche Industrielle, et 16%. soit
$11,505,525,709 couvraient les assu-

rés à la Branche du Groupe. Au
cours de l'année, un capital de plus

de $1.500,000.000  d'Assurance-Vie
additionnelle fut garanti par 3.330.-

151 polices nouvelles émises au
cours de l'année.

L'actif de la Metropolitan s'est
augmenté de la somme de $223.179,-
5Y0; c'est ce qui a porté, à la fin de
l'année. à 84.942,500,416, le total des

argents détenus par la Compagnie
pour garantir les obligations con-
tractées envers les détenteurs de
police et leurs bénéficiaires, Je re-
levé de l'exercice financier de la
Compagnie fait remarquer que l'ac-
tif comprend plus de 100,000 place-
ments variés et cholsis avec soin.
Le surplus et la réserve générale
volontairement constitués attel-
gnent maintenant $313,391,071. Ces

‘aada og oo

Un Petit Tour
chez le Voisin

PLAIDOYER POUR L'ERABLE

Les autorités provinciales vien-
nent d'exprimer leur intention
d'accurder encore plus d'encoura-
gement à l'industrie du sucre et
du sirop d'érable afin que les
trente-<ING mille producteurs que
nous corr.ptons duns notre provin-
ce puissent y trouver moaileur
compte. Il importe. croyons-nous,
de rappeler l'importance de cette
industrie au Moment où cummen-
ce à couler avec abondancela suc-
culente seve.
On aime a prèner en toute cir-

constance les bienfaits de la peti-
te industrie qui, a-t-on dit avec
raison. nous sauvera des désastres
définitfs de la crise; or, l'industrie
"du sucre et du sirop d'érable chez
nous ne duit plus ètre même con-
siderée dans notre province com-
me une petite industrie. Elle est‘
devenue une des principales gran-
des industries du pays. On devrait
dune l'encouruger comme celle de
ia pulpe et du papier. comme celle
du tuurisme et d'autres encore
d'ou netre province Ure ses prin-,
CIpaux revenus.  Duans les autres
pays. en Europe. on se rend bien
peu compte de l'importance dé la
fabrication du ‘sucre du pays’
comme l'appelaitnt nos peres et
comme ON le numme encore dans
nos campagnes, ON ignore sa va-
leur pour notre pays ct pour cer-
tains Etats américains où l'éruble
vient comme chez nous. Car ce,
n'est qu'au Canada et dans ces
Etuts americains que l'on fubrique
du sucre d'érable et notre produc-
ton canadienne a été longtemps
eKule a celle des E.-U, Elle devrait
être de beuucoup supérieure, en
particulier dans la province de
Québec. encore qu'elle constitue
les quatre-cinquiemes de la pro-
duction totale du Canada. On sait
que les provinces qui viennent
upres la nôtre, pour la production
de l'érable, sont celles de l'Onta-!
rio, du Nouveau-Brunswick et de
la Nouvelle-Ecnsse, 11 appartien-
drait à la province de Québec de
prendre la tête. Il est donc très
nen gue nos gouvernements son-
tent à encourager duvantage cet-
te industrie dont vivent des mil-
Hers de personnes dans notre,
pays.

L'exploitation érablière est pro-
che parente de l'agriculture, a-t-
un dit. Les deux exploitations sont !
même Jumelles, pourrait-on ajou-:
ter, Las cultivateurs possesseurs

d'érablicres jouissent d'avantages
qu'ils ne peuvent trouver ailleurs.
Ils ne connaissent pas les heures
de chômage forcé et les travaux
de la sucrerie assurent même un
accroissement du budget familial
tout en fournissant une occupa-
ton agreuble et suine. On peut!
même dire que c'est faire oeuvre
patriotique quede se livrerà l'ex-
ploitation de l'érablière. Quelle
autre occupation. du reste, pour-
rait-on se donner en cette saison’
morte de la fonte des neiges alors
que les chemins sont impratica-
bles et ne permettent aucun au-
tre travail? Quel trésor alors:
qu'une bonne érablière ! Et puis, ,
;bour les nombreuses fumilles,
quelle lucrative et agréable occu-

 

(pation que la récolte de la sève:
tt lu fubrication du sucre sur la}
ferme ! I
On déplore la désertion des!

campagnes. Or, pour remédier à|
cet affreux mal, la première chose
a faire n'est-ce pas d'intéresser|

{les jeunes aux travaux champé-
ttres en leur faisant découvrir les
attraits et les beautés, puis leur:

| démontrer, leur prouver que les!
industries auxquelles peut se li-|
!vrer le cultivateur luborieux sont
.aussi honorables et aussi lucrati-|
ves que les grandes industries de

j nos villes. Avec cette compréhen-
ision, on ne reculera plus devant !
(les sacrifices à s'imposer dans le;
but d'une éducation solide Fine|

 

les fils de cultivateurs. Une ins-
truction agricole leur est néces-
\saire. Pour aimer, il faut d'abord ;
iconnaître. En portant à la con-|
naissance des jeunes les marques|
-distinctives de nos différentes va-|
riétés d'arbres, d'arbustes, de
fleurs et, en particulier, pour le
cas qui nous oceupe, de nos diver- |
=es sortes d'érables, on leur ferait
mieux connaître toute la beauté
et l'utilité de notre érable à sucre‘
jains: que les grands avantages|
qu'offre une exploitution érabliè-
re. |

+

!

 

«  Encourageons done nos produc-
teurs de sucre d'érable et aimons
notre cher arbre national, cet éra-
ble si beau et si utile. Dans cer-

| taines régions du Québec, on n'hé-:
site pas à abattre pour la moin- |
dre raison les vieux érables sous
prétexte qu’ils ne produisent plus
de sucre; n'abusons pas et n'abat-|
ltons un érable que lorsqu'il est,
devenu une nuisance. C'est aussi‘
‘un arbre d'ornement, comme le,
peuplier. Gardons-le aussi long-
|temps que possible et soyons-lui |
j reconnaissant pour les richesses ,
qu'il nous a données, jadis, au;
jtemps de sa jeunesse et de sa
| force. |

Henry DESCHAMPS !
"(Le “Progrès du Goife”)
: —— |

MLLÀ
LA MINE-ÉCOLE

| Les autorités de

 

| l'Université ;
McGill ont sollicité du Ministère |
ides Mines et des Pécheries 1'auto- i
{risation d'utiliser les avantages
ide la mine-école de Val d'Or pour
l'entrainement pratique des élé-
|ves qui doivent obtenir leur di-
plôme d'ingénieur des mines. Ces
| Jeunes gens iront passer une quin-|
;zaine de jours à la mine-école au |
mois de mai prochain: ils y sui-
,Yront un entrainement pratique
; dans les travaux d'application.

L'honorable Onésime Gagnon
.et l'honorable Joseph Bilodeau. de
qui relève l'administration de la
mine-école de Val d'Or, ont été
trèsflattés de cette demande. Elle

(reflète la haute opinion que les
{autorités minières ont de l’effica-
icité de cette organisation, et que
les autorités de McGill offrent en
exemple à leurs élèves.
Comme on le sait, la mine-éco-

le relève de l'Entente Bilodeau-
Rogers.
 

fonds constituent une marge de sé-
curité, pour parer aux éventualités

L'ECLAIREUR BEAUCEVILLE, JEUDI LE 13 AVRIL, 1939.

 

 
LES FAITS SAIL-
LANTS DE 1938   

répartis en 1939.

Depuis 1927, la Metropolitan a versé plus de
$5,000,000.000 à des détenteurs de polices et à des
bénéficiaires.

Les nouvelles polices émises l'an dernier. au
nombre de 3,330,151, assuraient sur la vie plus
de $1,800,000,000.

L’actif détenu pour garantir les obligations con-
tractées envers les détenteurs de polices et les bénéfi-
ciaires, actif qui comprend plus de 100.000 placements
variés et soigneusement choisis. se monte à plus de
$4.900.000,000.

En 1938. l'un des articles du programme d'œuvres
sociales de la Metropolitan comportait la distribution
de 68 millions de brochures ayant trait à l’hygiène:
c’était, en moyenne, la distribution d’une brochure par
demi-seconde. Egalement, chaque mois, des annonces
destinées à répandre lcs connaissances de l’hygiène

 

La Metropolitan Life Insu-
rance Company est une com-
pagnie mutuelle.
objet qu’elle poursuit, c'est de

rendre service à ses 29 millions de détenteurs de polices
d’Assurance-Vie, polices qui, à la fin de l’an passé.
assuraient des capitaux dépassant $22,612,000,000.

En 1938. plus de $566,300,000 ont été payés à des
détenteurs de polices et à des bénéficiaires, tandis que
$176,000.000 ont été ajoutés aux réserves statutaires
nécessitées pour faire face aux obligations qui décou-
leront des polices actuelles.
1938, ont atteint la somme de $103.940.000. Un mon-
tant encore plus considérable. à savoir: $118,042.000. a
été affecté au paiement des dividendes qui seront

L’unique

Les dividendes payés. en

Etats-Unis

Canada

Autres valeurs

Etats - Unis:
 

villes

Etablissemen

dustriels et

Actions . . .

Fermes

Autres proprié

Immeubles

En caisse

Intérêts échus e

Valeurs de gouvernements
Gouvernement des

Chemins de fer .

Services publics

Prêts sur polices . .. . . . . ..

Primes différées et arriérées . . .

ACTIF

$933,919,346.89

. $868,608,893.16

Gouvernement du

65,310,453.73

. 1,768,541,971.29

Etats

particulierset villes 117,430,070.53

Canada: provinces et
104,610,612.32 .

590,984.033.71

589,927,007.34

ts in-

divers 365,590,247.29

Toutes sont privilé-
giées ou garanties,
sauf $24,588.78.

Prêts hypothécaires sur immeubles 979,562,124.03

$73,800,886.26

tés . . 905,761,237.77

526,263,387.92

392,187,370.22

Y compris les immeubles à l'usage ce
la Compagnie.

163,317,444.71

84,974,718.05

t courus, etc. 60,181,576.49

 

 

 

Relevé des affaires de la Metropolitan
pour l'exercice se terminant le 31 décembre 1938

PASSIF

Réserves statutaires des polices -$4,317,868,342.u0
Montant qui, augmenté des intérêts

et des primes à venir, assure l’exé-
cution des engagements corBractés
au titre des polices.

Dividendes aux détenteurs de polices
Mis en réserve pour paiement en

1939.

Réserve pour paiements à échoir au
titre des contrats supplémen-
taires . . LL LL 111220

En réserve pour règlementsdesinistres 21,1
Y compris les sinistres en instance

de justification et le montant
approximatif des sinistres non
signalés.

Autres obligations au titre des polices

Y compris les réserves pour l'Assu-
rance-Accident et Maladie; les
dividendes laissés entre les mains
de la Compagnie; les primes versées
d’avance, etc.

Obligations diverses . . . . . . . .
Toutes celles qui ne sont pas com-

prises ci-dessus.

Surplus et réserve générale volon-
tzirement constituée .

Ces fonds constituent une marge de
sécurité — une provision pour parer
aux éventualités non envisagées.

118,042,8523

90,304,44.,.44

U
n

U
s

w
s
2 1.99

38,480,722.21

43,457,484.17

313,391,071.15

  qui ne sauraient être prévues.

 étaient insérées, par la Compagnie, dans des périodiques TOTAL
dont la circulation globale d(nassuit, pour l’ann.«, 3°
millions d'exemplaires.

les occasions pour fournir à sus détenteurs de polices
les renseignements qui peuvert lus aider à micux co
prendre le fonctionnement de la Compagnie. Duns co
but, elle publie dans les pages de cert:.ins périsdiques
une série d’annonces élucatives. et cela cherche, por
divers autres moyens. à renscigner ses d.‘enteurs de |
polices. Une brochure qui scra distribuée sous pc1
donne un aperçu précis des progrès accomp!.s per la
Metropolitan, en 1938. Nous nous emprc«serons de
vous expédier un exemplaire, sur demande.

loosurance Industri

foooersce Jo Crou

TOTAL

foeurince-Acciden

Izuemnité, Labour

Czaritoux cesurés .

Tcta! da l’A-surance-Vie ca cours

Assurance Crdinaire

$-1,942,700,416.53 TOTAL

 

 

.$4,942,900,416.08

Commes payées aux bénéficiaires et aux déten-
teurs de polices

$11,556,261,120 Assurance Ordinaire $241,946,643.12

Ca 11110 7,550,316,755 Assurance Industrielle 260,990,746.69

; Assurance de Groupe en cas de
12 3,505,825,709 Décès, en cas de Maladie, et

- Rentes Viagéres de Groupe 60,703,229.57

22,612,403,59% Assurances Individuelles en cas
d’'Accidents et de Maladie . . . 2,715,671.05

foot TLL der TOTAL $566,356,290.43
helo. us $18,500,602 ;

Total des nouvelles polices d'Assu-
$1,449,927,200 rance-Vie émises . . . . . . 3,330,151

 

Au Cancaa —

Le montant total ce 1'Assurance-V.. dec 11 Lletronolitan. en
cours, au Canada, à la fin de l'année, ctait de £1,143,807,130.

 

* * .

De ce montant, $623,556.47 (tit « ¢tenu par des assurds 2:
de 1a Branche Ordinaire; £420,200,627. par ceux de la Branche TRE
Industrielle; et 299,750,070 par ceu:: de li Branche du Groupe. [8 Ë

2 z
t =

Le nombre total des visites d'infarmicres, visites faites sans
frais supplémentaires à nes détentei.rs Ce polices canadiens,
au cours de 1948, a été de 28,674.

[3 * +
DIRECTION

Les versements aux détenteurs de pulices et aux bénéficiaires

de la Metropolitan. au Canada. en 1938, ont été de
$30,437,844.

. * +

HARRY D.
Les brochures d'hygiène cistribuces au Canada, en 1938, par
la Metropolitan, ont été au nombre de 3,793,002, 

 

Deuxième Vice-Président et Gérant
pour 1: C.nada.

GENERALE
AU CANADA:

OTTAWA

WRIGHT

...valeurs du Gouvernement du Canada:

...valeurs des provinces et des villes:

...tous lcs autres placements:

Ces faits importants qui marquent le travail de la compagnie au Canada,
et qui sont inclus dans le précédent rapport, intéresseront tout spécia-
lemant les assurés canadiens de la Metropolitan et leurs bénéfciaires.

Les placements de la Metropolitan faits au Canada se chif-

fraient, le 31 décembre 1938, a $267,781,039.82,

Le total des déboursés de la Metropolitan, au Canada, depuis

qu'elle y fait affaires, plus les capitaux qu'elle a de placés

au Canada, dépassent d'au de‘à de $138,500,000 le total de

ses encaissements en primes, au Canada.

$ 65,310,453.73

$104,610,612.32

$ 97,859,973.77

 
 

La Metropolitan est une organisation mutuelle.

Le Président du Conseil: FREDERICK H. ECKER

L.-A. TASCHEREAU,
Québec, Canada,
Membre de l'Etude Lécale de Taschereau,
Parent, Taschercau et Cannon

JOSEPH P. KNAFP,
New-York, N.Y.
Présilent du Conse:l,
Crowell Publisiing Comnans

FREDERICK H. ECHER,
NewYork, N.Y.
Présilent Cu Conseil,
Metropolitan Life Lisurance Company

JOHN ANDERSON,
New-York, N.Y
Presi lent cu Comité Exleut.f,
Charics Pfizer & Co, Inc.

ALANSON B. HOUGHTON,
Corning, N.Y.

MITCHELL D. FOLLANSBEE,
Chicago, HI. -
Membre de l'Etude Légale de Follanshee,
Shorey and Schupp

JOSEPH P. DAY,
New-York, N.Y.
Président, Joseph P. Day, Inc, Real Estate

LANGDON P. MARVIN,
New-York, N.Y.
Membre de l'Etude Légale de Emmet,
Marvin and Martin

CIJIARLFS M. SCHWABR,
New-York, N.Y.
Président du Conseil,
Bethlehem Steel Corporaticn

WILLIAM L. DeBOST,
New-York, N.Y.
Président, Union Dime Savings Can::

JEREMIAH MILBANK,
New-York, N.Y.

D'ALTON CORRY COLEMAN,
Montréal, Canada,
Vice-Président Doyen,
Canadian Pacific Railway

NEWCOMB CARLTON,
New-York, N.Y.
Président du Conseil,
Western Union Telegraph Company 

METROPOLITAN LIFE
INSURANCE COMPANY

Ses biens sont gardés au profit de ses détenteurs de
polices, et tout surplus partageable est remis a ses détenteurs de polices sous forme de dividendes.

Le Président: LEROY A. LINCOLN

Siège Social: NEW-YORK

- DIRECTEURS-

LEROY A. LINCOLN,
New-York, N.Y.
Président, Metropolitan Life Insurance
Company

HARRY W. CROFT,
Greenwich, Conn.

THOMAS H. BECK,
New-York, N.Y.
Prisident, Crowcll Putlis!n ; Company

WALTER EWING HOPE,
New-York, N.Y.
llembre de l'Ftude Légale Milbank,
Twced and Hope

SAMUEL W. FORDYCE,
St. Louis, Mo.
Membre de l'Etude Légale de Fordyce,
White, Mayne, Williams and Hartman

CARROLL B. MERRIAM,
Topeka, Kans.
Directeur, Reconstruction Finance Corpo-
ration, et Président du Conseil, Central
Trust Company of Topeka

GEORGE McANENY,
New-York, N.Y.
Président du Conseil,
Title Guarantee and Trust Company

ROZERT V. FLEMING,
Washington, D.C.
Président et Président du Conseil,
Riggs National Bank

FREDERIC W. ECKER,
New-York, N.Y.
Vice-Président,

Metropolitan Life Insurance Company

WINTHROP W. ALDRICH,
New-York, N.Y.
Président du Conseil,
Chase National Bank of New York

EDWARD R. STETTINIUS,Jr,
New-York, N.Y,
Président du Conseil,
United States Steel Corporation
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SAINT-COME

MESSE DE PAQUES:

aroissiale de Pâques
‘ >3se

1€

wsvei avec beaucoup d'é-

clat duns notre paroisse. embres

A «tte occasion, les mem e

d / Ja chorale des messieurs exe-

erent avec succès, sous la di-

rection de M. Joseph Fortin, orga-

te agnifique programme

meeninterprétant les diffé-

Contes parties de la messe d'Ar-

chambault, en trois voix. it Tor

a Wiltrid Fortin touchal

gue pour Cerue

NOS Cox nombre de nos sollé-

giens sunt venus passer la fete e

Paques duns leur famille. ous

sont repartis heureux de ce peti

: RETOUR © ;

DERE Oscar Bélanger, qui a pas-

sé plux de deux mois à l'hôpital

de l'Enfant-Jésus, ou elle a subi

deux graves opérations, est main-

tenant revenue dans sa famille.

Nous lui souhaitons un complet

et prompt rétablissement.

SAINTE-CLAIRE
BAPTEMES:

Co

Le 4 avril, a été baptise un en-

fant de M. et Mme rthur Bou-

chard. Parrain et marraine, M.

Fernando Duguet et Mme Vve

Laurent Bouchard.
__Le 4, est né deux garçons ju-

meaux a M. et Mme Alexandre

Chabut (Agnes Brown) et bapti-

sés le 5 =
Nos félicitations.

NOTES : . ;

Les étudiants et les étudiantes

sont reteurnés à leurs études
après avoir passé les vacances de

Pâques dans leur famille. _;

—M, Ernest Fournier, de l’Abiti-

bi, ch 2 s°s parents, M. et Mme

  

Jean Fournier, pour quelque

temps.

—Lundi M. et Mme Joseph
Leblond en promenade à Ste-
Marguerite. chez M. et Mme Louis
Gagnon.

 

ELECTRICAL
Rewinding
SHOP

Achats et ventes de moteurs usagés.
Reparations de moteurs et apparells
electriques, tels que : Buckweat, Réfri-
gerateur, machine à laver, moteur de
vrüleur à l'huile, etc.

Electrical Rewinding
Shop

RUE SF-JOSEPH
TEL: 33601

 

Hs,
QUEBEC.

 

LISEZ ET PENSEZ

Professeur ROBERT

CLAIRVOYANT, PALMISTE

ET MENTALISTE

Vous dira les initiales du
Bar, oh que vous almez le plus
tt de celui qui vous aime le
mieux.

Etude mentale approfon-
die sur les événements de vo-
tre vie et sur votre destinée;
he questionne jamais, Ramè-
ne vos troubles d'amour com-
me d'uffaires,

Strictement confidentiel.
Consultations de 10 h. am. à
10 h pm. Pour correspon-
dance, envoyez enveloppe af-
franchie (3c) et 266 pour
frais.

Prof. ROBERT,
1573 Mont-Royal,

  

——>e

FETE :
Le 27 mars, avait lieu, à la sal-

le du couvent, une fête organisée
par les dames religieuses, à l'oc-
casion de la Croisade Eucharisti-
que. Il y eut chants et récitations,
comédie et tragédie, allocution
par M. le vicaire.
De plus, il y eut une râfle

d'une paire de draps. Cet argent
devra servir à acheter une biblio-
thèque et les croisés en bénéficie-
ront.
La fête s'est terminée assez

tard dans la soirée, et tous Un fu-
rent très enchantés.

ferris

ST4EDEDN
Le 19 ievrier, a ete paptisé Ju-

lien, Marcel, enfant de M. et Mme
Eugène Gilbert. Parrain et mar-
raine, M. ea Mme Albert Paradis.
—Le 4 mars, Marie, Michelle,

enfant de M. et Mme Omer Tru-
del. Parrain et marraine, M. Ma-
thias Trudel et Marie-Paule Ma-
thieu.
—Le 5 mars, Joseph, Nelson,

enfant de M. et Mme Arthur Qui-
rion. Parrain et marraine, M.
et Mme Paul Quirion,
—Le 8 mars, Marie, Gisèle,

Georgette, enfant de M. et Mme
J.-Baptiste Quirion. Parrain et
marraine, M. et Mme Alfred
Doyon.
—Le 14 mars, Marie, Patricia,

enfant de M. et Mme Alfred Tan-
guay. Parrain et marraine, M. et
ime Gédéon Moisan.
—Le 19 mars, Marie, Marthe,

Gilbert, enfant de M. et Mme
Chs-Edouard Fortin. Parrain et
marraine, M. et Mme Joseph Gil-
bert, grands-parents.
—Le 20 mars, Marie, Annette,

Colette, enfant de M. et Mme Ovi-
la Champagne. Parrain et marrai-
ne, M. et MmeJos. Fortin, grands-
parents.
—Le 25 mars, Marie, Catherine,

Henriette, enfant de M. et Mme
H.-Louis Poulin. Parrain et mar-
raine, M. et Mme Wilfrid Veil-
leux, oncle et tante de l'enfant.
Nos félicitations.

DECES:
Le 4 mars, est décédé M. Pierre

|| Veilleux, à l’âge de 69 ans.
L'inhumation le 6

mars.
Portaient le corps, MM. Evan-

géliste et Pierre Rancourt, Joseph
Veileux, Alfred Poulin.
Portait la croix, M. David Veil-

leux.
Nos sympathies à la famille.

eut lieu,
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MARCHAND DE MUSIQUE

Radios usagés en très bon
ordre

De $19.50 à $25.00
Réparation de radios.

| A.ST-CYR
|

Prix modérés|

18, rue St-Joseph,
| QUEBEC, = «  P. Qué.
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Café

Canarl
STRICTEMENT CANADIEN

CUISINE
IRREPROCHABLE

Service rapide et courtols

Encourageons les nôtres     
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| PASSE-TEMPS) QUEBEC
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compris les

AGENT.

“The Imperial Life
Ass: Co.” 

de fais une SPECIALITE de l'assurance de tous genres... y

Feu - Aufo - Accident - Maladies

Louls Ph. Paquel
SAINT-GEORGES, BEAUCE.

FERMES.    
 

lettes d'un Jour; garantie 90%.

Poussins et Poulettes Agés
RACE P. ROCK BARREE

Provenunt de troupeaux certifiés contenant 67% vieilles poules,
Accouplées à des mâles R.O.P., deux générations et éprouvés con-
tre la pullorose (Méthode Standard) SPECIALITE. Poulettes
Ales de 3 a 8 semaines, cochets d'un jour à 6 semaines et pou-

Commandez dés maintenant en vous adressant au

Couvoir Coopératif Cerfifié
SYNDICAT AVICOLE de BEAUCE JONCTION

Cté Beauce

 

   

   

  

  
    
 

J.-A. LaRUE, O.A.A-E. BEAUVAIS, O.A.M. BOULANGER, O.A.hon ROUSSIN, O.A,+A. RONDREAUDOLLARD HVOT, ‘ oA
QUEBEC 

LaRue & Trudel
Comptables agrées

Chartered Accountants

LIQUIDATEURS DE FAILLITES
O.A.M. CHARTRE,

J. 1aRVE, C.A.

J.-P. GAUTHIER, CA.
L.-P. BELAIR, C.A.
PAUL E. BRUNET, CA

MONTRÉAL  

L'ECLAIREUR BEAUCEVILLE, JEUDI LE 13 AVRIL, 1939.
er

Dans nos Régions
EAST BROUGHTON

FETE DE PAQUES:
La fête de Fâques a été célé-

brée avec solennité, dans notre
paroisse, La grand'messe fut
chantée par M. l'abbé Ovide Cli-
che et le sernion fut donné par
M. le curé J.-O. Roy. La chorale,
sous l'habile direction de M. l'ab-
bé G. Breton, vicaire, exécuta une
messe en parties, qui fut magni-
fiquement rendue.
NOTES:
Les collégiens et couventines

sont venus passer les vacances de
Pâques dans leur famille.
—Mlle Alice Trude], de St-Ba-

sile, en visite chez M. et Mme
Léonce Dallaire.
—Mlle Emérentienne Roy, de

retour de St-Georges, ou elle a
visité des parents.
—Mlle Gemma Turmel, institu-

trice à Sts-Anges, et M. Gérard
Turmel, E.E.M,, chez leur mère,
Mme L. Turmel.
—M. Chs-Edouard Cliche, E.E.

D., de passage dans sa famille, a
l'occasion de la féte de Paques.
—MIlle Françoise Pelchat, de

St-Georges, chez Mme Alcide Po-
merleau.
el

SAINTS-ANGES
NAISSANCE:
M. et Mme Liguori Gagné (De-

merise Turmel) font part à leurs
parents et amis de la naissance
d'unefille, baptisée sous les noms
de Marie, Claire, Hélène. Parrain
et marraine, M. Laurier et Mlle
Simone Gagné, frère et soeur de
l’enfant. Porteuse, Mme Frédéric
Turmel, grands-parents de l’en-
fant.
Nos félicitations.

MALADE:
Mme Hilaire Drouin est descen-

due à l'hôpital de Québec, le 4
avril, pour une opération,
VA ET VIENT:
Mlle Gemma Fournier, de Ste-

Marguerite, chez ses grands-pa-
rents, la semaine dernière.
—MIles Françoise, Denise, Ber-

the Fecteau, de Lévis, passaient
la fête de Pâques chez leurs
grands-parents, M. et Mme Sta-
nislas Fecteau.
—MIle Gabrielle St-Hilaire, ins-

titutrice à Joly, Lotb., a passé la
fête de Pâques dans sa famille.
—Mlle Paméla Bisson, égale-

ment dans sa famille.
—M. Adolphe Perreault, à Qué-

bec, visitant son épouse à l'hôpi-
tal.
—Mlles Madeleine Tardif et

Gemma Turmel sont allées passer
Paques dans leur famille.
—M. Rosaire Drouin, du Col-

lege de St-Victor, dans sa famil-
le, à l'occasion de la féte de Pa-
ques.
—La fête de Pâques a été cé-

lébrée avec grande pompe. L’é-
Elise était décorée de ses plus
beaux ornements. Il y eut du
beau chant, sous la direction de
M. Edmond Grgoire, maître de
chapelle.

 

 

VA ET VIENT:

sé les vacances de Pâques chez sa
fille, Mme André Leblond, d'East-
Broughton.
—T'outes les couventines de

l'extérieur ont passé les vacances
dans leur famille, ici.
—M. l'abbé Joseph Rochon,

prof. au Séminaire S.-C. a St-Vie-
tor, a passé quelques jours, ici,
pour aider les prétres de la cure.
—M. et Mme Azade Poirier, de

St-Théophile, de passage a St-
Martin, chez des parents.
—Mme Napoléon Pépin, de pas-

sage à Québec, chez sa fille, Mme
Wellie Tessier.
LIGUE DU S.-COEUR:

l'élection des officiers de la Li-
gue du Sacré-Coeur des jeunes
gens de St-Martin. Ont été élus :

Président, M. Roland Paré.
ler vice-président, M. Laurent

M.

sunray |G
Mme Hormisdas Grondin a “

Dimanche, le 9 avril, cut ih acheteurs de paquets en 1g livre, un

Couvent de St-Anselme, chez ses
parents, M. et Mme J.-L. Guay,

l'occasion de la fête de Pâques.
—M. Fernand Gosselin, de Qué-

bec, en promenade chez ses pa-
rents, M. et Mme Odilon Gosse-

— _n.
—Mlle Carmen Malouin, de

Breakeyville, était de passage
chez M. et Mme Gaudias Fran-
coeur, derniérement. ;
—M, Odilon Nadeauest allé à

Ste-Hénédine, la semaine derniè-
re.
—M. Gérard Roy, de Ste-Héné-

dine, en voyage d'affaires à St-
Isidore.
PARTIE DE CARTES:
Lundi dernier, avait lieu dans

la salle du couvent, un euchre or-
Eanisé par les demoiselles Enfants
de Marie de St-Isidore. De nom-
breux cadeaux furent distribués.

Cette soirée fut un vrai succès.

SAINTEGERMAINE
M. Florent Fortier, de Ste-Jus-

tine, se pasdage en cette paroisse,
samedi. M. Fortier se rendait à
St-Anselme, pour assister aux fu-
nérailles de M. Alyre Fortier, mé-
decin-vétérinaire, décédé subite-
ment, vendredi.
—M. Philias Laflamme, de Ste-

Claire. actuellement en promena-
de chez ses parents, pour quelque
temps.
—Mlle M.-Marthe Dallaire, sec.

du député Bégin, qui passe le
temps de la session à Québec, a
passé les vacances de Pâques dans
sa famille,
—M. Aimé Dallaire, de St-Ca-

mille, actuellement ici, par affai-
res.
—M. Emile-K. Laflamme était

à Québec, cette semaine.
—M. R. Leclerc, du Lac Etche-

min, également à Québec, ainsi
que Mmes N. Coté et P. Gilbert.
—Mme Pierre Gourde nous est

revenue de l'hôpital en bonne voie
de guérison.
—M. Jos. Gilbert, à St-Prosper,

ainsi que M. E. Nadeau, jeudi, par
affaires.
—M. Arthur Fournier, de Ste-

Rose, ainsi que M. Jos.-Alyre La-
montagne étaient à la Station,
samedi.
—Mlle Yvette Dallaire, étudian-

te à Lauzon, dans sa famille, pour
la fête de Pâques.
—Mme Jos. Roy. de Ste-Justine,

ici, samedi, par affaires.

SAINT-PROSPER
PREMIERE COMMUNION:
Jeudi dernier, 96 petits enfants

ont fait leur première communion.
MARIAGE:

Mercredi, le 12 avril, fut béni
le mariage de M. Lucien Desro-
chers, fils de M. Gualbert Desro-
chers, à Mlle Jeanne Giroux, fille
de M. Arthur Giroux. également
de cette paroisse.
Nos voeux de bonheur.

DECES:
A Chicago, le 2 avril, est décédé

M. Ovide Parent, autrefois de St-
Prosper. .
Le défunt laisse son épouse, une

fille Mme Raymond Kelly; deux
petits-enfants; ses frères, Irène,
d'Outremont, Aimé, de Montréal,
Léon, de Timmins, Ont., Alyre et
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Magnitique service de vaisselle de 95 mor
ceaux en semi porcelaine anglaise, valeur
de 830.00 donné gratis aux acheteurs le un frère, Paul-Eusèbe, Le

THÉ ou CAFÉ

MIKADO
EMPAQUETÉ EN PAQUETS DE 1 LB,

magnifique cadeau en crystal est donné
avec chaque Lg Ib, Le Thé noirest garant
Ceylon et Indien. Café garanti pur.

EN VENTE PARTOUT

EB je n'ai eu que des consola-

—
_
—
—

Contre eczema,
trouble de la peau

 

Faitesvous l'idée aujourd'hui que vousallez permettre à votre peau de revenir àsun état normal, Rendez-vous ches n'importe
Quel pliurmacien et procurez-vous une bou-
teille d'huile d'Emeraude Muone authentique ;
cette huile durera longtemps parce qu'elle
eut concentrée à un haut point.

Dis lu première application vous consta-
teres un soulagement: les démangeaisons
durs à l'eczému œ'arrêtent immédiatement,
les eruptions sèchent et disparaissent en
quelques jours, C'est le mde cas pour les
driatigealsons d'orteils et de pieds, mal de
bartx et autres troubles de la peau.

Rapprlez-vous que l'huile d'Emeraude
Moun est une substance claire, forte, bien
penétrunte et antiseptique qui ne laisse ja-
mais de résidu graimeux, Batisfaction com-
puete où argent remis.
 

Un frère, M. Joseph Parent, de
St-Louis, Missouri, et trois soeurs,
Mmes J. Reny, A. Reny et Jos.
Champagne, l'ont précédé dans la
tombe.
Les funérailles ont eu lieu à St-

Prosper, jeudi, le 6 avril, à 10 h.
, Nous sympathies a la famille
éprouvée.
BAPTEMES:
Le 24 mars, a été baptisée Ma-

rie, Marcelle, Monique, enfant de
M. et Mme Auguste Boutque. Par-
arin et marraine, M. et Mme
Edouard Morin.
—Le 29 mars, Marie, Rose, Béa-

trice, enfant de M. et Mme Jo-
seph Bernard. Parrain et marrai-
ne. M. et Mme Jos.-W. Poulin.
—Le 3 avril, Marie, Jeanne,

Guita, enfant de M. et Mme Raoul
Buteuu. Parrain et marraine, M.
et Mme Léo Butcau, oncle et tan-
te de l'enfant.
-—Le 10 avril, Joseph, Nazaire,

Adclard, enfant de M. et Mme Al-
cide Rousscau. Parrain et mar-
ruine, M. et Mme Adélard Laro-
chelle,
Nos félicitations,

—__

EAST BROUGHTON
 

 

 

 

 

L'HEURE PROVINCIALE
L'Heure provinciale présente,

le 16 avril prochain, une émis-
sion spéciale, consacrée à l'exploi-
tation industrielle du sucre d’é-
rable dans le Québec. Le pro-
gramme se divise en deux parties.
a premiére comprend un sketch

ou sont développées les scénes
typiques d'une visite 4 “la caba-
ne” ainsi que les avantages pécu-
niaires de cette branche de l'acti-
vité industrielle québecoise. Cet-
te oeuvre radiophonique est écrite
en collaboration par Jean Nar-
rache et A.-E. Ainger. Comme la
présentation est bilingue, elle in-
téressera également l'auditoire
anglais et français. Cette radio- |
phonie est une suggestion du mi-
nistère provincial du Commerce
et de I'Industrie, dirigée par l'ho-
norable Joseph Bilodeau, dont le
but est de promouvoir les inté-
rêts de cette industrie. L'érable
dont la feuille figure sur nos bla-
sons, arbre précieux par les qua-
lités d'ébinisterie et les produits
délicieux de la sève, mérite bien
cet hommage de la part de la pro-
vince qu'il se plait a orner parti-
culièrement de la beauté et de

 

 

    
  

  
  
  

    

   

 

 

   ORIGINALE
“PONCE” 4

© Le jus d'un civon
@ Sucre au goût*

RECETTE
Disthis et embouteillée DE LA
au Canada sous 12 sur
veillance directs de
JOHN de KUYPER © Eau bien choude

l'élégance de son port. &SONog ©Une pincéedemuscade
Le décor musical du sketch sera Maison fondée IN de KUYPER

constitué par le Quatuor Alouet- en 1695 ‘Le GIN de KUYPER
te. Les pièces choisies sont les sui-
vantes:
1. a) La Cabane à Sucre

. . . O'Brien-Gauthier
b) Sul’ joli Vent

. . . O'Brien-Gauthier
L'Appétit vient en

  ne contient pes de sucre.

HEURE CATHOLIQUE
 

 

LAG FRONTIÈRE«) man-

gaatu BrienGauthier M. Alfred Talbot est allé a Qué- AUPOSTECKAC,A lh.
bec, dernièrement, par affaires. —————

2. a) Outthere on yonder Moun- —Mlle Lucienne Grégoire, en| La causerie doctrinale, organi-
b) PM He 9.prien-Gauthier promenade à Québec. sée par le Comité des Oeuvres ca-

ever len-Lauthlel!  _M. Jean-Marc et Mlle Jacque- tholiques de Montréal, sera don-
¢) If my Munk were a dancing| tine, de passage en cette paroisse, née le 16 avril, à 1 h, au poste

CKAC,par le R. P. Adrien Malo,
O.F.M., professeur du Studium
franciscain de Rosemont. Il con-
tinuera l'étude de l'encyclique

Man . . . O'Brien-Gauthier
d)A la claire Fontaine

. . O'Brien-Gauthier

A la deuxième partie de cette
heure radiophonique, nous enten-

les vacances de Pâques dans leur
famille.
—Mlle Lucienne Girard et son

ami, de Québec, en promenade
chez M. et Mme Lucius Girard, 

M. le curé 1-0. Roy reçoit les

couvent de la Station et de
leurs élèves.

M. le curé J.-O. Roy a été l'ob-
jet d'une belle manifestation, sa-
medi, le 18 mars, lors de sa féte
patronale. Une messe solennelle,
chantée par le jubilaire, a laquel-
le assistait le personnel du cou-
vent et un grand nombre de pa-
roissiens, commença dignement
cette journée de réjouissances.
Le soir, avait lieu dans la salle

de l'hôtel-de-ville, une séance au
cours de laquelle les élèves expri-

hommages des religieuses du |

Casti Connubii sur le mariage et
exposera les dernières recomman-
dations du Saint Père. Cette cau-

serie durera vingt minutes. Elle
est suivie d'un bref programme
musical.

drons un programme de musique
de concert. Voici le sommaire:

1. a) Orientale . . . . César Cui
b) Berceuse . . Gabriel Fauré

Antoinette Carta

2. Nocturne (opus 62 No 2)
. Frédéric Chopin

parents de Mlle Girard.‘
i
 

Richard Manning
6. Fantaisie

(opus 12) . . Schuman
Françoise D'Amour  
 

 

 

Francoise Lieder DESIREZ-VOUS UN BON REPAS?
3. a) When I have sung m | =

b) Songs Co ©Chevers Rendez-vous a HOTEL PALACE HILL
errana . . Traditionne

c) Wenn ich in deinen . . JOMN OANTIN, prop. us
. . Schuman Prix Spéciaux — Repas Réguliers

Richard Manning
4. Preludium et Allegro

. . Pugnani-Kreisler

A la scmaine ou au mols,
© CHAMBRE et PENSION eo merent de diverses manières, tou-

Îtes délicieuses et charmantes,
‘leurs voeux, leurs
d'affection et de gratitude à leur
dévoué pasteur.
Unc touchante adresse fut lue

pur Mlle Aimée-Rose Vachon et
un riche bouquet spirituel fut
présenté par le jeune Henri Poi-
rier.
M. le curé remercia en termes

émus les religieuses, organisatri-
ces de cette belle fête, les élèves
qui exprimèrent leurs sentiments
avec tant de gentillesse, les mem-
bres de la fanfare “Harmonie Ste-
Cecile”, sous la direction de M.
Irénée Turcotte, qui exécuta une
partie du programme musical de
la soirée, ainsi que la nombreuse Adolphe, de St-Prosper: une assistance.

soeur, Mme Edouard Boulé, de| M. le curé fut sensible à cette
Montréal. jnouvelle preuve d'attachement

que lui donnait ses paroissiens.
“Depuis que je suis parmi vous,

.ions de la part de mes ouailles et

.e me demande si j'ai du mérite à
ravailler pour vous, tant vous
ne rendez la tâche agréable”,

 

| STFRÉDÉRIC
}

| Vendredi, le 31 mars, M. et Mme
Norbert Lessard (Olivette Rodri-

lgue), de St-Frédéric, avaient la
douleur de perdre leur deuxième
bébé, Jean-Luc, âgé de dix mois,
décédé après deux jours de mala-
die. Le petit Jean-Luc laisse pour
pleurer son départ. son père et su

libéra fut chanté, dimanche, le
2 avril, à 3h 30, par M. l'abbé A.
Germain, vicaire. Le parrain du
l'enfant, M. Alphonse Roy, por-
tait la tombe. .

Suivaient le cortege: ses pa-
rents, M. et Mme Norbert Les-
sard, Mme Eusèbe Lessard, M. et
Mme Arthur Rodrigue, de Beau-
ceville, Mme Alphonse Roy, MM.

Jos. Lessard,Georges Lessard,
DEMANDEZ-LE A VOTRE rournisseurÀNapo éon Lessard, Omer Lessard,
=e=-—-—-—===—=—=e=—-=—

 

 

Doyon.
2e vice-président, Gérard

Pépin.
Secrétaire, M. Fernand Poulin.
Trésorier, M. Joseph Garneau.
Commissaire ordonnateur, M.

Oram Grondin.
Aumônier de la ligue, M. l’ab-

bé Raymond Lagueux.
——

ST-ISIDORE
Samedi midi, le 8 avril, à l’hô-

pital du St-Sacrement, décédait
M. l'abbé Albert Rouleau, à l'âge
de 80 ans et deux mois. ;
Ancien curé de notre paroisse,

il laissait sa cure pour prendre un
repos bien mérité, il y a deux ans, ;
et se retirait chez les Soeurs Der;
minicaines, Depuis quelques se-
maines, il était l'hôte de M. l'abbé
Israël Laroche, au presbytère de
St-Joseph. ;

Il mourut à l'hôpital du Saint-
Sacrement, où il avait été trans-
porté, la veille. Sa dernière vo-
lonté fut d'être inhumé à St-Isi-
dore, où il a demeuré pendant un
peu plus de vingt-six ans.
Son service a eu lieu, hier, le

12, au milieu d’un grand concours
de prêtres et de tous ses anciens
paroissiens.
La mémoire de ce bon père res-

tera toujours parmi nous. Des re-
rets unanimes l’accompagneront

: sa dernière demeure.
VA ET VIENT:
M. et Mme Georges Carrier, de

Scott, étaient cn promenade chez
M. Ls Nadeau.
—Mme Vve Alfred Mercier est

allée à Québec, dernièrement.
-—Mile Laurette Francoeur, de

Vallée-Jonction, était en prome-
nade chez ses parents, M. et Mme
Gaudias Francoeur, récemment.
—Mlle Madeleine Guay, du
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Pourquoi ne pas prendre avanta-
ge de notre longue expérience dans

l'organisation de voyages par terre
ou par mer? Nous sommes À votre

entière disposition.

Spécialité:

CROISIERES AUX ANTILLES

Adressez-vous A C.-A. LANGE-
VIN, Agent du Trafic-Voyageurs,
Pacifique Canadien, Gare du Palais,
Québec, représentant toutes les

Compagnies de navigation océani-
Que ainsi que toutes les Agences de
Voyages, ou & P.-E. GINGRAS,
Agent de District, Gare Windsor,
Montréal.
rt

de l'enfant.

ne, M.
grands-parents de l'enfant.

Arthur Lessard, Héliodore Rodri-
gue, de Beauccville, M. et Mme
Alb. Grondin, M. et Mme Gédéon
Perron, Lorenzo Gagné, Alfred

| Nadeau, Thomas Labbé, Clément
Grondin, Alphonse Perreault, Al-

| phonse Lessard, Henri Roy, R. Gi-
guère, Victor-Egide Rodrigue, J.-

| Louis Rodrigue, Mlles Rose-Héle-
ne Rodrigue, Monique Rodrigue,
de Beauceville, Juliette Lessard,|
Bibiane Roy, Gilberte Roy, Miles
Giguère et plusieurs autres dont
les noms manquent.

Sincères sympathies à M. et
Mme N. Lessard. |

OAINT-VICTOR
M. et Mme Alcide Rodrigue

font part à leurs parents et amis
de la naissance d’un garçon, bap-
tisé sous les noms de Joseph, Clé-
ment, Gaétan. Parrain et marrai-
ne, M. et Mme Josepl. Bureau,
grands-parents de l'enfant.

et Mme René Rodrigue
ont le plaisir de faire part a leurs
parents et amis de la naissance
d’unefille, baptisée sous les noms.
de Marie, Lucille, Louise, Anna.
Parrain et marraine, M. et Mme
Honorius Plante, grands-parents

—Le 9 avril, fut baptisée Ma-
rie, Gilberte, Emilienne, fille de
M. et Mme Réal Jolicoeur (Thé-
rèse Bureau). Parrain et marrai-

et Mme Aimé Jolicoeur,

  

Nos félicitations.
rer

PRIERE
Le petit Pierre fait sa priere du
r:
“Mon saint patron, si je viens

à mourir, cette nuit, tu m'excu-
seras de me présenter au Ciel en   pyjamas”.

sentiments |

10%-12 COTE DU PALAIS
Tel: 2-0441

Antoinette Carta

5. a) L'Heure exquise . R. Hahnn
b) Romance . . C. Debussy

 

  

 

Üonatruetion et prix
~ POUR VOUS FAIRE DE L'ARGENT! 

 
PRIX pour vous épargner de Vargens—construits pow
vous rapporter de l'argent—tel est le but de chaque véhi-

cule de la ligne Chevrolet complète pour 1939! © Vous avez
le choix de modèles de 14 tonne, %4-1 tonne, 114 tonne, 2

tonnes, 2/4 tonnes et 2 tonnes à cabine avancée! .. . Choisissez
il y a des livreuses, des sedans, des carrosseries à panneaux, à

ridelles, à bascule et d’autres encore! Spécifiez l’empattement,
les pneus et le rapport d’essieu qui vous conviennent! Pro.
curez-vous un camion moderne à freins hydrauliques, à moteur
à soupapes en tête spécial pour camions, à cabine en V tout
acier et de style nouveau! © Épargnez sur le prix, sur les

frais d'essence, d'huile et d'entretien en choisissant un

CHEVROLET-—le camion dont la construction et le

prix sont conçus pour vous faire de l’argent. Laissez-

nous arranger une démonstration . . . faibles paie-
ments mensuels suivant le mode General Motors de

paiements à termes. CT-298F

 

CARROSSERIES A PANNEAUX
fort élégantes

 

Belle LIVREUSE solide
 
 

 
 

©
Le jon no. 1 du Canada, CHEVROLET À
™RIDELLES DB 15 TONNE

C.-E. Dallaire
ST-EVARISTE STATION

Beauceville Motor Sales
BEAUCEVILLE, P.Q.

LA CLEF DU TRANSPORT ECONOMIQUE



PAGE HUIT L’ECLAIREUR BEAUCEVILLE, JEUDI LE 13 AVRIL, 1939.
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Réunion pour le
Baseball le 15 avril

Samedi soir, 15 avril, à 8 heures, dans la salle des Che-

 

 

 

 

valiers de Colomb de Saint-Georges, il y aura réunion im-,

portante au cours de laquelle on traitera la question du

baseball.

Les amateurs se demandent depuis longtemps si la

métropole beauceronne aura son équipe comme l’an der-

nier. Il est impossible, du moins pour le moment, de ré-

pondre à cette question. Et c’est précisément pour être

fixé là-dessus que le président du syndicat sportif de St-

Georges, M. Josaphat Poulin, a convoqué une assemblée.

Tous les membres du syndicat sont priés d'être présents,

de mêmequetous les amateurs de St-Georges et des villes

environnantes. Car si St-Georges ne fait pas partie de la
ligue Québec-District, ce qui est fort possible, on considére-
ra la possibilité de constituer une équipe avec des éléments
de la région, équipe qui pourrait peut-être jouer dans le
nouveau circuit que l’on vient de former à Québec.

Une foule de joueurs américains ont demandé à la di-
rection du St-Georges de les embaucher, tels, par exemple,
Eddie Marshall et Gene Bourgouin. Seulement l’expérien-
ce de l'année dernière a coûté tellement cher à ceux qui
l’ont tentée quel'on ne semble pas pressé de la renouveler.

Personnellement, M. Poulin, selon une déclaration

qu’il nous faisait mardi, n'entend pas diriger les destinées
du club, si club il y a. ll est bien prêt à collaborer en au-
tant qu’il lui sera possible de le faire mais il préfère laisser
la haute main à d'autres.

Aussi, nous le répétons, il n’y a rien de décidé. D’ail-
leurs, il n’est pas encore certain que la ligue Québec-Dis-
trict va opérer. La nouvelle ligue semble méler les cartes,
de sorte qu’on doute quele circuit Pouliot puisse continuer
ses opérations.

De toute taçon, la question de savoir si nous aurons du
baseball dans la Beauce en 1939 se résume à une question
hypothétique. Il faudra donc assister à l’assemblée de sa-
medi avant d'en savoir davantage.
_

“avis”

|

BELLESCEREMONIES
TT La fête de Pâques a donné à de

MESSIEURS LES HOMMES H'brillantes cérémonies dans no-
D'AFFAIRES ltre paroisse. Les fidèles ont ac-

ET PROFESSIONNELS : ‘couru au temple paroissial en très
- 'grand nombre.

® Vous avez maintenant à §| Ay cours de la grand’'messe, un
votre porte un fournisseur À; joli programme de chant a été
d'articles de bureau et p&- exécuté par la société-chorale de

 

 

peterie. ! St-Georges, dirigée par le R. F.
® Nos prix sont aussi bus Directeur du Collège.
que ceux de n'importe || —Le jeudi saint, le sermon a
quelle malson,

® Venez nous voir,
‘été donné par M. l'abbé Leblond,

ou don- À'vicaire. La société-chorale a chan-
nez-bous vos commandes té trois extraits des Sept Paroles

par lu poste ou par télé | du Christ, de Théodore Dubois,

phone. | Les solistes ont été MM. Gérard

s» ‘Fournier, Louis-Octave Moisan,

| Gérard Roy et Chs-Albert Poulin.
M. Robert Dick touchaitl'orgue.

L'église était remplie à pleine

capacité.

L'AGENCE GENERALE
Edifice Central

St-CGeorges, -  |

Beauce |

I
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DEMANDEZ LES LIQUEURS DE

ARTHUR GRENIER
ST-GEORGES, Beauce

EAU DE SOURCE
Toutes les boutellles sont stirilisées.

Aussi embouteilleur autorisé de

1003

 

 

 

Tél.: RURAL lère AVENUE

NorL MERCIER
Représentant de L'ECLAIREUR

A SAINT-GEORGES

 

talogue.

A la disposition du public de St-Georges, pour: tous

travaux d’impressions, de la carte d'affaires, jusqu’au ca-

— Abonnement À l’Eclaireur,

qui est continuellement au service de la population du

distriet depuis plus de 30 années.

l'hebdomadaire

 

  
 

Mariés et Fiancés

Est-tl plus grand plaisir que de présenter à sa future, de joiles alliances à l'art
moderne et aux styles variés? En effet, c'est en vous rendant à la BIJOUTERIE
EPHREM POULIN que vous trouverez tout ce que vous désirez avoir en fait de
joncs, bagues serties de véritables diamants et autres pierres précieuses. Bagues
solitaires de différents genres et aussi avec plusieurs pierres. Joncs gravés, unis
à facottes, et avec petits diamants. — Prix pour toutes les bourses.

VOYEZ AUSSI NOTRE LIGNE COMPLETE POUR
CADEAUX DE NOCES ET AUTRES CIRCONSTANCES.

 

DE DEMAIN  
Argenteries de tous genres. Bijoux pour tous les goûts. Tous les articles que

vous pouvez désirer, vous les trouverez ici. || serait trop long d'en faire toute ia
liste. Voici seulement quelques articies: Bracelets de fantaisie, parures de cou,
tels que: loquets, grandes et petites croix, et une infinité de nouveautés. Chapelets
de tout genre, etc., eto, croix en pierres marcaseites, compacts combinés, bagues
de fantaisie, etc., etc.

MONTRES : Toujours en main la célèbre BULOVA, garantie donner satisfac-
— tion aux plus exigeants, et une infinité d'autres marques dane
tous les modèles à la mode.

REPARATIONS
commente
dans |e pius court délai.

MA DEVISE EST : TOUJOURS SATISFACTION A TOUS

EPHREM POULIN
ST-GEORGES,

Une attention spéciale est donnée pour toutes réparations
que vous me conflez. Toujours l’ouvrage est garanti et fait

BIJOUTIER

. Cté Beauce

>
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[Le Carnet

| Mondain
Mme Nicholas Tawel est allée

à Québec, la semaine derniere,
jou elle visitait à sa fille, Hélène,
;au Couvent des Ursulines.
, —M. Roger Dutil, à Québec,
! par affaires, récemment.
—M. Florian Fortin, d'Arm-

strong Inn, était de passage dans
notre localité, jeudi dernier.
—M. Ernest Vander Heyden,

de St. John, N.B., est venu passer
la semaine sainte avec sa famille.
—M. et Mme Charles Poulin

sont allés passer le jour de Pâ-
ques chez leurs parents, à Ste-
Marie.

da, de Paris, France,
trois jours chez M. le docteur et
Mme Georges Cloutier. Mme Ga-
valda est la soeur de Mme Clou-
tier.

à Québec, chez sa mère, Mme Vve:
J.-Arthur
de la semaine sainte. ;
—M. Jean-Robert Bolduc, en

promenade, dimanche, chez ses
parents, M. et Mme Rémi Bolduc.!
—M. Charles-Auguste Thibau-

deau, actuellement à l'Hôpital de
Beauceville, ou il a subi une opé-
ration pour appendicite. Nous lui;
souhaitons un prompt rétablisse-
ment.
—M. Jos. Cloutier est allé dans-

sa famille, à St-Jean de Lalande.
—M. Victor Rodrigue est parti,|

au début de cette semaine, pour
l'hôpital, pour y subir une opé-|
ration. Nous lui souhaitons un!
prompt rétablissement.
—M. Yvon Cloutier, de Qué-|

bec, chez ses parents, M. le Dr;
Georges Cloutier et Mme Clou-|
tier.
—M. et Mme Forget, gérant de

la Banque Royale, sont allés pas-
ser la fin de semaine à Québec,
chez leurs parents. |
—Mlle Alma et Cécilia Dulac,

de Montréal, en promenade chez
leur mére, Mme Vve J.-E. Dulac,
à l'ocasion de la semaine sainte.
—Mme Ernest Bélanger, de re-

tour d'une promenade à Québec,
chez M. et Mme Tancrède Avard.
—M. Jean-Louis Dallaire, étu-

diant à l’Académie Commerciale
de Québec, chez ses parents, M.
et Mme J.-R. Dallaire, à Pâques.
—Mile Héléne Redmond, de St-

Joseph, est venue passer la se- |
maine sainte chez sa mère, Mme|
Vve Tommy Redmond.
—M. Georges Rancourt, de St- |

Benoit, était de passage dans no- |
tre localité, samedi.
—Mme Vve Georges-Emile Bé-

rubé, de Cowansville, en prome-
nade, dimanche, chez sa mere,
Mme Vve Edouard Morin.
—M. et Mme Henri Lacroix. de

Woburn, étaient chez M. et Mme!
Edouard Lacroix et chez M. et
Mme Georges Thibaudeau, di-|
manche.
—M. Julien Dionne, étudiant a:

Kitchener, Ontario, en promena-
de en fin de semaine, chez son pè-
re, M. Amédée Dionne.
—M.L.-P. Thibaudeau, de Sher-

brooke, en promenade chez ses’
parents, M. et Mme Philippe Thi-|
baudeau, le jour dc Pâques.

FIANÇAILLES |
————

 

 

M. Rosario Morin, fils de M.
Norbert Morin, s'est fiancé a Mlle
Germaine Cloutier, fille de M. et
Mme Onésime Cloutier, tandis que
M. Arthur Gilbert, fils de M. Si-
méon Gilbert, se fiancait a Mlle
Yvette Morin, fille de M. et Mme
Norbert Morin.
—M. Roméo Poirler, fils de M.

et Mme Gédéon Poirier, à Mlle
Georgette Paquet, fille de M. et
Mme Arthur Paquet.
—M. J.-E. Allard, caissier à la

Banque de Montréal, à Mlle Aga-
the Fortier, fille de M. Odilon
Fortin.

, Ces doubles fiançailles ont eu
lieu à Pâques.
Nos félicitations aux nouveaux

fiancés.

  

Si vous désirez vous abon-
ner à des revues américai-
nes, il nous fera plaisir de
nous occuper de la chose
pour vous. De plus, nous

nous empresserons de vous
donner des suggestions et

vous montrer des numéros
spécimens si nous en avons.
Vous trouverez toujours

avantage à faire passer vos

abonnements par l'Iintermé-
diaire de l'AGENCE GENE-
RALE qui s'efforcera de vous

ÿ donner un service courtois et
rapide.

L'AGENCE GENERALE
vous assure par son service

d'abonnements, un grand
nombre d'avantages dans la
solution de vos problèmes
d'abonnement sans pour cela
vous charger un seul sou de
plus que les prix des édi-
teurs. Ce qul signifio que
vous payez exactement le
même prix en vous servant
de l'entremise de L'AGENCE
GENERALE que si vous en-
voylez vos abonnements di-
rectement aux éditeurs,

Nous avons la ferme con-
viction de pouvoir vous ren-
dre service car nous avons
l'agence pour plus de 5,000
magazines américains.

Nous donnons la même at-
tention aux demandes de
renseignements et aux com-
mandes d'abonnement faites
par la poste, par téléphone,
ou au bureau,

L'AGENCE GENERALE,
Edifice Central

  
BeauceSt-Georges, -

 

i venu rehausser de sa présence notre assemblée, et exprima la gra-

j encouragements à elle apportés. St-Georges Veilleux nous entre-
—M. et Mme Raymond Gaval-

ont passe ' gué apostolique sur ce sujet, Conclusion

! Eddy Hall fit ensuite chanter aux jeunes ouvriers le chant:

—M. Charles Godbout, étudiant

Godbout, a l'occasion!

|Ensuite cut livu l'affiliation de + nouveaux membres. Puis quel-

Activités chez
les jeunes ouvriers
|

L assemblée générale des Jocistes eut lieu le 3 avril, à 8h.
3U, sous la présidence de Mgr Hilaire Fortier, curé. Etaient pré-
sents: | aumonier, M. l'abbe L«blond, M. l'abbé Quirion ainsi
que le 1rere Directeur du collège. Lus jeunes ouvriers étaient au
nombre de 150.

| Les jeunes firent une ovatiun a Mgr le curé à son entrée
dans la salle. Après quoi, l'on recita avec conviction la prière jo-
ciste, puis l'on chanta un chant spscial composé à l'occasion de la

“visite de Mgr le curé.
i Comme toujours, notre président souhaita la bienvenue aux
distingues visiteurs et aux jeunes ouvriers. ll remercia Mgr d'étre

Êttude de la J O C à son égard pour toutes les attentions et les

tint de la campagne des bonnes lectures et cita une lettre du délé-
: Ne lisons que de bons

livres et detruisons les mauvais.

à J OC passe, Puis le secrétaire fit la lecture du rapport de l'as-
semblée de février.

Ensuite eut lieu le rapport de l'enquête sociale du mois qui
portait sur le respect aux parents. Ce rapport nous fut présenté|

cour de recordur. Huit acteurs y prirent part.sous forme d'une
Les leçons à retenir sont: lo.—-Nos parents méritent notre res-
pect; 2o.—Evitons le blasphème ot combattons les blasphéma-
teurs; 3o.—Prenons la défense des prêtres parce qu'ils sont nos
guides et nos pères spirituels,

; Avec enthousiasme les jeunes chantent le chant du congrès.
Puis le secrétaire prononça le discours d'ouverture de la campagne
de temperance chez les Jocistes. Quoique la campagne dans la pa-
roisse ne s ouvrira que plustard, nous n'avons pas hésité à suivre
l'ordre du cardinal Villeneuve «t de nos chefs diocésains. Et voi-

là, ce soir, nous nous lançonsà l'attaque du pire ennemi des jeu-
nes, l'alcool.

Cette campagne devra se faire de l'opinion publique, par
dus écrits, des causeries, des affiches. Nous vous donerons des idées
que nous vous demandons de répandre dans la foule, dans votre
famille d'abord, au travail et dans les loisirs ensuite. Montrons-
nous termes et soyons convaincus que les idées que nous recevons
sont bonnes parce que nousles rvcevons de l'Eglise. En répandant,
ces 1dcvs dans la masse, vous lui ferez savoir qu'il y a une cam-!
pagne de temperance de déclenchee ot qu'il est de son devoir d'y

 

{GRAINSDESEL
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GRAINS DE SEL

Désormais les quéteux seront
privés de leurs “pour boire”.

+ * +#*

 

Encore une de nos industries

nationales qui s'en va.
* * *

Les joueurs de “Phantan” et
de “dame de pic” n'auront plus à
se plaindre du manque de sous
noirs.

# * * ;

FRED va trouver le carême dé-
mesurément long...

* * *

Avez-vous eu des sensations en
aéroplane ?... Malheureusement
il n'y a pas de papier de toilette
dans ces appareils.

* + *
Les amateurs de grains de sel

ont couru le poisson d'avril la se-
maine dernière.

* * *

sentence d'une heure pour avoir
été réveiller le geolier trop de
bonne heure dernièrement?

* * +

Qu'aurais-tu fait.

verte ?
* * * |

Un “week-end” par 15 jours, ce
n'est pas trop, Lucien. Qu'en pen-|
ses-tu, Camille ?...

N'est-ce pas qu'elle avait un
bon professeur en bloquage. Qu'-
en dis-tu “Blogueur” ?...

* #% x
Plusieurs ont hâte que la glace

parte pour avoir 5 dollars.
* + #

Georges V, où as-tu mis ses lu-
nettes fumées ?... Elie les désire.
Tous ceux qui ont des “pool”

avant le 13 avril peuvent les dé-
truire...

* # #

Andréa désire ardemment que
la glace parte le 30 avril. Quel
“vitch”, n'est-ce pas ?...

% + +# adhérer.
l'heure est venue où nous tous, jeunes ouvriers, devons!

prendre à cour et avec courage nos responsabilités, Pour une jeu-|
nesse forte, pour une jeunesse sobre, combattons l'alcoolisme, qui
est une cause de la baisse des pratiques religieuses chez la jeunesse. |
L'alcool ust le pire ennemi des buveurs et de la profanation du
dimanche. Pour le succes de cette campagne, récitons un ave maria’
tous les jours avant le diner.

Ce fut au tour de notre dévou: Aumônier de prendre la pa-
role. 11 nous expliqua la parabole des invités aux noces. Il ap-
prouva de tout coeur les paroles prononcées sur la tempérance.

ques Jocistius interprétèrent la comédie: La Poudrière. L'assem-
bléc se dérida.

Invité à dire quelques mots, le Frère Directeur félicita la;
J O C de son magnifique travail. Il approuva et appuya le plan
de notre campagne de tempérance. Il nous dit que si seulement
nous gagnions 75‘ de la jeunesse et que nous en fassions des
tempérants, nous rendrions un service immense à la société. Puis!
il nous cita plusieurs cas dv ravages causés par l'alcool et l'ivro-|
gnerie. Le frere Directeur s'y connait sur ce sujet ayant été pen- |
dant six ans directeur à Montréal d’une asile pour les ivrognes,
souventes fois devenus dus fous furieux par suite d'abus alcooli-
ques.

Pour terminer Mgr voulut bien adresser quelques mots d'en-
couragements aux jeunes. Ju n'ai pas de félicitations à vous faire
car je n'ai que de l'admiration pour vous. Je ne croyais pas que
vous puissiez faire un si bvau travail en si peu de temps. Il nous
parla de conqueéte et de recrutement, il nous encouragea a travail-
ler a notre perfection et à celle des autres. J'approuve les paroles
que le secrétaire a prononcées, je vous engage à être fidèles au plan
de votre campagne de temperance. Pour des raisons majeures, la
campagne paroissiale ne s'ouvrira que l'an prochain à moins de
circonstances favorables.

Je vous demande donc de vous y préparer attentivement
pour que le moment venu, nous puissions compter sur VOUS, sur
des vaillants apôtres de la tempérance. Je vous remercie des belles
heures que vous venez de me faire passer. Continuez à rester fi-
dèles à votre programme.

L'on tapa un vigoureux ban jociste à Mgr Fortier, et l’as-
semblée prit fin par la récitation du pater.

Le Secrétaire
J

À PROPOS DES NOUVEAU GARDIEN
 

 

IREVUESMAGAZINES|
 MENDIANTS

Une résolution qui s'imposait
‘vient de frapper les chevaliers du
‘bas de laine qui font affaires dans
les limites de la municipalité de
,Saint-Georges-Est.

Les quêteux (puisqu'il faut les
[appeler par leur nom), verront
restreindre leurs prérogatives qui
:devenaient une charge onéreuse
ipour les citoyens de St-Georges.

Tous ces professionnels, syndi-
qués ou non, devront se munir
d’une licence qui leur sera accor-
dée par monsieur le maire.
Nous ne pouvons assez féliciter

les autorités municipales de cette
initiative car ces pauvres men-
diants, poussés par le besoin, je
veux bien le croire, devenaient
ennuyants par leurs visites à des
intervalles un peu trop rappro-
chés. Les âmes généreuses qui
avaient l'honneur de figurer sur
la liste des bons clients (comme
on dit en terme du métier), rece-
vaient souvent de 15 à 20 visites
par jour.
Tous les citoyens, j'en suis sûr,

verront cette initiative d’un bon
oeil et seront heureux de voir
persister cette mesure longtemps.
tr)

LA NOUVELLE
. Unefois de plus, nous rappelons
à nos lecteurs que toute nouvelle
d'intérêt public est publiée gra-
tuitement dans le journal. local
Nous acceptons toujours avec re-
connaissance les communiqués de
sport, les comptes rendus de fu-
nérailles, de mariages, de réu-
nions de familles et autres, etc.
Cependant, et ceci est très impor-
tant, toute communication par
écrit doit être signée par une per-
sonne responsable. 

DE PAIX
St-Georges a un gardien de la

paix, au cours du printemps et de
l'été, et en fin de semaine seule-|

tion de renforcer... la force cons-
tabulaire de façon à ce que la
surveillance soit permanente.

BAPTÈMES
Le 5 avril, Joseph, Richard, Ré-

ginald, fils de M. Ernest Grenier
et de Albertine Lessard. Parrain,
M. Georges Lessard; marraine,
Mlle Antoinette Veileux, oncle et
tante de l'enfant. ®
—Le 8 avril, Joseph, Arthur,

André, fils de M. Arthur Busque
et de Juliette Morin. Parrain et
marraine, M. et Mme J.-Edouard
Morin, grands-parents de len-
fant.
—M. et Mme Léo Rancourt font

part à leurs parents et amis de la
naissance d'une fille, née le 11
avril et baptisée le même jour
sous les prénoms de Marie, Lise,
Andrée. Parrain, M. Paulin Pa-
quet; marraine Mlle Denise Pa-
quet. Porteuse, Mlle Marthine Pa-
quet. ;
Nos félicitations.

LE NETTOYAGE
Dans quelques jours, commen-

cera le grand nettoyage du prin-
temps. Nos rues seront débarras-
sées de tous les déchets qui les
encombrent et ce sera un lavage
à grande eau. Nous espérons que
tous les citoyens se feront un de-
voir d'en faire autant, afin que

| EMBOUTEILLE EN ENTREFOT AU CANADA «1£:LL110 ANS,

ment. On prête au conseil l’inten- |‘

 

Yvette attend les propositions
des vendeurs de bicycles ou des
vieux garçons.

* *

Pourquoi emprunter, renifler
ou dérober l'“Eclaireur” des au-;
tres quand vous pouvez vous a-
bonner vous-mémes en vous a-
dressant à l'Agence Générale? |

x x +
Aux fiancés de Pâques, les com-;

manditeurs des ‘Grains de Sel’ |
offrent leurs félicitations avec un
petit grain de sel.

C. PuMoé
——me

PRÉPARATION
Dimanche, Mgr Hilaire Fortier

a prié les enfants de se rendre à
l'église, afin de suivre les exerci-|
ces préparatoires à la communion
solennelle, qui aura lieu, en mai.‘
Un grand nombre d'enfants ont
répondu à cet appel. |

|
|FIANÇAILLES

—— {

Le jour de Pâques, à St-Geor-!
ges de Beauce, avaient lieu à la!
résidence de M. et Mme P.-A.,
Poulin, les fiançailles de leur fil-,;
le, Rolande, à M. Théodule Ri-,
chard, B.S.A., fils de Mme J.-Frs |
Richard, de Ste-Anne de la Poca-
tière. j

+

Il n'y a point de pire caractère|
que celui de n’en pas avoir. — LA
BRUYERE |

 

 

 

10 oz. $0.90 = 25 o0z. $2.10 - 40 oz. $3.15
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Leo, est a 'de sa victoire sur les Bruins, a
| Boston même. Cependant, suivant
{l'opinion de nombreux amateurs,
{on prétend que la série sera tres

Oscar, si la serrée et se rendra probablement

chantepleure du bain s’était ou-;

 

 

Piçhenettes sportives.

En marge des séries de
championnat

Par suite de sa victoire à 3-2
[sur le Boston, dimanche dernier,
les Maples Leafs de Toronto, sont
maintenant les grands favoris
pour remporter les honneurs de
la coupe Stanley. Ce favoritisme
est accordé au Toronto, a la suite 
a la limite de sept parties. Les
deux prochaines parties de la se-
ries ont lieu a Toronto, la premie-
re était cédulée pour mardi, ce-
pendant que la seconde sera jouée
ce soir. La série se continuera
ensuite à Boston. — Dans la série
Allan, le Royal de Montréal et le
Toronto Goodyear sont sur un
pied d'égalité avec deux parties
chacun à leur crédit. La cinquié-
me a été jouée lundi soir et les
amateurs trouveront le détail de
cette joute à la fin de cette chro-
nique, Le gagnant de cette série

| sera ensuite opposé aux Bear Cats
de Port-Arthur, champions de
l'Ouest canadien, pour le cham-
pionnat canadien et la supréma-
tie de la coupe Allan. — La série
finale pour le championnat junior
canadien et la suprématie de la
coupe Memorial s’est ouverte lun-
di soir, à Toronto, alors que les
Roamers, d'Edmonton, et les Os-
hawa Generals en vinrent aux
prises. Suivant les connaisseurs,  

‘En marge de
L'actualité Sportive”
(En marge des séries de hockey.—Quelques nouvelle;

en rapport avec le hockey.—Les dernières nouve|.
les sur le baseball—Joe Louis vs Jack
soir prochain, à Los-Angeles.—Quelques potins de

“la boxe et la lutte—Au Club Athlétique Cham.
plain.—Nouvelles sportives de la dernière heure—

 

Roper lundi

COMBAT MIXTE AU CLUB CHAMPLAIN

 

on favorise les Roamers pour rem-
porter le titre de nouveau dans
l'Ouest canadien. — Un point
compté sur une belle course indi-
viduelle de George (Popeye) Pat.
terson, a permis, dimanche der.
nier, aux Barons de Cleveland
de remporter le titre dans la Li:
gue Internationale - Américaine
contre les Ramblers, de Philadel.
phie. — Les Rivulettes de Preston
ont commencé, dimanche dernjer
leur série de deux parties ay to-
tal des points, pour le champion.
nat féminin canadien. Leurs ad-
versaires sont les Islanders ge
Charlottetown et les parties sont
jouées à cet enroit.

Potins du Hockey

Lester Patrick, gérant des Ran-
gers de New-York, annonce que
Dave Kerr et Cecil Dilon, seront
deux joueurs sur le marché, Tout
laisse prévoir que Bert Gardiner,
qui joua de si merveilleuse façon,
durant la série finale, devienne le
cerbère attitré des Rangers. — On
annonce que le hockey prendra
une grande vogue en Augleterre
l'an prochain, car l'actif de la li-

(suite à la page 10)
rmpr me

HEURESAINTE
Les fidèles sont priés de ne pas

oublier l'heure sainte qui aura
lieu, vendredi soir, à 7 h… à l'é-
glise paroissiale,
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L'ISLET.

‘ Construits avec
  

 

Le Poéle Populaire
Le soin particulier qui est apporté à la fa-

poèles
principales causes de la popularité du nom

une main-d'œuvre experte et minutieusermnent
inspectés avant la livraison, les poêles "L'IS-
LET” assurent à leur propriétaire un service
incomparable et une durée illimitée. La satis-
faction des milliers de ménagères qui possèdent
un pocle “L'ISLET” est 1A pour le prouver.

Le nom L’ISLET est partout synonyme de satisfaction

‘L'ISLET’ est une des

les meilleurs matériaux par

LA FONDERIE DE L'ISLET, Lice
Au service du publie depuis plus d'un quart de siècle

Représentants dans tous les principaux centres

Bureau-chef et Usines:

L'Islet Station, .-   
iz =
(ET 54 >

/ “, À 21
J AR Ng

 notre municipalité ait un aspect propre et accueillant.

440 BUI PIUG LL 144 AUSTI YO BTUTI BIT lunas constituent une marge de sé. embore ae I atuae Legaie ae ammet,
volontairement constitués attel- curité, pour parer aux éventualité
gnent maintenant $313,391,071. Ces aesqui ne sauraient être prévues,

 

 

M
| Marvin and Martin

rresdent du Lonsel,
Western Union Telegraph Company

__________________~-

 
ration, et Président du Conseil, Centrai
Trust Company of Topeka

  

       

“Une souveedepane sadfation
et de bien-éhe

Black Horse
La meilleure BIÈRE du Canada

Fabriquée depuis cinq générations par

le BRASSERIE DAWES, Montréal

Président dv Conseil,
United States Steel Corporation
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La Vie AGRICOLE
ervez-vous de semence certifiée pour

avoir de meilleures pommes de terre
 

bonnes pommes de
ILs- aussi de mau-

: y en à ;

tre 42 en général, il y a

VaSp top de tubercules ma-
eV. auvaise qualité dans la

ades . + .dienne, et le consom-

wo. le producteur ont tous

malt‘“onnes raisons de se
andr 1s ce rapport, dit M.

ohn 4 premier inspecteur

Ses Mudes plantes du Ser-

des do ti protection des végétaux

veSYi fédéral de I'Agricul-
du On « 1:1 qu'aucune autre re-

NT y: à présente aussi bien le

libre . intelligence du pro-

Ny les pommes de terre,
Sue ‘ment et la qualité de
elec ont une indication de
= pein + de lintelligence que

Aa sy; tees a leur culture.

Qui ere parmi les producteurs

de sem certifiée songerait à

planter petites patates ? Tous

ces produ‘curs savent fort bien

que l'on ¥ lte ce que l’on sème,

et que=: plantaient des patates

de rebut i. n'auraient aucune
“ire certi leur ré-hance dy ‘aire certifier

coite, Et, «  endant, ils sont nom-

ux les .tamps de pommes de

sous sir, a Canada, ou sont

plantées «l petites patates, tous

les ans. ( tains producteurs le

font en t.1" connaissance de cau-
se et dur, espoir que la saison
de végét.a sera favorable,tän-

dis que d'autres le font par igno-

rance. L'«.pu:r et une bonne sai-

son de V -ctation ne suffisent pas,

copendur.t j-ur prévenir les ma-

tudies de ! récolte; il faut pren-

dre des + = utiles. La chance

west pas y ur grand'chose dans

1a production de bonnes pommes

de terre. T.intéret et le travail

sont les taci urs qui comptent, La

ferme pr luit de bonnes patates

farmneuses 1-1 des patates amêres,

vertes, bun des, de petites pata-

tes ou dv “roses patates, des pa-

tates nour: = ou des patates lis-

ses, SUV. peine que le pro-

ducteur -+ donne.

Une gre erreur de la part du

producteur +1 de croire que tous
ies tuberc 11 = de bonne apparen-
ce font di bons tubercules de se-

mence ]. - * loin d'en être ainsi,

car l'axp-< : sain des tubercules ne
ju tout qu’ils ne por-
maladies. Ces tuber-
1 en effet, porter des
virus, dont les symp-

signifie pu
tent pas ci

cules pe:
maladie -
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Leo que je prenais

‘+un effet.
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dant quatre mois.
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© Lien, tout est gal
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n, et je ne cesse de
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tômes ne paraissent pas et qui, ce-
pendant, affectent sérieusement le
rendement et la qualité de la ré-
colte. Le seul moyen d'être sûr
d'avoir de la semence qui n’ait
aucun de ces défauts, est d'ache-
ter de la semence certifiée.

La semencecertifiée se compose
de pommes de terre qui ont été
cultivées spécialement pour la
production de la semence. Ce sont
des tubercules d'un beau type,

1 provenant de plantes vigoureuses,
identiques a la variété. Ils ont été

j inspectés pendant ia saison de vé-
geétation pour la maladie et doi-
vent se conformer à certains ty-
pes modèles précis dans le champ
et après la récolte. On délivre des
étiquettes officielles exclusive-
ment pour ces semences et aucun
autre type d'étiquette ne porte
cette reconnaissance officielle des
pommes de terre de semence. Si
l'étiquette officielle ne parait pas
sur le contenant, il ne faut pas
accepter les pommes de terre com-
me semencecertifiée. Le privilège
de l’acheteur qui achète de la se-
mence, et qui paye plus cher que
le prix généralement demandé
pour les tubercules de table, est
d'exiger l'étiquette officielle. S’il
ne le fait pas, il n'aura peut-être

cune garantie qu’elles ne contien-
nent pas de maladies à virus.

Le but que se propose le Minis-
tère fédéral de l'Agriculture en
conduisant ce service de certifica-
tion de pommes de terre de se-
mence est de mettre à la disposi-
tion de tous les producteurs une
quantité suffisante de semence
sans maladie pour faire face à
toutes les demandes, et à prix rai-
sonnable. On considère que c’est
là le moyen le plus pratique et le
plus économique de supprimer
bien des types de maladies qui
sont portés par les tubercules.
Déjà, les producteurs d'autres
pays se sont aperçus de la valeur
que présente cette semence certi-
fiée canadienne, car les exporta-
tions de semence certifiée sortant
du Canada formaient un total de
deux millions et quart de bois-
seaux sur la dernière récolte, con-
tre environ un quart de million
de boisseaux vendus au Canada.
En d’autres termes, il est sorti de
ce pays neuf boisseaux de cette
bonne semence pour chaque bois-
seau qui a été planté au Canada.

Il y a actuellement beaucoup
trop de tubercules malades et de
pauvre qualité, au Canada, et c'est
surtout parce qu'un boisseau

; seulement sur vingt boisseaux
| plantés se compose de semence
certifiée. Pour avoir de bonnes
pommes de terre de table, la pre-
mière chose à faire est de planter

| de la semence certifiée. Cette se-
mence est vendue par la plupart
des grainetiers, des marchands de
pommes de terre. On peut aussi
la faire venir directement des
producteurs. Pour avoir la liste
des producteurs, adressez-vous au
Service de la protection des plan-
tes du Ministère fédéral de l'Agri-
culture, Ottawa, ou aux inspec-
teurs de districts de pommes de

| terre de semence qui sont à Char-
i lottetown, LP.E., Kenville, N.-E,
Fredericton, N.B., Ste-Anne de la
Pocatière, Que. Gelph, Ont, In-
dian Head, Sask.. Edmonton, Alta,
et Vancouver. C.B.

————eeem

LES RAGES DE
* MOUTONSAU CANADA

Dans les provinces de l'Est du
Canada et sur les fermes des Pro-
vinces des Prairies et de la Co-
lombie-Britannique, la plupart
des troupeaux de moutons cana-
diens sont de la race des Dunes
(Down); il y a quelques races a
longue laine dans le sud-ouest de
l'Ontario et le long de la côte en
Colombie-Britannique, Sur les
ranchs à moutons de la Saskat-
chewan, de l'Alberta et de la Co-
lombie-Britannique, les brebis de
souche sont principalement d'ori-
gine Mérinos. Le sang Rambouil-
let prédomine.
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habituetie de nervosité, d'épuiseme
es à l'épuisement, prenez les PILULES MORO, le secret de lao force

et de '4

Vous ficcnt 1

di 2gestion of log
avais dcs douleurs aiguos oux reins.

PILULES MORO,j'en ai fait l'essai et je m'on suis si bien trouvé après
que j'ai porsévéré jusqu'à ce que je sois revenu à mon

Depuis à différents intervalles lorsque je me suis trouvé |
quelquboites
état normal,

 

vigueur de milliers d'hommes; vous verrez tout le bien qu'elles

Cpuis deux ans, ma santé déclinoit, je souffrois de mauvaise
conséquences étaient que mes forces diminuaient.

comme une

muraille de fer …

C'est ce dont vous vous
vantez? N'oubliez pos que la
rouille ronge le fer et que les
santés robustes oussi se rouil-
lent; les fatigues, les tracos,
les intempéries finissent par
les amoindrir; le sang perd so
richesse, l’organisme devient
moins résistant.

Si vous souf‘rez d'une di-
minution de force, d'un man-
que d'‘appétit, de fatigue

nt, de douleurs de dos ou de reins

On me conseille de prendre les

que des patates de table, sans au-/

L'ESSAI D'ENVE-
LOPPES POUR

LESPOHMES
, Pour voir si les enveloppes hui-

lées sont préférables aux enve-
loppes ordinaires pour conserver
la qualité des pommes, on a fait,
dernièrement, l’essai de onze va-
riétés, huit caisses de chacune,
88 caisse; au total, en Nouvelle-
Zélande. Les résultats de ces es-
sais indiquent que l’emploi d'en-
veloppes huilées n'offre aucun
avantage économique pour l’ex-
portateur; ces enveloppes peuvent
prévenir lu brûlure superficielle
qui se produit sur les variétés de
pommes exposées à cette maladie,
mais les pommes enveloppées

conservées tout aussi bien et
avaient tout aussi bonne apparen-
ce, L'emploi d'enveloppes huilées
pour les pommes paraît être plu-
tot une question de choix person-
nel qu’autre chose.

LES GRAINS
DE SEMENGE

ENREGISTRÉS
Un autre printemps viendra

même s'il nous semble à cette date
s'amener à pas ralentis, Nos cul-
tivateurs, comme à l'ordinaire,
feront les semailles aussitôt que
les conditions climatologiques le
permettront, et probablement pas
avant mai pour ceux de notre
province. Bien qu'il doive s'écou-
ler encore cinq ou six semaines
d'ici au temps d'accomplir ces
travaux, les préparatifs doivent
être faits sans délai. Encore cette
année,le bon cu'tivateur ne sera
pas pris au dépourvu et ses plans
d'ensemencement pour 1939 sont
faits de même qu'il s’est déjà
procuré toutes les semences de
qualité requises. Par ailleurs, le
cultivateur moins progressif n’a
probablement qu'une 1dée vague
de ses projets et ensemencera à la
dernière minute ce qui lui tombe-
ra sous la main.
Avec l'envahissement toujours

de plus en plus menaçant de nos
récoltes par les mauvaises herbes
et la conséquence inévitable
qu'elles en réduisent les rende-
ments à moins ou plus de la moi-
tié, l'emploi des semences classi-

 

 

| renseigner sur l'adaptabilité des!

facile pour le plus humble culti-

fiées s'impose chez tous sans ex-
ception. Une telle réforme dans
nos pratiques ne doit pas seule-
(ment être individuelle, mais bien
collective. Dans l'avenir plus que
par le passé encore, le cultivateur
retardataire doit étre incité a sui-
vre cette pratique, puisque la na-
ture® permettra que ses champs
infestés soit un danger constant
de contamination pour les champs
bien entretenus de son voisin
progressif.
L'insubordination à une telle

recommandation déjà vieille mais
toujours logique de l'emploi des
semences nettoyées entrave inevi-
tablement la production des ré-
coltes sur nos fermes en quantité
plus grande et en qualité meil-
leure, laquelle est réclamée éner-
giquement puisqu'elle constitue la
base d'une exploitation mixte
bien organisée. Il est donc juste
:de dire que les bonnes semences
donnent les bonnes récoltes et les
bonnes récoltes augmentent les
revenus.

Il y a diverses catégories de se-
mences classifiées officiellement

ireconnues par la loi fédérale des

|

 
Semences suivant leur degré de
pureté, qualité et apparence. La
meilleure catégorie est celle dite
des semences enrcgistrées, c’est

| parce qu'elle offre les meilleures
garanties. Pour illustrer la valeur
cconomique d’une telle semence,
nous donnerons dans un second
article l'historique d'un boisseau
de blé enregistré.
Les grains de semence enregis-

trés sont aux récoltes ce que sont
aux troupeaux les animaux enre-
gistrés. Quoiqu'appliqués à deux
iregnes différents, ils portent les
mêmes potentialités d’améliora-
tion puisqu'ils sont la résultante
des mêmes principes de naissan-
ce, entretien ou élevage, sélec-
tion et inspection, appliqués du-
rant plusieurs générations. Ils ont
donc une puissance améliorante
et leurs descendants seront donc
supérieurs à ceux d'origine éga-
ree,
Le sceau du l'enregistrement

jattesit que cette semence est le
| fruit d'une nouvelle génération
améliorée et établit qu'elle a subi
les inspections de pureté, vitalité,
identification. On offre ainsi à l'a-
cheteur une meilleure protection
à tous ces points de vuc et en
plus on l’assure de la variété, de
sa provenance et qu'elle est du
gradc le plus élevé. Les variétés
ont des caractères morphologi-
ques et agronomiques spécifiques
qui déterminent leur lieu d'adap-
tation. L'acheteur peut ainsi se

variétés et choisir celle qui lui
sera convenable.
Une semence enregistrée est

coûteuse et il ne peut être ques-
tion pour un cultivateur d'ache-
ter toute une semence à chaque
année. Cependant, une pratique

vateur serait de renouveler un
boisseau seulement à tous les cing 

indisposé, c'est avec les PILULES MORO que je me suis remis”.

Témoin ‘Signé) — Y.P.

Pilules Moro, par la poste:

al Mcdicole MORO, 1566,   

(Signé) —— ADORICE BOYER

PILULES MORO

i
‘
1

   

   

St-André Avellin, P. Q.

S0c la boite ou 3, $1.25.

|

Meontréelrue Saint-Denis,

ans et de la multiplier en vue d'y
trouver toute sa semence à cha-
que année. Ainsi, chaque renou-
vellement permettrait d'éviter la
dégénérescence et le cultivateur
prenant avantage des machineries  
modernes de nettoyage pourrait, un grand succes ct fut tirée jus-
utiliser régulièrement une semen-
ce de valeur réclle.

æe——— |

Toute force constante est de “|

 

nature accélératrice. puisqu'elle a-
joute continuellement à elle-même.

J. de MAISTRE“Le Jour du Seigneur” devrait se

dans du papier ordinaire se sont!

L'ECLAIREUR BEAUCEVILLE, JEUDI LE 13 AvRiL, 133.

COMMENT DOIT-ON MARQUER
LES VEAUX?

Au risque de vous ennuyer avec des redites, nous
croyons tout de méme nécessaire de revenir encore une
fois sur un sujet qui a été traité à plusieurs reprises dans !
cette page. Il s’agit du marquage des animaux expédiés
à la Coopérative Canadienne du Bétail. En coopération
comme en religion, il faut répéter si l’on veut être écouté
et entendu des plus récalcitrants. Si nous revenons au-
jourd’hui sur le sujet, c’est pour arriver à donner pleine
et entière satisfaction à tous nos expéditeurs dans leur
propre intérêt et pour leur plus grande protection.
En général, les conseils déjà donnés ont été assez bien

suivis, en ce qui regarde les bêtes à cornes, les porcs et les
moutons. Ainsi, on se sert de ciseaux pour marquer les
bovins, sur la croupe, soit à gauche, soit à droite, selon le
cas, en y faisant des chiffres romains de E-1I1-III-1V -
V-X-IX, etc Si ces marques sont bien faites, elles se
lisent facilement et on peut ensuite retracer le ou les su-
jets de chaque cultivateur, à condition cependant qu’elles
soient bien indiquées sur le mémoire d'expédition et qu’el-!
les correspondent bien à l’animal que l’on veut désigner.|

Les porcs peuvent être identifiés de la même façon que:
les bêtes à cornes, avec cette différence que les marques
doivent être faites aux trois endroits suivants: soit à l’é-
paule, soit sur le milieu du dos, ou encore sur la croupe.
Servez-vous toujours de ciseaux ou bien de goudron à cou-
verture (roofing tar), mais jamais de peinture de cou-
leurs différentes car la peinture séchant plutôt lentement
n'offre le plus souvent que des marques embrouillées
quand on vient pour les lire. Ici encore, les signes qui
donnent le plus de satisfaction sont les chiffres romains.
Ex.: 1-11 - IH -IV - V - VI - VII - VIII - IX - X - XI -
XII - XII - XX. De cette manière, vous pourrez identifier
42 lots différents de porcs selon que vous appliquerez les
marques sur l'un ou l’autre des endroits indiqués plus
haut.

; Mais, de grâce, ne vous servez jamais de rondelles mé-
talliques pour les cochons, comme on l’a fait encore la se-
| maine dernière. Ceux qui se serviront de ce moyen peu-
vent s’attendre à toutes sortes de désappointements.
D'ailleurs, les classificateurs officiels ne font pas la lectu-
re des rondelles, la chose étant impraticable. Si de pareils
cas se présentent de nouveau, nous serons dans l'impossi-
bilité de faire une répartition individuelle et nous serons
forcés de faire un retour global pour le montant total de
la vente. Bien que nous déconseillions sévèrement l’em-
ploi des rondelles métalliques pour les porcs, nous le re-
commandons fortement pour les veaux et les agneaux.
À part quelques agnelets qui viennent bénéficier des

hauts prix du printemps, les arrivages d’agneaux sont
très restreints à cette époque-ci de l'année. Disons tout de
même qu’il faut les identifier avec des rondelles numéro-
tées, en ayant bien soin de les fixer solidement à l’oreille
pour qu’elles ne se perdent pas en cours de route.

Mais la grande question d'actualité, c’est le marquage
des veaux. Vous savez sans doute que la saison des veaux
bat son plein et qu’ils nous arrivent de partout de ce
temps-ci. Et bien, vous ne sauriez croire tout le mal qu’on
se donne à vouloir déchiffrer les marques d’identification.
Vraiment, dans bien des cas, il faudrait être devin pour
pouvoir interpréter les hiéroglyphes que l’on trace sur
tant de sujets. Décidément, il y a des gens qui abusent de
leur imagination. On dirait qu’ils s’ingénient à trouver
l’endroit le moins visible pour identifier leurs veaux. Dans
maints cas, nous nous trouvons en face d’un vrai casse-
tête chinois. On a pourtant assez de peine à vendre ces
veaux sans être obligé de perdre la moitié de notre temps
à vouloir les identifier.

Savez-vous comment on les marque? Vous n’avez pas
d’idée ? Et bien, il y en a qui leur passent au cou, soit une
“corde de lieuse”, soit une ficelle un peu plus grosse, soit
un bout de câble.

D'autres ont l’oreille coupée ou fendue. À quelques-uns,
on rogne un bout de queue. Dans certains cas, on inscrit
un signe quelconque en plein front ou sur les côtés, quand
<e n’est pas une croix gammée que l’on ébauche sur la

| cuisse de l’animal. Mais ce n’est pas tout: on fait aussi des

 

 

 

officiels, a fait paraître, ces der- |
niers jours, un ouvrage intitulé :

parmi les secrets d'Etat : ‘Tous les
résultats du recensement des chif-
fres de la population”.

qu'à ce jour cru devoir prendre

cher le chiffre de sa population,

. Valo NEUF

A LA CUISINEvoit pas d'autre issue pour mas-
quer les terribles pertes de vies .
humaines, pertes dues a l'applica-| Une petite fille entre dans la
tion du marxisme avec tout ce cuisine, le soir, et voit la servante

cor- €n train de plumer une volaille.
La petite fille. — Est-ce que tu

la déshabilles ainsi, tous les soirs?
+ ——mtmaneu- {=

 

‘Secrets militaires”, qui englobe

qu’il amène nécessairement :
ruption de ia jeunesse, divorce,

amour libre, destruction de la fa-

mille, avortement, déportations

en masse, “épurations’’, massacres

et assassinats.

Aucun pays au monde n’a jus-
 

es mesures spéciales pour ca- | Si vous ne dites pas tout le
vrai, n'écrivez jamais le faux. —

mais, en URSS, Paul BOURGEla dictature ne

 

 

 

                  

 

Si nous, nous donnions toujourslamain dans
toutes les sphères comme nous serionsplus forts /

Neusfecommandons BS
la BIEREetle PORTER

CHAMFILAIN
FABRIQUES PAR LA SEULE BRASSERIE INDEPENDANTE CANADIENNE-FRANCAISE

La Brasserie Champlain, Ltée
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CHEVROLET
La seule autopeu coûteuse àoffrir

Tout ce qu’il y a de mieux au plus bas prix 
turera des veaux en rouge, en noir, en bleu et en vert,
enfin toutes les couleurs de l'’arc-en-ciel y passent. Si, au
moins, ces marques étaient distinctes, on pourrait retra-
cer le propriétaire de l'animal, mais il arrive souvent que
[la peinture est à peine visible ou bien qu’elle soit toute
barbouillée. On dirait parfois qu’on a manqué de pein-
ture ou bien, en d’autres cas, qu’on l’a tout simplement
versée sur le dos du sujet.

Avec un pareil système, comment pouvez-vous vous at-
tendre à ce que nous donnions satisfaction dans toutes nos
répartitions. On ne peut en toute justice nous en tenir res-
ponsables. Le plus étonnant, c’est que nous n’ayons pas eu
plus d'erreurs et partant plus de plaintes de la part des
expéditeurs depuis que la saison des veaux est commen-
cée. Voulez-vous être assurés que les retours que nous
vous faisons soient bien pour les veaux qui vous appar
tiennent et non pour ceux de votre voisin? Marquez-les
comme il faut à l’aide de rondelles numérotées que l’on
attache à l'oreille au moyen de pinces et d’anneaux que
nous fournissons à ceux qui nous les demandent. Le prix
de ces étiquettes est minime. On peut se les procurer en.

 

s’adressant à la Coopérative Canadienne du détail, 316
rue Bridge, Montréal. Si vous n’avez pas d'étiquettes et si
l’expédition ne comprend qu’une vingtaine de veaux,
vous pouvez faire des marques satisfaisantes avec des ci-
seaux, en ayant soin de les mettre sur le dos ou sur la
croupe droite comme suit: I - II - III - HI[-V-VI-X-XI
etc. Si vous faites ces marques avec précaution, elles se-!
ront distinctes et nous pourrons en faire la lecture avec
précision et, partant, vous faire tune remise pour les veaux.
qui vous appartiennent. Ne pas oublier que c’est le seul.
moyen que nous ayons de différencier les veaux que vous
expédiez de ceux de votre voisin et qu’à moins que les,
marques ne soient bien lisibles, nous serons dans l’impos-|
sibilité de faire une répartition satisfaisante. ;

Donc, que chacun y mette du sien et fasse sa petite part
dans l'intérêt de la coopération bien comprise !

J.-E. BISSON )
le 10 avril 1939. '
 

 

POUR LA SEMAINE LE RECENSEMENT
DUDIMANCHE EN URSS

La Semaine du dimanche, orga- Le recensement de la popula-

nisée, annuellement, sous le pa- tion en URSS avait été annulé,

tronage de l'épiscopat, par la Li- l'année dernière, par les bolché-

gue du Dimanche, aura lieu, cet- Vistes, les chiffres ayant montre

te année, du 30 avril au 7 mai. une diminution inquiétante de la
L'Oeuvre des Tracts publie à cet-, population au lieu de l'augmen-

te occasion une brochure populai-' tation prévue. Un nouveau recen-

re: “Le Jour du Seigneur”, qui sement a été ordonné, cette an-

expose par questions et réponses, ‘née. Les chiffres officiels fournis

en termes simples et concrets, le par les autorités soviétiques de-

devoir de sanctification du diman- vront étre acceptés avec toutes les

che, Cette brochure, éditée d'a- Serves que les statistiques des
elgique où elle connut Sovicts nécessitent. Bien plus, la

bord en Belgique Maison Molodaïa Gvardia qui
s'occupe de l'édition des livres

 
u'à près d'un demi million

d'exemplaires, eut une édition, cn
Franc, quelque peu remaniée.
Les éditeurs viennent d'autoriser
une édition canadienne, elle aussi
adaptée ct légèrement remaniée.

 

trouver dans tous les foyers ca-
10 sous l'exemplaire, $1. la dou-
tholiques. Cette brochure se vend

‘zaine, $6. le cent, au secrétariat
de l'Ecole Sociale Populaire.

 

marques à la peinture. Dans la même ex pédition, on pein-; #
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few RYcomersshe V | h °wines Vous pouvez payer plus cher . . . mais
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at vous ne pouvez avoir plus de qualité!

CHEVROLET vous offre les plus grandes

caractéristiques de qualité du jour—y

compris la carrosserie Fisher, le change-

ment de vitesses sur la colonne de direc-

tion avec ‘’auxiliaire à vide”, le système

avancé de roulement à genoux meca-

niques! * —au plus faible coût d'achat,

d'essence, d'huile et d'entretien! Conduisez

cette auto—goûtez un plus grand confort

physique at moral — rendez-vous l'auto

vraiment agréable!

Exigez ce qu’il y a de mieux .. .  

*S'obtient sur les modèles
Master de luxe seulement

-998F ACHETEZ UNE CHEVROLET

C.-E. Dallaire
ST-EVARISTE STATION

Beauceville Motor Sales
BEAUCEVILLE, P. Q.

   ACHETEZ D'UN HOMME D'AFFAIRES EN VUE... VOTRE MARCHAND CHEVROLET
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L’Actualité Sportive
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ront le plaisir de voir les Athlé-,
jtiques a oeuvre au nouveau Sta-
de Municipal. I

 

(suite de la page 8)
guc sera remonté a 10 ou 12 clubs,

emePSS

ç NOUS

  

L'ECLAIREUR BEAUCEVILLE, JEUDI LE 13 AVRIL, 1939.

       FUNERAILLES DE M.| Lig.PF
PIERREGOSSELIN CONTINENT)ced Je meeret du nuccès

cent d'avoir l’espeit libre

  

ce qui donnera de l'emploi a une!
soixantaine de joueurs canadiens.
— On apprend que Buddy O'Con-
nor, Pete Morin et Jerry Heffer-|
man, du Royal, seront invités à | mondial des 135 et 147 livres, est
pratiquer avec le Canadien, l'au- parti samedi dernier pour l'An-
tomne prochain. On annonce éga-'gleterre. afin de défendre son der-
lement quesi Gamble estrétabli mer titre contre Ernie Roderick,
des blessures qu'il s'est infligé sa-'a Londres. le 22 mai prochain. —
medi soir dernier, alors qu'il eut On apprend que Mike Jacobs ne

une épaule démise et une jambe permettra pas le combat, si Rode-
cassée. — Suivant certains JOU-|rick ne signe pas un contrat en
eurs des Rangers, les séries de bonne et due forme avec lui, add-

Au coin de l'arène

Henry Armstrong. champion

championnat pour la coupe Stan- venant une défaite d'Armstrong,
ley sont trop longues. Ils préten-
dent qu'ils doivent trop se meéna-
ger et qu'ils ne peuvent fournir
du jeu intéressant

ce qui semble cependant peu pro-
bable. — Joe Louis et ses asso-

‘Clés ont annoncé qu'ils exigeraient
;que l'arbitre du prochain combat
du champion avec Jack Roper,
dans l'Ouest, suit Georges Blake.
Mike Jucobs est parti en avion
pour Los-Angeles, afin de voir
aux derniers préparatifs du com-
but de championnat mondial en-
tre Joe Louis et Juck Roper, qui

Quelques nouvelles sur le
BASEBALL

Les Yankees de New-York et
les Cubs de Chicago ont ete etu-
blis favoris pour conserver leur
championnat respectif dans lu Li-
gue Americaine et Nationale, les-
quelles ouvriront leur cedule re-
gulieére lu sema.ne prochaine. Les
Y'unkees sont fuvoris u 5-2. Cepen-
dant que les Cubs le sont a 2-1
— Dick Bartell nouveau court-
arrêt des Cub>. n'apparaîtra pus
sur je losange avant un mos, ou
Ja suite de l'avis de sun médecin.
— Les Athletiques dé Québve cs-
perent beaucoup pouvoir Venir a
une entente uvec le Stade Muni-
cipal au cours de la semaine. dl
Cat granden.ent temps que les In-
téresses en Viennent & Une enten-
te Car lu direction des Athlétiques
devra fuire rupport uux direc-
teurs du circuit sur la Manicre
qu'il opéreru au cour: de lu pro-
chaine saison. Survant les dernie-
res nouvelles qui nous parvien-
nent des autres clubs de la Pro-
vinciule. les équipes pour la pro-

On upprend que le

Juck Gunson. de
presentement de grandes démar-
ches en vue d'obtenir les services
de Gus Sonnemberg, pour sa finu-
le de mardi prochain. au Forum.
“-- De Puris, on apprend que Hen-
ri Deglane à pris sa revanche aux
mains d'Yvon Robert. de Mont-
real, au cours de lu dernière fin
de semurne, et que Lou Brouillard
avait perdu une décision aux
muins de Christoforides, ancien
champion moven d'Europe. — On
parle à Montréal. d'une autre ren-
contre entre Ramey et Muxie Ber-
“ger. Ramey est le seul boxeur qui
uit réus=1 a remporter deux vic-
toires sur Maxie. Cette rencontre
serait organisee sous les auspices
du promoteur Frank de Rice, —
Le nom du lutteur qui fait sensa-

chaine saison seront trés fortes et Hon aux Etats-Unis et que l'un
trés balancées. Nous espérons que aura le plaisir de voir peut-être

l'entente entre les intéressés fa-j à l'oeuvre au cours de la prachai-
vorisera les amateurs et qu'ils au- De saison et qui au nom “The

promoteur
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Marchand aEUGENE BOIS mmission
FARINE, GRAINS et PROVISIONS

Distributeur des farines :
PRIDE, BI-LOAF, SASKATOON-CLOVER, WHITE STAR,
CHEVAL BLANC, “EGALEES PARR QUELQUES-UNES —-

SURPASSEES PAR AUCUNE",

Un essai vous convaincra
Tél. : RESIDENCE 4-1972

72 rue Dalhousie, BUREAU 4-2811-12
QUEBEC

 

aura lieu lundi soir prochain. —'

Montréal. fait.

‘programme,
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Il attend avec
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"STIMULE” (Suite de la première page)
Pas d'inquiétude sur l'avenir pour
vous distraire et diminuer votre

Avec White Cap de faire
bombance.

AU BON MOMENT
  impatience

   

Qo

Ni BIERE

Frontenac

White (ap 
 

Golden Terror” est Bobby Stewart |
aliss Robert Weatherly. |

Au Club Athlétique Champlain |

Suivant son nabitude. le Club,
Champlain reprendra demuin soir, ;
ses activités du vendredi et pour|!
la circonstance. le promoteur,
Lantier a préparé un excellent|

Dans la finale, les
amateurs auront le plaisir de voir!
à l'oeuvre. le populaire gladiateur
de la vieille capitale, Geo. Cug-‘
,bey, qui en viendra aux prises
contre Un puissant athlète mont-
iréalais qui n'a pas encore été
| choisi. La semi-finale sera présen-
tée sous forme de comkat mixte.
suit un buxeur contre un lutteur.‘
Le boxcur en question sera Jos.
(Asselin, de Québee, cependant.,
ique le lutteur sera un représen-|
{tant montréalais. Ce numéro pro-
met beaucoup. car 11 enverra aux
{prises deux poids lourds dans
‘leur genre de sport respectif.
Nous avons également appris du
‘promoteur que Kid Levesque et’
| Georges Girard figureraient con-;
tre deux puissants adversaires qui

l n'ont pas encore été choisis. Le
; promoteur nous a annoncé que le
programme serait tres attrayant
ct il nous a recommandé d'aviser
tous les amateurs de réserver
leurs billets dés maintenant, s'ils
ne veulent pas être désappointés.

Nouvelles de la dernière heure

Le Royal, du groupe sénior. à
gagné le championnat de l'Est Ca-
nadien, en disposant des Toronto
Goodyears par 2-1, dans la cin-
quième joute de leur série qui fut
Jouée, lundi soir dernier. au Fo-
rum. Cette victoire leur permet
de jouer en finale pour les hon-
‘neurs de lu coupe Allan. Cette
série finale s'ouvrira demain soir.’
jau Forum, et mettra aux prises
les Beur Cats de Port-Arthur et
le Royal. La série sera de trois
parties dans cing. — Puisque nous-
en sommes au hockey, qu'il nous’
| soit permis de renseigner les ama-
teurs que les représentants ju-
niors de l'Est, les Oshawa Gene-

jrals, ont disposé des Rvuamers,
d'Edmonton par 9-4, dans la pre--
nière partie de leur série. La par- |

(tie eut lieu à Toronto en présen-,
ce de 7,000 spectateurs. — Aux
dernières nouvelles, on annonce
ique les Rivulettes ont gagné le.
championnat féminin canadien. —
Florian LeBrasseur, qui devait se |
battre à Dayton, Ohio, lundi soir

 

j ville. — Jiro Yamagishi, as du
tennis du Japon, s'est retiré de la
compétition après avoir accepté
uneposition dans la marine japo-
naise, — On annonce que les Jeux

; de l'Empire seront tenus à Mont-
réal en 1942, Ceci coïncidera avec
les fêtes du tricentenaire de

| Montreal.

 

| Pichenettes sportives

Unis vs Canada.
+ * #*

Les Goodyears ont
d'air” durant leur série.

| * *% +

manqué

vront écouter le commandement
du Général “Oshawa”.

* + *

Les champions demeurent tou-
jours favoris pour l'année sui-
vante.

i
»
|
1

|
* * * 

 

PURE, daprés la science
* Une récente analyse scientifique indique que
la mélasse de table BEMA Extra Fine est un
concentré de la sève la plus pure de la canne à
sucre, contenant un pourcentage de 69.10% de
sucre. C’est pourquoi elle donne si bien à
l'organisme la chaleur et l'Énergie nécessaires.
C'est une nourriture pure, nutritive et agréable

 

 

 

  

pâtisseries. Bonne à tout point de vue!
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pour toute la famille.

PAR VOTRE EPICIER

Servez-la avec les crèpes . . . avec vos autres

* Préparée par des chimistes réprutés du pays.
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y Le traditionnel “Play-Ball* au-
ra lieu la semaine prochaine.

* * *

Jue Louis exige un arbitre qu'il
connait. Craint-il la défaite ?. ..

ROZERJAK, (Québec)
crmm

La Russie sans...
(suite de la page 3)

Vers qui, aujourd'hui, celui que
tout abandonne, peut-il tendre les
bras ?

| Vers toi?...
| Tu ne saurais plus répondre. Tu
n'est plus, pour

 

jet de curiosité.
Mort, tu es bien mort, mais l'I-

dée est toujours vivante.
Entre celui qui a préché l'a

‘mour, et toi, notre choix est fait.

PERPLEXITE

 
Nous revenons à l'air libre. un

de mes compagnons affirme réso-
lument:
—Le bonhomme est en cire.
Notre guide, par politesse, a

pris les devants et ne souffle mot.
De fait, j'ai eu tout à l'heure la

—trm———

“de jour en jour, plus impossible ?

. : 1
dernier, a du remettre son combat
a la suite d'une fracture a la che-

Boston vs Toronto, soit Etats-'

Les Roamers, d'Edmonton. de-:

la majorité de:
ceux qui descendent ici, qu'un ob-'

ERE

même impression. Cette coloration
est pour le moins étrange.

Il se peut que nous nous trom-
pions.
Néanmoins. j'apprends un peu

plus tard que le bruit a déjà cou-
ru, dans Moscou même, d'une
substitution.

Est-ce seulement pour procéder
à de nouvelles tentatives sur ce
corps périssable. qu'on a fermé le
monument au public durant plu-
sieurs semaines ?

Jd'évoque la sobre grandeur du
tombeau de l'Empereur, là-bas,
sur les rives de la Seine, et je m’é-
tonne de ne ressentir aucune émo-
tion au seuil de celui-là.

Il y manque, je ne sais quoi. ..
Peut-être, simplement. la majesté
de la mort. ..
Je voudrais douter encore au-

jourd'hu:.
J'ai beau faire... Je ne retrou-

ve dans mon souvenir que l'im-
pression d'une visite au Musée
Grévin.

(Reproduction autorisée pour les
journaux ayant Un traité avec

lu Société des Gens de
Lettres)

(À suivre)
—00

Les esprifs sont...
(Suite de la premiére page)

perdu la valeur qui est la base
indispensable à la confiance reci-
proque et suns laquelle le desar-
mement moral et matériel devient.

 

En face d'une tourmente aussi
dangereuse, nous exhortons de,
toutes nos forces tout le monde a
retourner au Roi de la paix, a Ce-
lui qui a dit ces paroles consolan-
tes: "Que la Paix soit avec vous”.
I] nous donnera, comme 1 l'a
promis. la Paix! Sa puix. une
paix que le monde ne peut don-
ner, une paix qui, seule, calmera
toutes les inquiétudes, dissipera
toutes les craintes. “Je vous laisse
la paix; ma paix, je vous la donne
en-dedans de vous, non comme le
monde la donne. Que vos coeurs
ne soient pas troublés et qu'ils
n'aient point de crainte”.

La paix intérieure
Mais puisque la paix externe ne

peut être que l'irradiation d'une
paix intérieure. il faut par-dessus
tout penser à la paix des cons-

| eiences; se la procurer si nous ne
l'avons pas: la garder et la culti-

; Ver si on la possède.
Ce n'est pas sans des raisons

profondes que Jésus-Christ, en
ce jour même, à sa première ap-
|parition aux apôtres, à voulu
l'ajouter à son voeu de paix le don
inestimable de la paix, le sacre-
,ment de confession. L'Eglise ap-
pelle ses fils à cette source inex-
tinguible de pardon et de paix. Si
(tous acceptaient cette invitation
 aimante, il se produirait alors une
nouvelle floraison de vie dans le
Christ avec la joie ineffuble de
la paix extrêmement douce que
donne à l'âme la domination des
passions dans la parfaite obéis-
:sunce au Seigneur.

Respect de Dieu

‘Voulez-VMous que votre ame
triomphe sur vos passions ? de-
mande saint Augustin. Soumet-
tez-vous à Celui qui est puissant
et la paix sera en vous. Quel est
l'ordre de cette paix ? Dieu com-
mande l'esprit, l'esprit commande
le corps. Rien de plus ordonné".

Voilà une basc unique et iné-
ibranlable sur laquelle repose la
vraie paix: Dieu, Dieu connu,
respecté ct obéi. Diminuer ou dé-
truire cette obéissance à Dieu est
la mème chose que la destruc-
tion de la paix dans l'individu et
la famille; dans les nations du
monde, seul Dieu “parle de paix
pour son peuple. pour ses fidèles
et pour celui qui tournera son
coeur vers Lui".

_—

 

Nous allons revoir la jolie Ger-

“gne, Mme Vénérend Roy,

| Rév. Frère Rémi, famille A. Ber-

rendement. pas d'intérêts à sur-
veiller à la Bourse... un revenu
dont vous pouvez disposer libre-
ment après avoir établi votre
budget tout en vous créant une
SUCCESSION Qui pourra vous con-
duite à l'indépendance financière

André Gagné, André Groleau H.
CS. Valère Cloutier, Emmett
O'Farrell, avocat, Omer Grégoire,
Jos, Cloutier, Noël Lessard, Da-
niel Maheu, Ludger Garneau, Va-
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lere Nadeau, Philémon Poulin, au bout d'un certain nombre POUR,Ephrem Jacques, Réal Vachon, Dr: d'annéesUnePoliced'asturan UNE COMPAGNI “ENTIÈREMENT ANADIEN
R. Auger. Jos. Cliche, pharmacien, !
I<onard Veilleux, Henri-Louis
Vachon, Yves Jacques, Adrien Va-'
chon. Dr Hervé Reny, Antoine:
Lacourcière, avocat, Ernest Vézi-.
na P.C.S., Arthur Dépocas, Jos
Lagueux, Nap. Poulin, Art. Poi-
rier. J.-B. Cliche, P.-H. Giguére,
Arsene Turgeon, Jos. Mercier, J.-
O. Roy, Gabriel Poulin, J.-V. Les-|
sard H.C.S., Rosario Bégin, Ar-,
mand St-Hilaire, Aimé Carette,
Grégoire Doyon, Jean Légaré. Eu- _— -
gene Daigle,  Philémon Maheu,

Honorius Poulin, Oscar Gagné, Lessard. M. et Mme J. Boulet, M. |Drouin, M. et Mme Aimé Tardif.
Hilaire Gagné. Valère Gilbert, et Mme Arthur Nadeau. M. Ant [MiHle Rita Lavoie, M. et Mme Paul
Roméo Labbé, Thomas Dostie, J.- Dostie, M. Armand Audet, M. ct Doyon, M. et Mme Ernest Drouin,

première garantie de succès.   Fondée en 1899...40 Années de Se

J. ARTHUR EGAN,
Gérant de succursale,

CHAMBRE 308 - EDIFICE QUEBEC POWER.
Québec, P. Q.
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Marguerite Audet, Mlle C: nela
Labbé, M. Adolphe Dostic, fale

| Jos. Poulin, M. et Mme L. Sim.on-

  

 

 

A. Bouffard, Alphonse Vallée. me Ernest Poulin Mme Vve Jos. M. et Mme Roland Brown, M. Da-|neau, Mlle Jeanne Poulin. Ay),Georges Cliche, Arthur Gilbert, Gagnon, Mlle Adrienne Perron, {via Quirion, Mlle Hélène Lavoie, Germaine Caron, Mlle Sarthe
Welle Drouin, Hormidas Doyon. Mile Andrée Porcheron. Mlle M. et Mme Emile Turmel, Mlles Gendron, M. Edwin Gend: » MAlphonse Blanchette, Art. Thibo- Claire Gendron, Mlle Agathe Corinne et Zéphirine Doyon, M. | Ernest Poulin M. JB « ,.
deau, Robert Vachon. Auguste Lessard. Milles Cécile et Simone Gualbert Quirion, M. et Mme Au- + MJB he
Curette. Emile Turmel, Rosaire Perron, M. et Mme J.-L. Caston- guste Drouin, M. ¢t Mme Jos. Ga- | Mlle Gertrude Bélanger. 0,
Drouin, oo : guay. MM. J.-E. Cliche, Thomas |gnon, M. J--A. Rousseau, Mlle Mme U. Gilbert.La chorale était sous la direc--Dostie, J.-Wilfrid Jacques, M. et
tion de M. Edouard Vachon. M. Mme ‘Jean-Thomas_ Létourneau, | _ 2
ram, Lachance touchait l'or- M, et Mme Valère Cloutier, Mlle
sue. Les solistes étaient M. Em- Jacqueline Cloutier, M. ct Mme
mett O'Farrell. avocat. et M. le Lucien Lavallée, Mlle Madeleine ;
Dr Hervé Reny. _ ‘Poulin, Mlle Lucille Cliche, Mlle!
Les funérailles étaient sous 1a. Marie-Paule Dulac. M. et Mme

direction de M. J.-Emilien Létour- ‘Elias Vachon, M. et Mme R. Gau- |
neau, entrepreneur de pompes fu-!dreau. M. Gérard Ferland. M. etnebres, de St-Joseph. Mme Emilien Létourneau, famille,

DANS NOS THEATRES CETTE SEMAINE

a [ THEATRE ST-GEORGES
Témoignages de sympathies | maine Beaudoin. M. Georges La-

°Télégrammes =, Famille Albert rochelle. MM. Henri Lessard ¥o- | VENDREDI, SAMEDI, DIMANCHEG se , ae - ja ; > > , a A 6, ili 1 ' t »osselin ean uis Parenteau |bert Côté, Philippe Gilbert. M | 14-15-16 AVRIL

 

  
  

  

 

famille Adélard Bernard, famille

|

Hélène Redmond. M. et Mme J.-
Uldérie Morin, Daniel Perreault, | E. Garon, M. et Mme J.-A. Tur-
J-Edouard Lemay, Jos. Hauley,'geon, M. et Mme J.-R. Begin. My, #1 n aJeannette Poirier, famille Mme et Mme J.-E, Danault, M. et Mme - emeAlp. Lumontagne, M. et Mme Ed-'J.-Fortunat Couture, MM. Arthur.
mond Châteauneuf, J.-E. Caron. Poirier, Arthur Thibodeau, Edou- avec FERNANDELDr et Mme J.-A. St-Jacques, M. ard Catafard, M. et Mme Danielct Mme R. Méthot, Mlle Simonne | Maheu, Miles Maheu. Mlle Ber. MERCREDI, JEUDI
Vachon, Paul Poisson, J.-K. Léo- | nadette Lessard, M. et Mme Eugè- 19-20 AVRILnard, Rodolphe Marcotte. ne Lessard. M. et Mme Henri; =
Offrandes de messes:— Edouard, ————— =Lacroix M.P., Dr Roland Giguére,| 66 BOOM”pr et Mme Hervé Reny, M. Vital Je T ge n iNudcau, Mme Fernand Nadeau. an urgeo

Ant. Lacourciére, avocat, et Mme" ’Lacourcière. Mme Great, otMme| BA. LL. L. 2e EPISODE DE JUNGLE JIM
neau. M. et Mme Josaphat Gen-! Avocar adron. Odilon Légaré, M. et Mme, SNARE ~Hector Roberge, M. et Mme Jos. éléphone : 2-802:
Drouin, Dr et Mme Victor Clou- QUEBEC THEATRE BEAUCEVILLEper. M. W Mme F.-X. Dufour et

:famille. M. Emmet O'Farrel, avo-|
cat. Dr Louis Gagnon, M. et Mme, SAMEDI, LE 15 AVRIL
osuphat Gendron, M. Jos Desro-

siers. Philippe Létourneau, Mme e6 A RAVANE 99
Adelard Veilleux, M. et Mme J.-
E. Doyon, M. et Mme Ulric Paré, | . 0e yMlle Lucie Pinchaud, M. ct Mme “ avec CHARLES BOYERJosaphat Poulin, M. et Mme Al-
fred Rivard, DrLouis Godbout,* ler EPISODE DE JUNGLE JIM
EBuon. TapiieGosselinb.- : N'oubliez pus un parent où un ami avee votre passe

Mile Matie-Ange Adam. Mlles Pu-
liquin. Mme J. Poliquin, M. et JEUDI, LE 20 AVRILMme J.-E. Lemay. Mme J. Beau- '$
dette. Mme Alphonse Lamonta- 7; "MENSONGE DE NINA PETROVNA"

Ben
Cosselin. famille J.-B. Gosselin,

e Yvonne Simard, Dr et Mme avec FERN AN oYR. L. Auger. famille Albert Gos- | ec FERNAND GRAVEselin, M. et Mme Alf, Rivard,
Bouquets spirituels :— Rév. Fr.

O. Victor, Directeur Général des| - -
Frères des Ecoles Chrétiennes,

  

nard, Mme Michel Gosselin-Bru-
neau. J.-Ernest Poulin,
Sympathies : Dr et Mme Odilon

Cliche Dr E. Mignault, Henri Mi- |
ville-Dechène, Dominique Labbé,|
M. Louis Morin, avocat, et Mme|
Morin, MM. Fernand Leclerc,
Gaston-Robert Poulin, journalis-1
te, M. et Mme Jean-Marie La- |
chance, MM. Henri Lessard, Ro-|
land Armand, M. et Mme Oram |
Lachance, M. et Mme X. Lessard.
M. et Mme Jules Ferland, H.C.S..
M. et Mme J.-E. Parent. M. et
Mme Albert Bourassa, M. ¢t Mme
Léo Cliche, Mme Lacombe, M. et
Mme O. Bélanger, Mlle Albertine
Paré, Mlles Marcelle et Margue- |
rite Miville-Dechéne. Mlle Lucet- |
te Lachance, Mlle Elmina Gousse. |
Mme Luma Drouin, Mlle Hortense
Morin, Mlle Lucille Marcotte, M.
Antonio Morissette, M. Paul Ga-
gnon, EE.M., M. Henri Miville-
Dechéne, Dr Alfred Morissette, M.
et Mme Chs-Eugène Dionne, M.
Antonio Beaudoin, avocat, M. Elie
Boulanger, Mille Louise Morin,
Milles Jeanne et Henriette God-
bout, Mlle Jeannette Veilleux,
Mile Marguerite O'Farrell, M. et
Mme J.-L. Vachon, Mme Gédéon
Plamondon, M. et Mme Oscar Ga-
gné, M. Louis Poulin, M. Paul Lé-
garé, M. Charles Doyon, M. et
Mme Gratien Spénard. M. et Mme
Ernest Drouin, M. et MmeErnest
Roy, M. Charles Lebrun. M. et
Mme J.-O. Labbé, M. Napoléon
Dumas, M. et Mme Jean-Marie! [ey

Elle devance ; —_

le style de son temps
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   Professeur CURABO Recarpez passer les autos et vous remarquerez que la

 

     

   

 

Clairvoyant à ressorts à boudin * Plus grande visibilité McLaughlin-Buick est la voiture nouvelle et différentequi attiré
| L'OEIL QUI VOIT TOUT N Ltee tte le plus d'attention.Vous conviendrezque “c’est la beauté grace
|]| Réunit les séparés, ramène +e ELCS au style brillant qui convient a l’auto la plus avancée du monde.

les amitiés perdues, facilite de vitesses eu volant * Suspension
a

  

Cette nouvelle McLaughlin-Buick a /'air d’étre en avance de
cinq années —et sa performance est celle de l’auto de dma
Son fonctionnement— plein de vivacité et de nervosit — .
celui d’un moteur dynamo-éclair huit en ligne à soupapes =
tête. Une énergie rapide et débordante qui vous fera évrouv

plus de joie a chaque mille.

Venez faire l’essai de la McLaughlin-Buick. Rendezvous
compte du confort luxueux des intérieurs spacieux—des is ;

mécaniques stabilisateurs—de la suspension arrière à essor
boudin. Apprenez la commodité de la commande de vit us
sur la colonne de direction. Goûtez les avantages d'une pe

ande visibilité. Sachez ce qui fait la renommée de la ma

les affaires. Horoscope 25c.
Enselgne secret de vous faire |
aimer, faire revenir personne
éloignée .faire grossir buste,
enlever poils follets, 25¢ cha-
que secret. Voulez-vous vous
marier par correspondance ? !

Liste de noms, descriptions et
être inscrit 25c et enveloppe
affranchie pour chaque secret

ou liste de noms.

event à geafqux mécaniques stabilisategrs

, * Embrayoge àPE slastiquit

LEOTEYER)

 

    

Montréal, P. Q.  maine Aussev dans “MON ON
ET MON CURE”, CLE 

( No 1
+

| Des milliers de personnes en ont fait l'essai ct ont obtenu de mere
vellleux résultats Rien à risquer! 1e traitement de $3.00 est gn-

V

1
rant donner satisfaction

Pour plus amples détails, Écrivez où appclez M, McAllister,

Tél. 1882 — Informations gratuites

22, rue Wellington-Nord.

—- RHUMATISM
i] Le SEUL remède qui puisse soulager complètement

le rhumatisme, est le médicament McALLISTER.

 

   ‘oeuvre et de la technique précise de McLaughlin-Buick.
Là 1 t

“Buick est la valeur”—et elle s’achéte commodémet sule
le mode General Motors de paiements à termes. Vo) ME
marchand aujourd’hui.

 

 

 

: Casier 83, Station De[orimier

1

6,287 ) 44cLAUGHLINBUICKoie”
t

} VENDEURS:

| MORIN AUTOMOBILE ANTONIO LABBE
ST-GEORGES VALLEE-JONCTION

ou l'argent est remboursé.

|

Appt 17. Sherbrooke |
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